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A PARIS, 
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Edefleinde renfermerles Pauvres mendians 
n’eft pas une invention de nos jours 5 on l’avoit 
projette autrefois , on Pavoit tente au com¬ 
mencement de ce fiecle: mais on n’avoit pu 
Pexecuter pleinement, & il ne nous eft refte 
des marques du foin qu’en avoient pris les Ma- 
giftrats , que la feule Maifon dc la Pitie pres faint Victor. 

Cetouvrage qui alors donna tantde peine a ceux qui Pen- 
treprirent ne dura que fort peu de temps, le gouvernement des? 
Pauvres renfermez parut infupportable a ceux qui s’en etoient 
cliargez 8c tout fut reduit a Pentretien &; a Pcducation d’un 
nombre de petites filles 8c de quelques petits gar(-ons 3 quei- 
ques vieilles femmes infirmes y trouverent aufli leur retraitte 5 
Et dans un lieu fepare qu’on appella le Bon fecours, on receut 
encore des filles debauchees, qui defiroient fe convertir. 

Dans la fuitte, la Maifon de Scipion vers faint Marcel fut 
etablie pour loger les Pauvres vieillards qui paroifloient les 
plusinfirmes, 8c la Savonnerie pres Challiot fut remplie de 
jeunes garqons, qui travailloient aux Tapifteries de la facon du 
Levant. 



















Cependant tout Ie refte des Mendians demeura dans fa plcine 
liberte par route la ville 6c les Faux-bourgs de Paris, ils y 
abordoientde toutes les Provinces du Royaume, 6c de tous 
les Eftats de l’Europe, le nombre en croidoit tous les jours, 6c 
ils’enfaifoit enfin comme un peuple independant qui ne con- 
noifloit ny loy ny religion, ny fiiperieur, ny police 5 Pimpiete, 
la fenfualite , le libertinage etoit tout ce qui regnoit entre 
eux, laplufpartdesaflaffinats, des larcins 6c des violences de 
jour 6cdenuit etoitPouvragede leurs mains, 6c ces gens que 
leur eftat de Pauvres rendroit Pobjet de la compaffion des 
fideles eftoient par leurs moeurs corrompues , par leurs blaf- 
phemes,6c par leurs difcours infolens les plus indignes de PallifL 
tance du public. 

Tous ces prodigieux defordres eurent leur cours jufqu’en 
Pannee 1640. Ians qu’on yfiffcbeaucoup de reflexion:Mais 
alors quelques particuliers de grande vertu furent touchez du 
deplorable eftat, oule trouvoientles ames de ces pauvres mal- 
heureux Chreftiens. Pour leurs corps, quelque affligez qu’ils 
paruflent, ils neftoientpas de veritables objetsde compaf- 
fion $ car ils trouvoient dans les aumones des Peuples plus qu’il 
n’en falloit pour fatisfaire a leurs belbins, 6c melmes a leurs 
debauches 3 mais leurs ames abifmees dans Pignorance to- 
tale de nos Myfteres, 6c dans Pextreme corruption de leurs 
moeurs, donnoient de grandsfujets dedouleuraux perlonnes 
animees de zele pour le lalut de ces milerables. 

Ce fut la le grand motif de quantite d’aflemblees que ces 
perlonnes charitables firent dans Paris, chez les principaux 
Magiftrats depuis 1 640. julqu’en 1649. Alors les neceflitez 
publiques leur donnerentfujetde mettre en pratique ce qu’ils 
avoient projette pour le loulagement des Mendians, 6c ces 
foins eurent tant de fticccs que les Pauvres fe trouverent dans 
Pabondance pendant que les families qui n’avoient qu’un bien 
mediocre, manquoient louvent du neceflaire. 

Ce fucces aflura plus que jamais le zele de ceux qui fcuhait- 
toient fi fort le renfermement des Pauvres $ mais ils en con- 
nurent bien davantage la facilite par Pexperience des maga- 
zins charitables, dont on trouva Pinvention en 16 51. on en re- 
meubla tant d’Eglifes, on en aflifta tant d’Ecclefiaftiques , on 


en reveftit tant de Pauvres, on en nourrit tant de miferables, Sc 
on en reftablit tant de families defolees, qu'alors on crut qu’il 
n’eftoit pasimpoffible de trouver la fiibfiftance neceftaire pour 
renfermer Sc contenir dans le devoir une nation libertine 6c 
faineante qui n’avoit jamais receu de regies. 

On travailla done avec plus de ferveur qu’auparavant a ce 
grand ouvrage du renfermement des Pauvres. Tous les anciens 
memoires que l’on avoit 6c les differens moyens qui avoient 
efte propofez en plufieurs temps fiirent examinez: on chercha 
les lieux propres pour les logemens, 6c on projetta la conduite 
6c la police qui s’y devoit obferver 5 le nombre prodigieux de 
ces miferables en faifoit apprehender l’execution, on jugeoit 
qu’il y en avoit plus de 40000. dans Paris,. 6c on craignoit que 
ce ne fut une grande occafion de defordre parmy le peuple. 
Mais les jours defaluteftoientarrivez pour ces Pauvres, 6c la 
divine Providence leur avoit fufeite des Peres pour les nourrir* 
6c des Maiftres pour Iesinftruire. 

Un des plus illuftres Magiftrats que nous ayons eu de nos 
jours embrafla ce deflein avec une affedion fingulierece fut 
M. de Believre premier Prefident du Parlement^Dieu le fit en- 
trer dans tous les fentimens que l’on pouvoit fouhaitter d’une 
perfonne de fon rang fur ce fujet, 6c FHofpital auquel il donna 
lenomde general, eft oblige d’avoir un eternel refpect pour 
fa memoire, 6c ne doit jamais manquer de reeonnoiffance des 
bons offices qu’il en a rcceus. 

On fit voir a M. de Believre le projet de la declaration que 
Pon avoit drefTee pour fervir d’eftablifTement a cet Hofpital, 
il Pexamina foigneufement, Sc lefit examiner par quantite de 
perfonnes intelligentes 5 de forte qu’elle devint publique avant 
que d’eftre feellee, ainfi chacun en difeourut a fa mode, la pluf- 
partdumondeentraittaledefFeind’imagination 6c de chime- 
re, 6c ceux qui l’entreprenoient,de gens de bonne volonte,mais 
de petite prevoyance. 

Cependant, malgre tous les obftacles la declaration en 
forme d’Edit fut feellee au mois d’Avril, 6c dateele 4.’May 
1656 . LeRoynomma 2 6 . perfonnes de differences conditions 
pour Dire&eurs perpetuels de cet Hofpital 6c pour Chefs-nez 
de la dire&ion. M. le Premier Prefident, 6c M. Ie Procureur 

eij; 


General du Parlement: mais il furvint tant de difficultez pour 
la verification qu’elle fut difFeree jufqu’au mois de Septembre 
fuivant. 

Jamais un difficile ouvrage ne fut pouffe ny appuye avec 
tantd’ardeurqueceluy-cy le fut par M. de Believre-on eut 
beau luy dire que c’eftoitune reverie de de.vots, fans s’arrefter 
d ees dilcours, il crut cet eftablifFement tout a fait poffible j Sc 
pour marque del’eftime qu’il en faifoit eflant encore en pleine 
fante, il donna 3000 livres de rente fur la ville de Paris, a ce 
nouvel Hofjntal, Scle fitlegataire d’une fbmme confiderable 
par foil teftament, mais quelque defir qu’il eut de Ie voir eta- 
blir 3 il n’en euft pas la confolation. 

Une des plus grandes difgraces qui furvint a cet Hofpital 
naiflant, ce fut la mort de M. de Believre PP. il tomba malade 
le 1 . Mars 1657. 5 c mourut Ie 11. du mefme mois, jamais la 
mortd’un Magiflrat n’affligea davantage Ie public, 8c Pon 
peut dire que les Pauvres firent en luy une tres-grande perte. 

Ceux que le Roy avoit nommez par fa Declaration pour 
Dire&eurs perpetuels, ne laifTerent pas d’agir 8c de continuer 
leurs afTemblees , la Cour les avoit approuvees , la Reyne 
Mere les honoroit de fa protection , Sc par les bons offices que 
M. de Believre avoit rendus, tout Ie miniftere donnoit les 
mains a Pouvrage, mais il ne vouloit pas fe charger de faire 
reiiffir une chofe dont il avoit toujours doute. 

Les DireAeurs } avec le fecours des 5 o. mille ecus que Ieur 
fournit charitablement une Dame de piete, commencerent a 
faire travailler avec foin aux reparations des Maifons de Bi- 
ceftre 8c de la Salpeflriere, que le Roy avoit donnees pour fer- 
vir au renfermement. Pour le Spirituel, fa Majefte avoit nom¬ 
ine par Particle 23. de fon Edit les Preftres Miffionnairesj 
mais feu Monfieur Vincent leur Superieur reconnoiflant que 
fes Ecclefiafliques avoient afTez d’employ, temoigna par ecrit 
qu’ils ne pouvoient pas accepter la conduite fpirituelle de 
PHofpital. On eut done recours a Meffieurs les Grands Vicai- 
res du Chapitre de Paris, le Siege vacant, ils en reglerent le 
fpirituel , luy donnerent pour premier Re&eur Meffire 
Loiiis Abelly, homme de tres.grande capacite 8c d’eminente 
vertu, qui par fbn pur merite a efle depuis efleve a la dignite 
Epifcopale. 


Toutes chofes ellant ainli difpofees, on fupplia Meffieurs 
Ies Miniftres de donner leurs ordres pour le renfermement, ils 
en renvoyerentPexecution aux Magillrats ordinaires, St Mon~ 
fieur le Prefident de Nefmond qui prefidoit alors au Parle- 
ment, appuya ce grand ouvrage avec beaucoup de zele St avec 
toute Papplication qu’on pouvoit defirer de luy. 

On publia aux Profiles de toutes les Paroiflesde Paris que 
PHofpital General feroit ouvert le 7. May 1657. pour tous 
les Pauvres qui y voudroient entrer de leur bonne volonte, St 
de la part des Magillrats on fit deffenles a cry public aux Men¬ 
dians de demander Paumone dans Paris j jamais ordre ne fut fi 
bien execute. 

Le 1 3. on chanta une MefiTe folemnelle du Saint Efprit dans 
PEglifede la Pitie, Stle 14. Penfermement des Pauvres fut 
accomply Ians aucune emotion. 

Tout Paris ce jour-la changea de face, la plus grande par- 
tie des Mendians fe retira dans les Provinces les plus fages 
penferent a gagner leur vie fans la demander, St les plus infir- 
mes fe renfermerent deleurpropre mouvement. Ce fut Ians 
doute un coup de la protection de Dieu fur ce grand ouvrage, 
car on n’avoit jamais pu croire qiPil deult codter fi peu de pei¬ 
ne,, St qu’on en vine fi heureufementa bout. 

Ce calme St cet eloignementde Mendians furent entrete- 
nus par les loins que Pon prit de faire marcher une Compagnie 
d’ Archers pour prendre les Pauvres, 011 pour les obliger de le 
retirer. 

La prevoyance des Dire<£teurs avoit elte li eclairee, St leur 
lupputation lijulle, que le nombre des renfermez fe trouva 
prefque egal au projet qu’ils en avoient fait, les 40000. Men¬ 
dians furent reduits a 4. ou j o o o* qui tenoient a grand bon- 
heur de trouver retraitedans PHofpital, mais le nombre s’en 
ell augmenre depuis, il a pafle fouvent 6000. St ell a prefent 
de plus de 8000. c’eltce qui a oblige d’augmenter les bafti- 
mens, pour eviter les extremes incommoditez qui arrivent 
aux Pauvres lors qu’ils font trop prellez dans leurs Chambres 
St dans leurs fits. 

Au commencement on donnoit des portions aux Mendians 
mariez, parce qu’on n’avoit pas encore les moyens de les ren- 
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fermer * mais Tabus qu’en firent Ies Pauvres qui prenoient ccs 
portions, & qui demeuroient dans la faineantife, Sc conti- 
nuoient leur mendicitd, fit refoudre Ieur renfermement, Le 
Roy Tordonna tout de nouveau, & Monfieur le Cardinal Ma*. 
zarin donna i o o o o o. livres pour baftir leur logement j il y en 
adjouta depuis 60000. par fon Teftament j Sc c’eft par cette 
liberalite qu’on a fait a la Salpeftriere ce beau baftiment qui 
fert aux pauvres menages, Sc qui fera voir a la pofteritb des 
marques de PaffeCtion que ce grand Miniftre a eue pour un fl 
faint etabliflement. 

Enfin il s’eft peu a peu perfeCtionne en Peftat ou on le voit 
aujourd’huy, foit pour Ies Ecolles, foit pour les Manufactu¬ 
res j on a tente d’y en eftablir de routes fortes, dans Tefperan- 
ee d’en tirer la fubfiftance des Pauvres, mais Texperience a 
fait connoiflre le contraire > Sc qu’il falloit fe reftraindre a cei- 
les qui font neceflaires pour Ies Maifons > Si qui peu vent eft re 
les plus utiles aux jeunes gar^ons qu’on y employe pour ga- 
gner leur vie lors qulls en fortent. Le public eft invite de vifi- 
ter cet Hofpital pour en penetrer la eonduite, Sc on verra 
que c’eft le plus etendu Sc le plus bel ouvrage que la charite 
ait jamais produit 5 auffi eftoit-il refervC pour les jours du plus 
grand Sc du plus heureux Monarque que la France ait eu juf- 
ques a prefent,qui par fa piete Sc par fa liberalite toute Royale 
a voulu en eftre le Fondateur v Sc le favorifer de bienfaits di- 
gnes de faMajeftC.. 

Voila de quelle maniere ce grand ouvrage a efte conceu Sc 
execute j on eftime qu’il eft important de montrer plus parti- 
culierement au public , ce que c’eft que cet Hofpital done 
rant de perfbnnes parlent , Sc que fl peu de perfonnes con- 
noiflent. Pour celail fautfaire voir quelle eft fon adminiftra- 
tion, de combiep de Maifons il eft compofe, de quelle qualite 
doivent eftreieS Pauvres qu’bn y renferme Ieurs occupations 
Sc leur fubfiftance. 

L’adminiftration eft fpirituelle Sc temporelle 5 pour la fpi- 
rituelle il y a un Re&eur etably par M. TArchevefque, Sc 2 iv 
Preftres fous la direction du Redeur 5 ils font departis en nom- 
bre neceflaire dans les Maifons qui compofent l’Hofjfital gene¬ 
ral a proportion des Pauvres qui y fontenfermez, pour les cate- 
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chifer , inftruire Sc leur adminiftrer les Sacremens, tous les 
joursles Pauvresentendcntlafainte Mefle,& trois fois la fe- 
maine ils font interrogez fur leur creance dans les grands Ca- 
techifmesSc les Exhortations qui fe font par les Ecclefiaftft 
ques, & journellement dans lespetites inftrudions que donne 
par ecrit Monfieur Ie Redeur aux Maiftres d’EfcoIe, Maiftres 
& Maitrefles des Dortoirs & des Ouvroirs, ou on fait les Lec¬ 
tures Ipirituelles, mefmespendantletravaildes Pauvres, afiii 
d’occuper leur efprit dans les penfoes continuelles de leur 
lalut. " vv " 

Quantalatemporelle, il y a prefentement trois Chefs de 
la diredion qui font M. PArchevefque, M, Ie Premier Prefi- 
dent, &c M. le Procureur General du Parlement, cette qualite 
de Chefs eft attachee a leurs dignitez, & 16. Diredeurs qui 
ont efte nommez par les Lettres de Petabliflement,&: a mefure 
qu'ils font decedez on en a eleu d'autres, pour remplir leur 
place fuivant les formes prefcrites par ces Lettres , les Di¬ 
redeurs ainfi eleus font receus au Parlement, ou ils font fer¬ 
ment de bien fidelement& chafitablement adminiftrer le bien 
des Pauvres; outre ces Diredeurs, il y a un Receveur quiprefte 
auifi le ferment au Parlement j & un Secretaire, qui le prefte 
au Bureau de la Diredion. 

Ces Diredeurs ont eftime neceflaire pour la bien-feance, 
Pordre& la piete de foparerles deux fexes en forte qu’il n’y 
peuft avoir aucune communication de Pun avec Pautre^pour LaPltlc * 
cela on a deftine la Maifon de noftre Dame de Pitie , pour les 
filles, depuis Page de 4. ans jufques a fix pour les enfeigner a 
faireles prieres & a s’habiller 5 depuis Page de fix jufques a 
neuf, celles qui font capables d’inftrudion apprennent a lire, 
ecrire & le Catechifme, &; lors qu’elles font en eftat de pou- 
voir travailler, on leur enfoigne le tricot des bas de S. Marceau, 

& apres le tricot fin, & enfuitte la lingerie, la codture, le 
poind de France & autres manufadures, a quoy on les eft 
time propres pour eftre en eftat de gagner leur vie, & de fervir 
quand dies entrent en condition, ou qu’il y a du fonds des 
legsfaits pour les pourvoir par manage, ouautrement enfou- 
lager PHofpital. Dans une court de cette Maifon, appellee la 
petite Pitfo,ily a environ cent petits gardens de Page de 1 1. 
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a 13. ans, ce font ceux qui affiftent aux Enterremens. Ils ont 
deux Maiftres pour leur inftru&ion , 6c pour leur conduite. 

La Salpe* La Maifon de faint Denys, dite la Salpetriere, comme elle 
niere. eft la plus grande de PHofpital eft deftinee pour y enfermer 
les petits enfans, fous des Gouvernantes qui ont le foin de les 
tfettoyer, habiller 6c coucher jufques a 4. ans 6c toutes les fem¬ 
mes , de quelque age qu’elles foient, 6c quelques infirmitez 
qu’elles ayent, comme infenfees, paralytiques, epileptiques, 
aveugles, eftropiees t caduques, 6c en age decrepit, ecroiiel- 
lees, 6c toutes autres affligees de maladies incurables. 

Et outre ces efpeces de Pauvres, Ton re^oit auffi en cette 
Maifon les enfans mafles, depuis Page quils fortent des mains 
des Gouvernantes pour les mettreaux Ecoles dans le batiment 
defaintjofephoudes menages mariez, feparez du batiment 
ou font les enfans de l’autre fexe, dans ces Ecoles ils appren- 
nentalire, ecrire 6c le Catechifme, 6c a fix ou fept ans a tri- 
cotter, 6c de ce petit Seminaire Pon tire les plus dociles 6c de- 
vots pour apprendre le plain-chant, 6c fervir aux Eglifesd’En^ 
fans de Choenr ^ d’autres font envoyez a la petite Pitie fous des 
Maiftres d’Ecole, pour after aux Convois 6c Enterremens ou 
ils font mandez j 6c les plus forts 6c adroits a Page de 11. a 12. 
ans font envoyez a la Maifon de faint Jean-Baptifte, de BifTef- 
tre, pour eftre employez a des Metiers ou Manufactures, fe¬ 
lon leurs inclinations 6c talens - y ayant pour cet efFet outre le 
tricot des Maiftres Fileurs de laines, Drapiers, Tiflerands, 
Lacetiers, Tiftutiers, Cordonniers, Charrons , Serruriers, 
Cordiers 6c de toutes autres Profeflions 6c Metiers. 

11 y a encore dans cette Maifon de faint Denis de la Salpe- 
tricretrois grands Dortoirs, compofez de 2yo. Cellules ,ou 
fontreceusles vieillesgens mariez,quePonappelle les mena¬ 
ges , Pors quils ne font plus en age, ou en etat de pouvoir fub- 
fifterde leur travail. Dans ces Dortoirs ainfi que dans tous- les 
autres de la Maifon, les prieres fe font en commun le matin 
6c le foir avant 6c apres les repas: 6c les Gatechifmes, Lec¬ 
tures fpirituelles, 6c Exhortations, outre la fainte Meffe que 
les Pauvres entendent tous les jours dans les Eglifes de faint 
Denys, 6c faint Louis, pour les valides 5 6c quant aux Paraly- 
tiques, Epileptiques , Infenfez , 6c les Pauvres feparez des 

Dortoirs,, 
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Dortoirs, 6c enfermees apart pour quelque faute, dies enten- 
dent aufli la Meffe dans une Eglife dediee a 1 *Ange Gardien 
& feparee de la communication des autres courts , comme 
auffi pour la commodite des infirmes, 6c invalides j il fe dit une 
Meffe dans une Chapelle au bout du Dortoir, ou elles peuvent 
l’entendre de leur lit. 

Outre toutes ces qualitez de Pauvres, il y a encore dans 
cette Maifbn dela Salpetriere une court feparee, en la quelle 
il n’entre que les perfonnes neceflaires au fervice ou font lo- 
gees les fiiles,femmes groffes, 6c les nourrices avec leurs enfans, 
afin qu’eflant receues dans cette retraitte affuree 6c fecrette, 
la crainte de la neceffite ou d’eflre deshohorees ne les porte 
plus dans Ie defefpoir , 6c dans des* refolutions effroyables, 
dont il n’y a eu que trop d’exemples par le pafTe. 

De ces Maifons de la Salpetriere 6c de la Pitie, plufieurs per¬ 
fonnes de condition, 6c des Bourgeoifes viennent demander des 
fiiles pour les fervir j mais on ne les donne qu’apres une exacte 
eonnoiflance des perfonnes quiles demandent, 6ceflre demeuu 
rez d'accord de leurs gages^d’autres font mariees a des Maiftres 
ou Compagnons de Metiers, des moeurs 6c biens defquels Fon 
s’informe particulierement, 6c pendant quelques annees que la 
Meraeftelibre, les Directeurs par Ordre du Roy, ont fait 
embarquer un nombre confiderable des fiiles de 1 ’Hofpital 
pour le Canada, ou elles ont efte mariees, 6c dont M. l’Eveque 
du Pais, 6c les Religieux 6c Religieufes qui y font eflablies, ont 
rendu des temoignages tres-avantageux. 

En la Maifon de faint Jean Baptifte,dit Biffetre,font envoyez 
6 c receus tous les pauvres hommes 6c gar^ons valides 6c inva¬ 
lides , les valides capables d’apprendre des Metiers y font em- 
ployez pendant les heures du travail, qui y font reglees comme 
celles des Prieres, Ledtures fpirituelles, Inflru&ions, 6c Ca- 
tecliifmes, apres avoir otiy la Meffe. Les invalides font les en¬ 
dues , les infenfez, paralytiques, hydropiques, aveugles, epi- 
leptiques , ecroiiellez , eftropiez , 6c generalement tous les 
Pauvres affligezde maladies incurables, qui y font traittez,me- 
dicamentez, inftruits, 6c confolezavec tout le fecours6c toute 
lacharitepoffible. 

Outre ces trois Maifons de la Pitie, faint Denys de la Salpe- 
triere, 6C faint Jean de BifTeflre, qui font les principaux mem- 
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bres du Corps de PHofpital general 3 il y a encore celle de 
fainte Marthe,dite Scipion, dans laquelle font eftablies la Bou- 
Jangerie Sc la Boucherie, qui s’y font avec beaucoup d’oecono- 
mie Sc dont fe tire tous Ies jours la quantite de pain Sc de vian- 
deneceflaire pour la fubfiftance des Pauvres, furies billets de 
demande des oeconomes, Sc Depenfieres des Maifons dePHo- 
pital, laquellefe regie journellement fur le nombre des Pau- 
vres de chaque Maifon 3 Sc fur la qualite des portions qui leur 
fbntordonnees paries Eftats. 

Ilya encore depuis 4. annees une Maifon rue d’Orleans, 
pres de la Pitid, ou fontlogees, nourries, Sc entretenues, aux 
depens de PHofpital, les Religieufes de 9. Convents ou hofpi- 
ces fupprimez j Sc dans cette Maifon ces Religieufes obfervenc 
la clofture& les fondions de leur profeflion , fous la diredion 
d’une Superieure Sc du Redeur de PHopital, y ayant une Cha- 
pelle, ou fe dit tous les jours la fainte MefTe, Sc fe chante P Of¬ 
fice Sc les Heures Canoniales. Et bien que ces Religieufes 
foient de differentes Regies Sc Ordres, elles difent un mefme 
Office dans leChceur de la Chapelle,ayant la liberte au furplus 
d’obferver dans Ieurs Cellules, les Regies de leur Profeflion. 

Outre toutes ces Maifons, il y a encore celles du Refuge Sc 
des Enfans Trouvez,qui font unis a PHofpital general, fous la 
diredion des 4. Comnaiflaires choifis entre les Diredeurs de 
PHopital general pour chacune deces Maifons 3 ils changent de 
trois ans en troisans, ou fontcontinuez autant que leur fervice 
y eftjuge neceflaire, poury conferver Pordre Sc l’oeconomie 
pour le fpirituel, le Redeur de PHofpital general en a la con- 
duite: maisparce que le fonds de la fubfiftance de ces deux 
Maifons eft diftind Sc fepare de celuy de PHofpital, il n’en fera 
pas icy fait plus ample declaration. 

Pour la conduite ; Pordre Sc la police de ce grand oeuvre qui 
n’eft pas moins d prefent que de 10000. perfonnes compris 
aooo. Enfans Trouvez M. M. les Chefs de la diredion, avec 
les 16. Diredeurs s’aflemblent en 2. Bureaux generaux, les 
jours de Mereredy Sc Samedy de chaque femaine, dans left 
quelss’examinentlespropofitionsquis’y font, Sc on en deli- 
bere avec entiere liberte des fufFrages, a la pluralite des voixj 
Sc fi les affaires meritent une plus ample difcuffion , elles font 
renvoyees aux Commiffaires a ce deftinez, qui s’affemblent 


tous lesjeudys en FHoftel de M. le P. P. pour les examiner, 6c 
en faire leur rapport j 6c fi ce font des propofitions d’autre na¬ 
ture, 6cquife puiflent juger plus fommairement, on depute 
furle champ deux CommifTaires pour en prendre une plus 
particuliereconnoiflance, Seen faire leur rapport au Bureau 
fuivant 3 de toutes les propofitions 6c refolutions, ilfe tient un 
Regiftreexad, pour en FAfTembleeimmediatement fuivante, 
lirece quia efte propofe en la precedente, & fur le rapport 
des CommifTaires (qui ontefte chargez d’en faire Fexamen, en 
deliberer 6c prendre les refolutions necefTaires 3 6c outre ces 
Aflemblees generales de chaque femaine, il s’en fait encore 
unepareille toutes les annees en chacune des Maifons de FHo- 
pital, dans laquelle les CommifTaires deces Maifons rendent 
compte de l’eftat, de Fordre, 6c de Fceconomie, dont le foin 
particulier leur a efte commis, afin que tous les Diredeurs 
foientinformezpleinement de toutce qui regarde Fadminif- 
trationdeFHofpital general,pour y eftablir l’uniformite de 
la difcipline, 6c de la fubfiftance autant qu’il leur eft poflible. 

Pour produire ce bon effet, les Diredeurs fe partagent en 
des commiflions generales, 6c particulieres. 

Les Commiflions generales font de trois efpeces , la pre¬ 
miere eft compofee de huit Diredeurs, pour veiller au recou- 
vrement des fonds,examiner les propofitions, 6c faire la difcuf- 
fion des affaires & proces de FHofpital, 6c dans ces Aflem- 
blees , le Receveur ou fon Commis , les Procureurs, Com¬ 
mis & les Solliciteurs des affaires, rendent compte de Feftat 
deschofes, 6c re^oivent les Ordres de ce qu’ils ont a faire 
pour Facceleration 6c le jugement des proces, 6c lerecouvre- 
ment des fonds. 

EnladeuxiemeCommiflion, font les CommifTaires du ma- 
gafin qui donnent les ordres pour Fachapt de tous les vivres, 
6c les provifions necefTaires pour la fubfiftance, medicamens, 
veftemens, blanchiffage, foulagement6cnourriture des Pau- 
vres , fuivant Feftat par eftimation qui en eft drefte au com¬ 
mencement de chaque annee, 6c les eftats particuliers de cha¬ 
que Maifon, comme aufli de toutes leslaines, fil, filafles, chan¬ 
cres , cuirs, 6c autres marchandifes propres pour eftre manu- 
fadurees , pour le fervice 6c l’ufage des Pauvres. 

En la troifieme Commiffion gensrale, font les CommifTaires 
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qui s’afiem blent deux fois la femaine, en la Maifon de Sci- 
pion , afin de pourvoir par avance a Pachapt de i 3. ou 140 o. 
muids de bled tous Ies ans, a les faire travailler, cribler, 6c 
convertirenfarines 6c en pain, 6c a faire abattre les bceufs, 
veaux, 6c moutons, dans la quantite necefiaire 6c journaliere, 
pour la nourriture des Pauvres. Pour ces deux dernieres 
Commiflions, il y a des ceconomes qui fous les ordres des 
Commifiaires tiennent des Regiftres fidelles de toute la re- 
cepte, 6c la depenfe qui en eft faite, laquelle fe verifie tant 
fur les certificats deroeconome 6c garde des magafins, que fur 
les Regiftres de la recepte qui en eft faite par les oeconomes, 
6c Depenfieres des Maifons particulieres ,qui fere de controlle 
aladelpenfede ces oeconomes de Scipion, 6c garde Magafin 
general, 6c la depenfe, 6c leur confommation particuliere fert 
aufii pour juftifier, ft toute la recepte a efte utilement, 6c efFec. 
tivement diftribuee ou confumee , 6c toutes ces verifications 
fe font fur les Regiftres qui font arreftez de femaine en fo- 
maine, par les Commifiaires deputez pour les employs, afin 
que Ton en puifie rendre compte au public , toutesfois 6c 
quantes qu’on le defirera,6c mefme pour plus grande facilite, il 
fe fait des cartes journalieres en abrege des receptes, 6c depen- 
fes, qui d’une feule veue font connoiftre le nombre des Pau¬ 
vres,leurs qualitez , leurs employs, 6c les depenfes qui fe font 
en detail pour leur fubfiftance. 

Voila Temploy des Commiffions generales. 

Mais quant aux particulieres, afin que la police, 6c la difei- 
plinedes Pauvres, 6c Poeconomie de leur fubfiftance, fe fafte 
avec une connoillance exade, les 2 6 . Diredeurs fe parta- 
gent en nombre neceftaire, pour fervir dans les Maifons de 
l’Hofpital general, felon le travail qui y eft a faire, la moitie de 
ces Commifiaires fe change tous les ans, l’autre moitie des 
Anciens demeure pour inftruire les nouveaux, 6c ces Commif- 
faires particuliers eftant eftablis en la Maifon qui leur eft afFec- 
tee, ils en partagent les employs, les uns pour avoir foin des 
vivres, les autres pour les veftemens, 6c manufadures, les au- 
tres pour tenir en regie tous les Pauvres, qui font dansles Dor- 
toirs 6c Ouvroirs, 6c tenir la main a ce que chacun s’acquitte de 
fon devoir, foit pour les Efcoles, foit pour les ouvrages, les 
autres pour les infirmeries, baftimens, 6c reparations, 6c dans 


Ieurs aflemblees qui fe font reglement tons Ies Lundys de cha~ 
que femaine dans ces Maifons del’Hofpital, ilsentendentles 
plaintes de la conduitedes Pauvres, pour en faire faire le cha- 
timent, 8c y apporter les remedes convenables, 8c dreflent des 
Eftats, &: Memoires, des befoinsdes Pauvres, au bas defquels 
ilsprient les Commiflairesdu Magafin general d’y pourvoir, 
ce qui fe fait exaclement , 8c avec un tres-grand ordre. 

Voila engrosce qui fe pratique dans les Maifons de 1 ’Hof- 
pital general, pour 1’education , le logement , le vellement, 
Iafubfiftance, 6c la nourriture d’un fi grand nombre de Pau¬ 
vres, don til yenade deux fortes j les uns font pris mendians 
publiquementparleBailly , Brigadiers, 8c Archers del’Ho- 
pital, ou ils font enfermez 8c retenus, 8c les autres fe prefen- 
tent volontairementpour y ellre receus, lors qu’ils ne font pas 
en ageny enellatdepouvoir gagner Ieurvie, 8c qu’ils font de 
laVille, Faux-bourgs 8c Banlieue de Paris, certifieztels par 
les Curez de leurParoifle, 8c que leur pauvrete eft bien jufti- 
fiee j 8c pour en faire l’examen 8c la reception , il fe dent un 
Bureau de 4. Commiflaires qui font Commis de mois en mois, 
a tour de rolle, en la Maifon de la Pitie, pour examiner la ne^ 
ceffite des Pauvres, qui fe prefontent 8c expedier les billets 
portantordreauxoeconomesdes Maifons qui leur font deftf 
nees felon leur fexe6cleurs ages deles y recevoirj8t le mef- 
me ordre s’obferve par les Commiflaires des Maifons particu- 
lieres a 1 ’egard des Pauvres qui demandent conge d’en fortir 
apres avoir oiiy Ieurs raifons, pris les precautions poffibles, 
qu’ils ne retourneront plus dans la mendicite, 8c verifie fur les 
regiftres des entrees, s’ils ne font point Mendians ordinaires 8 c 
pluftoft faineans que veritables Pauvres. 

Et parce qu’il eft de la bien feance, 8c de l’ordre qu’il y ait 
des perfonnes d’authorite, de piete, de regie, 8c d’exemple qui 
veillent fur la conduite, 8c les mceurs des femmes , 8c filles en- 
fermees dans les Maifons de Noftre-Dame de Pitie, 8c faint 
Denys de la Salpetriere, 8c ayent le foin de faire obferver les 
reglemens eftablis par les Diredteurs pour l’education, nourri- 
ture,veftement, fubfiftance, 8c employ deces femmes, 88 
filles.il y a des Dames de piete, 8c de talent particular pour cet 
ceuvre fi important, qui fe donnent charitablement au fervice 
des Pauvres, a qui les OfIicieres,& MaiftrefTes des Dortoirs,6c 
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Ouvroirs rendent compte journellement de ce qui fe pafle 
dans leur employ, ces Dames que Pon appelle Superieures, ont 
loin de pourvoir au detail des chofes, fuivant les eftats des 
Mailbns, 8c d’en informer les Commiflaires, 8c de tout ce 
qu’elles eftiment dependre de leur authorite dans Ieurs afiem- 
blees des Lundys, 8c en touted occafions. 

Quant a la nourriture ordinaire des Pauvres, il leur eft diftri- 
bue journellement du pain bis de froment tres-bon, avec du 
potage, 6c fix onces de boeuf qui reviennent a environ trois 
onces cuit 6c fans os 5 6c aux perfonnes caduques,8c infirmes,un 
demy leptier devin 5 6c pour les jours maigres, ilsont auffi du 
pain, du potage, deux ou trois oeufs, du beurre, ou dufroma- 
gej6c pendant Ie Carefme des pois,des febves, du hareng,ou du 
fromage, du beurre, a Pexception des malades,qu’on n’envoye 
pas a PHoftel- Dieu, des infirmes 6c convalefcens a qui on don- 
ne des bouillons, 6c de la viande 5 outre les medicamens 6c 
remedes necefiaires qui leur font adminiftrez par les Appo- 
ticaires, Chirurgiens, Infirmiers, 6c Infirmieres felon l’ordon- 
nance de deux Medecins de la Faculte de Paris, qui font gagez 
pour vifiter les Pauvres trois fois la femaine, 6c plus fouvent 
quandileftbefoin. 

Les Pauvres qui ont quelque employ fur la conduite des 
autres , ou qui rendent quelque fervice extraordinaire y ont 
la plulpart portion double, fuivant Pordre qu T en donnent les 
Commiftaires. , 

Quanta M.le rafteur, 6c aux Ecclefiaftiques, Officiers, 
fous Officiers, 6cMaiftres d’ouvrages, 6c Artilans, ils pren- 
nent lcurs repas en la premiere 6c feconde table des Refe<ftoirs, 
Ainfi que les Superieures, Maiftreftes des Dortoirs, Ouvroirs^ 
6 c Manufactures, 6c celles qui font chargees du foin de Poeco- 
nomie des cuifines, des paneteries, buanderies, 6c des ouvra- 
ges des Maifons de PHofpital. 

Voila un petit crayon de ce qui fe fait en general pour la fub- 
fiftance de ce grand Hopital 5 mais pour en expliquer le detail, 
il faudroit un jufte volume qu’on donnerapeut-eftreunjour au 
public, pour forvir de modelle a tous les autres Hofpitaux du 
Royaume. 

On peut dire au refte que PHo/pital general de Paris, a efte 
bien juftcmentnomme general, puifqu’on y voit tout ce que 


lesautres Maifons de charitede cette Ville, n’ont pu oup’ontpas 
deu recevoir Le grand nombre des petits Enfans qui s’y rencontre fait 
un double Hofpital d’Enfans Trouvezj celuy des gar^ons 6c des filles, 
qui font aux Ecoles reflemble aux Hdpitaux de la Trinite , du S. Ef- 
prit, 6c des Enfans Rouges, la quantite d’Aveugles qu’on y voit fait 
une feconde Maifon de quinze-vingts, les vieillards , les vieilles fem¬ 
mes , les infenfez_, 6c les imbecilles font enplus grand nombre qu’aux 
petites Maifons 3 on voit dans les Dortoirs des paralytiques de Tun 6c 
de l’autrefexe 3 un fupplement a 1 ’Hofpital des Incurables 3 les Infir- 
meriesfont un abrege del’Hoftel-Dieu, 6c les nouveauxrevenus de 
l’Hoftel-Dieu , font un Hofpital de Convalefcens. 

On fupplie toutes les perfonnes de qualite de prendre la peine de 
viflter les Maifons de l’Hofpital, fur tout les jours de travail 3 ils ver- 
ront comment tant de fortes de gens y font gouvernez 6c occupez 3 ils 
verront la neceffite qu’on a eu de faire des Baftimens, qui bien loin 
d’eftre trop vaftes 6c trop grands font trop ferrez 6c trop petits pour 
y Ioger tant de monde commodement 3 ils verront que c’eft avec 
grande raifon qu’on a bafti par les Iiberalitez du Roy, 6c de quelques 
perfonnes pieufos ^ l’Eglifo de la Salpetriere en la maniere qu’elle eft 
aujourd’huy, pour ycontenir avec decence un ft grand nombre de 
Pauvres 6c de qualitez fi difFerentes, 6c apres avoir connu a fond cet 
.Hofpital, ils advoiieront j que c’eft un miracle de la Providence de 
Dieu 3 c’eft par elle qui s’eft etably, 6c c’eft par elle qu’il s’eft fauve 
tant de fois de fa deftrudion qui paroiftoit infaillible 3 on a cru fouvent 
qu’on feroit contraint d’ouvrir les portes aux Pauvres pour ne pou- 
voir pas Ieur donner la fubfiftance neceflaire 3 on s’eft trouve deux 
fois reduits a telle extremite qu’on ne confultoit plus ft Ion ouvriroit, 
mais de quelle maniere 6c a quels Pauvres on ouvriroit les portespour 
n’en retenir qu’autantquele revenu en pourroit nourrir. 

C’eft dans ces extremitez que les focours de la divine Providence 
ont paru vifiblement pour le foutien de ce grand ouvrage: on a veu 
des Princeftes,6c des Dames dela plus haute qualite touchees de dou- 
leur de ce qu’un bien fi univerfel s’alloit detruire , emprunter pour 
prefter fans intereft a 1 ’Hopital, luy donner le fond dans la fuite, ven- 
dre leurs pierreries pour l’affifter 6c le fecourir de tant de charitez ex- 
traordinaires , par des inventions auffi pieufos quenouvelles : que du- 
rant une annee ou la plufpart des bourfes fombloient fermees,Ies pau¬ 
vres fe trouverent dans une plus grande abondance qu’ils n’avoient 
jamais efte: il y a eu de grands Seigneurs dont le nom s’eft fait plus 
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connoiftre au Ciel que fur la terre qui dans Ies temps Ies plus difEciles 
n’ont pas voulu fe laifler vaincre en charite par les Dames, tel pour 
une annee a donne cent mil livres a 1’HofpitaI, dont on paya le bled 
des Pauvres, 6c plufieurs ont appuye puiftamment de leur bourfe 6c de 
leur credit ce grand ouvrage, dont la ruine fit peur a tous ceux qui 
efloient touchez du zele de la gloire de Dien. Mais entre celles qui 
ont fait du bien a PH opital general onne pourroit s’empefcher de 
nommer une Dame de grande condition fi elle n’avoit defire avec des 
precautions extraordinaires qu’on ne la nommeroit jamais mefme 
apres fa mort. Cette Dame qui a voulu que Dieu feul connufl fa cha¬ 
rite doit eftre confideree apres fa Majefte, comme la premiere bien. 
fadtrice de PH opital general, ayant donne d’abord les cinquante mil 
efais qui firent la principale partie du fond fur lequel on entreprit ce 
grand etabliffement comme on Pa deja remarque, 6c on croit que les 
aumofnes qu’elleya faitdepuis en diverfes occafions ont efte encore 
plus fortes que ce qu’elle avoit donne d’abord. 

Onapeineacomprendrecesevenemens merveilleux, mais on en 
decouvre la fource dans la conduite qui s’obferve a l’egard des Pau- 
vres, les foins que Pon prend de leur faire connoiftre Dieu dc de leur 
enfeigner a le fervir,& a l’honorer pour les rendre obeifians a l’Eglife, 
&c utils a l’Eftat, attirent fans doute les Benedictions du Ciel, la di¬ 
ligence exacte qu’on apportedans Poeconomie de toutes les chofes 
que le public eonfie a l’adminiftration des Directeurs, fait elperer 
que le Roy honorera toujours PHofpital de fa Royale protedtion^ 
qu’il luy continuera fes magnifiques Iiberalitez, & que tout le mon- 
de contribuera par fes aumonesen toutes manieresala confervation 
del’oeuvre le plus admirable qu’inventa jamais la charite : on peut 
dire avec railbn voyantce fecours fpirituel qu’en reqoiventles Pau- 
vres, l’avantage qu’en retire l’Eftat 6c l’honneur qu’on en rend a 
Dieu. Que cet Hofpital general merite de durer jufqu’a la con- 
fommation des fiecles, 6c que toute la Cour^ tout Paris faftent des 
efforts continued pour le fouftenir dans l’eftat ou le Roy 6c le public 
Pont eftably. 
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EDIT DU ROY, 

Portant EtablifTement de l’Hopital 
General pour le renfermement des 
Pauvres mendians de la Ville & 
Faux-bourgs de Paris. 

‘Donne a Paris an mois d’dvril i6p6> 'verifie en 
Parle merit le premier Septembre enfuivant. 

OUIS par la grace de Dieu Roy 
de France Sc de Navarre, A tous 
prefens & a venir, SALUT. Les 
Roys nos predecelfeurs ont fait de- 
puis le dernier fiecle plufieurs Ordonnances de 
Police, fur le fait des Pauvres de noftre bonne 
Ville de Paris ,& travaille par leur zele autant 
que par leurautorite, pour empecher la mendi- 
cite &foyfivete, comme les fources de tous les 
defordres. Et bien que nos Compagnies Sou- 
veraines ayent appuye par leurs foins Fexecu- 
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cion deces Ordonnances 5 ellesfefont trouvees 
neantmoins par la fuite des temps infru&ueufes 
& fans cffet, foit parlemanquementdesfonds 
neceflaires a la fubliftance d un fi grand deflein, 
foit par le defaut d une Direction bien etablie 
&convenable a laqualite de l’Oeuvre. De for¬ 
te quedans lesderniers temps &C fous le Regne 
du defunt Roy noftre tres-honore Seigneur &c 
Pere d’heureufe memoir e, le mal s’etant enco¬ 
res accru par la licence publiquc, & parlede- 
reglement des moeurs : Ton reconnut que le 
principal defaut de l’execution de cette Police 
provenoit de ce que les mendians avoient la li- 
berte de vaquer par tout. Sc que les foulage- 
mens qui etoient procurez n’empechoient pas 
la mendicite fecrette , & ne faifoient point 
cefter leur oyfivete. Sur ce fondement fut pro- 
jetteSs execute le loiiable deifein de les renfer- 
mer dans la Maifon de la Pitie, Scl eux qui en 

Rcnfcrmemcnr dependent. Et Lettres patentes accordees 

des Panvres en 1 1 , 

pour cet efret enmil lix cent douze, regiltrees 
en noftre Cour de Parlement de Paris, fuivant 
lefquelles les Pauvres furent enfermez5 & la 
Direction commife a de bons & notables Bour¬ 
geois, qui fucceftivement les uns apreslesau- 
tres, ontapporte toute leur induftrie & bonne 
conduite pour faire reuflir ce deifein. Et tou- 
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tesfois quelques efforts qu ils ayent pu faire, il 
n a eu fon effet que pendant cinqou fixannees, 

&C encores tres-imparfaitement, tant par le 
defaut d’employ des Pauvres dans les Oeuvres 
publics &C manufactures, que pour cc que les 
Directeurs n etoient point appuyez des pou- 
voirs &C de lautorite neceffaire a la grandeur 
de Pentreprife, &C que par la fuite des defor- 
dres &c malheur des guerres , le nombre des 
Pauvres foit augmente au dela de la creance 
commune 6 C ordinaire, &C que le mal fe foit 
rendu plus grand que le remede. De forte que ^ ^°^ on 
lelibertinage des mendians eft venu jufqu aPex- dians - 
ces, par un malheureux abandon a toutes for¬ 
tes de crimes , qui attirent la malediction de 
Dieu fur les Etats, quandils fontimpunis. V ex¬ 
perience aiant fait connoitre aux perfonnes qui 
fe font occupees dans ces charitables emplois, 
que plufteurs d’entf eux de fun &C de lautre 
fexe habitent enfemble fans mariage, beaucoup 
de leurs enfans font fans Baptefrne, & ils vi-, 
vent prefque tous dans Pignorance de la Reli¬ 
gion, lemeprisdes Sacremens & dans Phabitu- 
de continuelle de toutes fortes devices. C'eft 
pourquoy ,-comme nous fommes redevables a 
la mifericorde Divine de tant de graces, £>C d'u- 

nevifible protection qu’ellea fait paroiftrefur 
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Que Ics Pau- 
vtcs mendians 
valides & in- 
validcsferont 
renfermez, 

& employez 
aux manufac¬ 
tures. 
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noftre conduite a l’avenement, & dans l’heu- 
reux cours de noftre Rcgne^ par le fucces de 
nos Armes, & le bon-heur de nos Vidtoires, 
Nous croyons eftre plus obligez de luy temoi- 
gner nos reconnoiflances, par une Roy ale &C 
Chreftienne application aux chofes qui regar- 
dent fon honneur & fon fervice $ confiderans 
ces Pauvres mendians, comme membres vi- 
vans de JESUS-CHRIST, & non pas com¬ 
me membres inutils del’Etat. Et agiflans dans 
la conduite d im li grand Oeuvre, non par or- 
dre de Police , mais par le feul motif de la 
charite. 

PREMIEREMENT. 

A CES CAUSES, apres avoir fait examiner toutes Ies 
anciennes Ordonnances 6c Reglemens fur le fait des Pau¬ 
vres , par grands 6c notables perfonnages, 6c autres intellb 
gens 6c experimentez en ces matieres, enfemble les expediens 
plus convenables dans la mifere des temps, pour travail Ier d 
cedeflein, & lefaireretiffiravec fucces a la gloire de Dien , 
6c au bien public. De noftrecertaine fcience, propre mouve- 
ment, pleine puiflance 6c autorite Royale :Voulons 6c 
ordomnons, que Ies pauvres mendians valides 6c invalides, de 
l’un 6c de 1’autre fexe, foient enfermez dans un Hofpital, pour 
eftre employez aux Ouvrages, manufactures., 6c autres tra- 
vaux, felon leur pouvoir, 6c ainfi qu’il eft amplement contenu 
au Reglement, figne de noftre main, attache fous le contrc- 
fcel des prefentes, que nous voulons eftre execute felon fy 
forme 6c teneur. 


Pour reiiffir avecfucces aTEftabliffemcnt d’un fi grand def- chefs de la 
fein, nous avons nomine 6c nommons par ces prefentes, no ft re f? irc ^ ion dc 
ame6^fealle fteur Bellievre Chevalier, noftre Confeiller en iHo ? lta * 
cousnos Confeils, 6c premier Prefident en noftre Parlement* 

.& noftre ame 6c feal le fteur Foucquet, aufti noftre Confeiller 
en tous nos Confeils, 6c noftre Procureur general, pour eftre 
eux 6c leurs fuccefteursefdites Charges, Chefs de la Dire&ion 
dudit Hofpital. 

IIL 

Nous avons aufti commis 6c commettons avec eux pour Dircfteurs & 
Directeurs, 6c perpetuels Adminiftrateurs, nosamez 6c feaux pwpwueis Ad- 
Chriftophle l’Efchaftier noftre Confeiller, 6c Maiftre ordinai- numftrateUI^>, 
re en noftre Chambre des Comptes * Charles Loyfeau noftre 
Confeiller en noftre Cour des Ay des * Jean Marie Lhofte, 
ancien Advocaten noftre Parlement, Chriftophle du Pleftis 
fteur de Mombart , Confeiller en nos Confeils * Bertrand 
Droliart noftre Confeiller , 6c Maiftre d’Hoftcl ordinaire* 

Jean de Gomont Advocat ennoftredite Cour*Claude Chomel 
noftre Confeiller, cy-devant Treforier des Ligues .des Suiftes 
6c Grifons * Jean de la Place noftre Confeiller 6c Secretaire* 

Antoine Pajot fteur de la Chapelle 3 Gabriel de Gaulmonc 
fteur deChevanes* Louis Seguier fteur de faincfc Firming Ni¬ 
colas Barbier noftre Confeiller 6c Receveur des gages des 
Officiers de noftre Cour des Aydes 3 Jean Levefque, 6c Denis 
Pichon anciens Confuls, Marchands Bourgeois de Paris 3 Se- 
Baftien Cramoify ancien Juge-Conful, ancien Efchevin, Mar¬ 
chand Bourgeois de Paris 3 Henry Gillot ancien £onful, Mar- 
chand Bourgeois de Paris * Jacques Laugeois, ancien Conful, 

Marchand Bourgeois de Paris, Jean le Marchand Bourgeois 
de Paris, Claude Patin ancien Conful, Marchand Bourgeois 
de Paris* Andre leVieuxancien Conful, ancien Efchevin, 

Marchand Bourgeois de Paris* Jacques Poignant Bourgeois 
de Paris, Chriftophle Maillet ancien Conful , Marchand 
Bourgeois de Paris * Antoine Vitre, Marchand Bourgeois de 
Paris * Jacques Belin Bourgeois de Paris * Sauveur de Bur- 
lamaguy Efcuyer * 6c Louis Collard Bourgeois de Paris, 


IV. 

Don de la Pi- Et pour enfermer Ies Pauvres qui feront de la qualite d'eftre 
tit, da Refuge, enfermez, fuivant le Reglement, nous avons donne 8c don- 
vonncdc\ S M- nons P ar ces prefentes,la Maifon 8 c Hofpital,tant de la grande 
feftre. ’ 8 c petite Pitie, que du Refuge , fcis an Faux-bourg faint 
Vidtor, la Maifon 6c Hofpital de Scipion, 8 c la Maifon de la 
Savonnerie, avec tous les Jieux, Places, Jardins, Maifons, 
8 c Baftimens qui en dependent, enfemble Ies Maifons 6c Em- 
placemens de BifIeftre,circonftances 6c dependances que nous 
avons cy-devant donnez, pour la retraite des Enfans trouvez, 
en attendant que les Pauvres fulTent renfermez. A quoy lefdits 
Baftimens 8c lieux deBifteftreont efte par nous affectez :re- 
vocquant en tant que befoin feroit, tous autres Brevets 6c 
conceflions qui pourroient en avoir efte obtenues ,, en faveur 
des pauvres Soldats eftropiez ; ou pour quelque autre caufe on 
pretexte: derogeans a toutes Lettres a ce contraires. 

V. 


La Maifon de Voulons, que Ies lieux fervans a enfermer les Pauvres, foient 
tics',“etontzo. nommez l’Hofpital General des Pauvres 5 que l’lnfcription en 
peiiees I’Hoi- foit mife avec PEcufTon de nos Armes ftir le Portail de la Mai- 
picai General. £> n j a ^ & membres qui en dependent. 

VI. 


Aeur d'iwiuy* Entendons eftre Confervateur 8c Protedeur dudit Hofpital 
& Fondat-cur! General, 8c des lieux qui en dependent, comme eftant de no- 
tre Fondation Royale^ 8c neantmoins qifils ne dependent 
en fa^on quelconque de noftre grand Aumofnier, ny d’aucuns 
de nos Officiers 5 mais qu’ils foient totalcment exempts de la fii- 
periorite, vifite 8c Iurifdiction des OfEciers de la generale Re¬ 
formation, 8c auffi de la grande Aumofnerie, 8c de tous autres, 
aufquelsnous eninterdifons toute connoiflance 8c Iurifdidion, 
en quelque fa con 8c maniere que ce puifte eftre. 

VII. 

ntvt "ou/k Declarons, que nous n'entendons par ces prefentes, tou- 
g°and Bnrcain cber en quoy que ce foit a la Dire&ion 8c Adminiftration du 
grand Bureau de noftre bonne Villede Parislequel demeu- 
rera en fon entier, comme il eftoit auparavant, fors 8c ex- 
cepte pour le fait des Pauvres mendians, dont nous luy inter- 
difons toute connoiflance, Police 8c Jurifdi&ion. 
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VIII. 

Nous avons en ce faifant eteint St fupprime, cteignons, Sc 
fupprimons par ces prefentes, la Direction Sc Adminiftration 
des Dire&eurs de la Maifon, Sc Holpital de la Pitie fcis au 
Faux-bourg faint Victor, Sc lieux qui en dependent, des foins 
Sc integrite, defquels nous fommes tellement latisfaits, que 
nous les avons cy-deflus compris dans le nombre des Direc- 
teurs. 

IX. 

Faifbns tres-exprefles inhibitions Sc defenfes a toutes perfon- 
nes de tous fexes,&; lieux & ages, de quelque qualite Sc naiflan- 
ce,&; en quelque eftat qu’ils puiiTent eftre, valides,ou invalides, 
malades ou convalefcens, curables, ou incurables, demendier 
dans la Ville & Faux-bourgs de Paris, ny dans les Eglifes, ny 
aux Portes d’icelles , aux portes des mailons , ny dans les rues, 
ny ailleurs pubiquement, ny en fecret, de jour ou de nuit 3 fans 
aucune exception des Feftes folemnelles, Pardons, ou Jubilez, 
ny d* AlTemblees, Foires ou Marchez, ny pour quelque autre 
caufe ou pretexte que cefoit 3 a peine du foiiet contre les con¬ 
tre venans pour la premiere fois 3 Sc pour la feconde fois des 
Galeres, contre les hommes Sc gar^ons, Sc du bannilTement 
contre les femmes Sc les lilies. 

X. 

Si aucuns alloient mendier dans les mailons, nous permet- 
tons Sc expreflement commandons aux Proprietaires Sc Loca- 
taires,a leurs domelliques & autres Ide retenir lefdits mendians, 
jufques a ce que les Directeurs ou Officiers cy-apres nommez 
enfoientadvertis, pour leurimpoferles peines cy-delfus, fui- 
vant [’exigence des cas. 

XI. 

N’entendons comprendre dans lefdites defenfes cy-deflus 
les Queftes pour l’Hoftel-Dieu, Sc lieux qui en dependent- 
celles pour le grand.Bureau des Pauvres, Sc lieux aulli qui en 
dependent 3 les Aveugles de l’Holpital des Quinze-vingts, les 
Enfansdes Holpitaux de la Trinite 3 du faint Elprit 3 Sc des 
Enfans Rouges 3 les Religieuxmendians 3 lesReligieufes del’A- 
ve-Maria 3 Sc autres qui ont droits de Troncs, ou de Queftes, 
lefquels nous en avons feulement exceptez, les defendans ge- 


Supreflloncfc 
I'Adminiftia* 
tion de la Pi¬ 
ne. 


Defenfes dc 
rrendier pu- 
bliqucmeut. 


Ny fecrertc- 
ment. 


Excep-iondcs 
Hopitaux Re- 
ligieux Sc Re- 
ligieufes men- 
diantes qui en 
one droit. 
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Lcs Aveugies rieralement a tous autres * Sc a la charge que Ies A veugles, Ies 
mcndkront; C E n ^ ans & autres ayans droits de Queftes, demeureront aux 
dans les Egli- portes des Eglifes , ou pres de leurs Troncsj avec defenfes de 
fes - demander ailleurs dans les Eglifes^ a peine d’eftre dechus de 

leurs droits. 

XII. 

Pouvoirdes Nous donnons Sc attribuons aux Diredeurs par nous cy- 
pircftenrs fur devantnommez , Sc commis pour ledit Hofpital general, & 
V Arrefk de I I eurs luccelietirs qui leront anlii perpetuels durant Ieur vie, 
'verification tOLlt pfuvoir Sc authorite de Direction, Sc Adminiftration, 
da Parlemet connoiflance, Jurifdiction, Police, corredion, Sc chaftiment, 
forte fur cet ffir tous les Pauvres mendians de noftre Ville Sc Faux-bourgs 
article. de Paris, tant dedans que dehors ledit Hofpital general, Sc ex- 
Sans neant- clufivement, privativement, Sc independamment de la Di- 
moins que les redion du grand Bureau, Sc de toute autre Direction Sc Police 
Dircfteurs d e noftre Ville, Faux-bouro-s, Prevofte Sc Vicomte de Paris. 

nornmezpar 1 & 7 

icelles , puif- 

fcnt prendre aucune Courny Iurifdi&ion fur autres que fur les Pauvres Enfermcz dans ledit Hofpi¬ 
tal general , & fur les autres Pauvres qui feront trouvez au dehors contrevenans aux defenfes 
poitees par icelles LetcreSj & par ledit Reglcment, & ce par forme de chalHment & corredion 
feulcment ■, a la charge que ou il y aura lieu d’ordonner des peines afflidives, qui deuflent eftre 
executes au dehors dudit Hofpital, lefdits Diredeurs feront tenus les faire juger par le Lieutenant 
Criminel, & Officiers du Chaftelet, & autres Jug.es qui doivent connoiftre i ce qui fera fait fom- 
mairement & fans frais. 

XIII. 

Auront po- Auront pour cet effet les Diredeurs poteaux Sc carcans^ 
teaux^carcans, prifons Sc bafles-foftes dans ledit Hofpital general Sc lieux 
° a tS qui en dependent , comme ils advileront 5 Ians que l’appel 
puifte eftre receu des Ordonnances qui feront par eux rendues 
S oar k dedans P our ^ ans dudit Hofpital 5 Sc quant a celles qui intervien- 
demofpitah dront pour le dehors, elles feront executees felon leur forme 
Sc teneur, nonobftant oppofttions ou appellations quelcon- 
ques faites ou a faire, Sc fans prejudice d’icelles, Sc pour left- 
quelles nonobftant auffi toutes defenfes Scprife a partie ne fera 
differe. 

XIV. 

un Baiily, des Auront les Diredeurs un Bailly de THofpital, Sergens des 
GaSelfaux 8 ' P auvres ? Gardes aux portes Sc aux advenues, avec hallebar- 
Portcsde la des Sc autres armes convenables, Sc tous autres Officiers ne- 
vtiie, & Offi - ceftaires,tant pour executer leurs Ordonnances,que pour faire 

les 
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les captures des meridians, Sc conduire enhHofpital ou lieux 
qui en dependent ceux qui doivent y eftre admis , renvoyer, 
chaffer, ou arrefter ceux qui en doivent eftre exclus,6c accom- 
pagnerles paffans, ainfi qu’il eft porte par leReglementcy- inftimcz & 
attache. Lefquels Bailly , Sergens, Gardes , Sc autres Offi- Skcd^urs. 
ciers feront inftituez ou deftituez a la volonte des Dire&eurs, 

6 c fans qu’ils foient aucunement dependans du Bailly des Pau- 
vres du grand Bureau, ny autres Officiers ou luges pour le fait 
de leurs charges. 

XV. _ Devoir du 

Enjoignons au Bailly, Sc autres Officiers qui feront commis Ba,I h & offi - 
par les Directeurs , de faire exa&e perquifition chacunjour 
avec les Sergens dudit Hofpital, pour empefcher toutes fortes 
demendians par les rues. Sc ponduellementexecuter lecon- 
tenu en ces prefentes, Sc au Reglement cy-‘attache , a peine 
d’eftreehaffez Sc punis, fans qu’ils puiffent prendre aucune 
chofe desPauvres, ny autres, ny les favorifer ou fouffrir , ny 
auffi les mal-traiter j le tout fur peine de punition corporelle. 

XVI. 

Pourront les Diredteurs avoir dans noftredite Vfile Sc Faux- Mair ° ns c!c 
bourgs, telles maifons Sc lieux que bon leur femblera pour la yffcp^ci!^ 
Garde desPauvres ,jufques ace qu’il en ait efte par eux or- ferneries 
donne, pour les admettre en 1 ’Hofpital general, ou pour les 
conduire en d’autres lieux, ou pour les renvoyer ou chaffer de F 
la Ville Sc Faux-bourgs. 

XVII. 


Faifons inhibitions Sc defenfes a toutes perfonnes, de quel- 
quequalite Sc condition quhls foient, de donner l’aumofne 
nianuellement aux mendians dans les ru'es Sc lieux cy-deffus, 
nonobftant tout motif de companion, neceffite preflante, ou 
autre pretexte que ce puifTe eftre, a peine de quatre livres pa¬ 
ri fis d’amende, applicable au profit de 1’Hofpital, au paye- 
mentdelaquelleilsferontcontraints Sc fans deport, en vertu 
des Ordonnances des Directeurs, fur le rapport de leurs Offi¬ 
ciers. 


D efcnfcs de 
donuer aux 
mendians, a 
peine de qua- 
trc livres d’a¬ 
mende. 


XVIII. 

Defendons pareillement aux Proprietaires Sc Locataires Defenfes de 
des maifons, Sc a tous autres de loger, retirer ., ny retenir chez ks loger a 
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peine de cent eux, apres les publications des prefentes, les Pauvres qui font 
iivres d’amen- ou feroient mendians, a peine de cent livres d'amende pour la 
de ‘ premiere fois, de trois cent livres pour la feconde,. 6c de plus 

e t grande, en cas de recidive, le tout applicable au profit des 
jivres^n'reci- PauvresduditHofpitalgeneral3pourraifonde quoy les Pro¬ 
dive. prietaires, Locataires 6c autres, pourront eflre contraints par 

faifies deleursbiens, 6c emprifonnemens de leurs perfonnes, 
en vertu des prefentes, 6c des Ordonnances des Diredeurs. 
XIX. 

Permis faifir Coipmandons aux Sergens du Bureau, 6c tous autres Offi- 
lats^couver-" c ^ ers de Juftice, de faifir en vertu des prefentes, 6c de POr- 
tures^ c. donnance des Diredeurs , les fits, matelats, couvertures 6c 
couch/ Ur0nt P ai ^ a ^ es > dans lefquels auront efle couchez les Pauvres chez 
les particulars , qui leur auront donne retraitte , au prejudice 
des prefentes j Et voulons que le tout fans aucune formalite de 
Juftice, foit enleve 6c applique au profit des Pauvres dudit 
Hofpital general, fans efperancede repetition. 

XX. 

Defenfes # Defendons aux Soldats de nos Gardes, mefmesaux Bour- 
captmx des f Ia S eo * s de noflredite Ville 6c Faux-bourgs, 6c a routes perfon- 
Pauvrcs. nes, de quelque qualite ou condition qu’ils foient, de molefler, 
injurier,nymaI-traiterleBailly, Officiers, nyaucun de ceux 
qui ferontemployez pour prendre, ou conduire, renvoyer, 
chaffer, ou accompagner les Pauvres, 6c d’empefeher l’exe- 
cution du Reglement general, oudes Ordonnances piarticu- 
lieres des Diredeurs,a peine d’eftre emprifonnez fur le champ, 
6c procede criminellement eontr’eux, a la requefle des Di¬ 
redeurs , 6c aux Pauvres de fairerefifiance, fur peine d’eftre 
punis, ainfi que les Diredeurs adviferont. 

XXL 

Guct Va prevoft Ordonnons au Chevalier du Guet, Prevoft de rifle, Pre- 
dc rifle, Com vofl des Marefchaux , Lieutenant Criminel de Robe-courte, 
miflaircs, Ser- leurs Exempts 6c Archers, Commiflairesdu Chaflelet, Huif- 
feois’ donne- ^ iefs > Sergens, 6c autres Minifires de Juftice 6c Police , 6c 
rone main- meffne a tous nos Sujets, de donner main-forte audit Bailly 

forte. de pj-iofpital 6c Sergens des Pauvres, pour Tex cution rant 

* des prefentes que du Reglement general, 6c des Ordonnances 
particulieres des Diredeurs, pour raifon dudit Hofpital, s 3 ils 


en ont befbin , foit pour la capture des Pauvres, ou celles 
d’autres perfonnes qui fe trouveront contrevenir aux Articles 
precedens, foit pour les faiEes, executions ou autrement, a 
peine d’en repondre par les refufans ou dilayans en leurs pro- 
pres 6c priveznoms, 6c d’amende arbitraire. 

XXII. 

Enjoignons aux Commiflaires des Quartiers, Quarteniers , commiflairc* 
Dixeniers, Cinquanteniers, 6c autres, dene Iaiffer habiter des Quartiers, 
perjfbnnedansleurQuartier, qu’iln’ait prealablement verifie ^ 1 n l j c e n 1 I s cr & 
au Bureau de la Police, d’avoir du bien, induflrie, ou vacation ne fouffdront 
fuffifante pour fe nourrir, 6c fubvenir a leurs families: Excepte 
les Pauvres honteuxafEflez des Paroifles ou d’ailleiirs , 6c les «tio 
Pauvres mariez a prefent mendians, qui feront a 1 ’Aumofne 
dudit Hofpital general, Eiivantle certificat qu’ils en rappor- 
teront, a peine d’en repondre par lefdits Commiflaires des 
Quartiers, Qnarteniers, 6c autres, en leurs propres 6c privez En ap orte- 
noms, 6C dont ils apporteront tous les mois les Rolles au ront tous les 
Bureau dudit Holpital, a peine de quarante-huitlivres parifis, g u ^ c 001 " 
contrecliacun de ceux qui fe trouveront y manquer. Enjoi- a^etne 
gnons aux Diredeurs d’avoir un loin particulier de ^execution Kvresd'amea- 
du prefent article. de * 

XXIII. 

Comme nous prenons foin du falut des Pauvres qui doivent PreftrcsMif- 
eftre enfermez, auflibienque de leur EftablifTement 6c fub- pouriefpiri- 
fiflance, ayantdes y a long-temps reconnu la benediction tuel, 
que Dieu a donne au travail des Prefires MifEonnaires de faint 
Lazare, les grands fruits qu’ils ont faitsjufques a prefent pour 
le fecours des Pauvres, 6c fur l’efperance que nous avons qu’ils 
continuaront6c augmenteront al’advenir.V ovlons qu’ils 
ayent Ie foin 6c l’inflrudion du fpirituel, pour 1 ’afEflance 6c 
confolation des Pauvres del’Hofpital general, 6c lieux qui en Sousi’autho- 
dependent, 6c qu’ils ayent Padminiflration des Sacremens, 
fous rauthorite 6c Jurifdidiotrfpirituelle du fieur Archevefque C evcquc " 
de Paris , auquel ils feront prefentez par le General defdits 
MifEonnaires, 6cparIuyapprouvez,6c leur feront tous pri¬ 
vileges 6c exemptions ordinaires en pared cas accordez. 

XXIV. 

Pourront les Prefixes qui feront commis audit Hofpital Les Preftrcs 

Bij 


pourront rcce- general, rece-voir les Teftamens dans iceluy, & dans Ies Herat 
voirlesTefta- quien dependent, foitdes Officiers,oudomeftiqucs, ou des 
mcns * Pauvres,8c autres y eftans, en ce qu’ils pourront teller , 8c 
leront lefdits Tellamens valables, comme s’lls eftoient holo- 
VArreftde graphesou pallez pardevant Notaires, Curez,. ou Vicaires-, 
verification derogeant pour ce regard feulement atix Ordonnances 8c 
porte . coullumes a ce contraires, 

£t a la charge 

que les Preftresqui feront nommezpar lefdits Dire&eu-rs& admis pour l’adminiftratioo des Sa- 
cremens & fervicedudit Hofpital general, feront tenuspour Iavaliditedes Teftamens qu’ils pour- 
ront recevoir, appellcravec eux lors de la reception defdits Teftamens , lenombredes temoins re- 
quis pour la couftumede Paris. 

XXV. 

Seront fous Seront tous lefdits Prellres Millionnaires 8c autres, a l’e- 
l’enueredif- aard de la Police 8c difeipline tempo rell'e concernant l’Hof- 

polmondes -t«r i, • , , r , . r ^ , 

DireCteurs au pital, lous 1 entiere dependance des Direcleurs , en qualite de 
‘cmporei, auf- Superieurs au Bureau, defquels ils feront prefentez , approiu 
prefentcz! r & nt vez ,Sc receus,8c par eux employez fur l’eftat de la Maifon,fans 
qu’ils puiflent auparavant s’immifcer en aucune fonclion dans 
ledit Holpital general, nyapres prendre aucune retribution. 
XXVI. 

Lors que le Superieur defdits Millionnaires ou en fbnabfen- 
ce,celuy quifera par luy commis, viendra au Bureau pour 
chofe concernant lefpirituel, ou'ce qui en depend, il y aura 
Bureau 311, de aU V0 ^ X deliberative en ce qui fera par luy propofe,8c luy fera pour 
celadonne feance, apres le plus ancien de ceux des Direc- 
teurs perpetuels, qui y feront lors prelens. 

XXVII. 

Pour lecourir 8c allifter les femmes 8c lilies qui feront enfer- 
mees dans ledit Hofpital general, 8c lieux qui en dependent, 
is lies, pour af- Ies DireCleurs pourront employer les perlonnes de raefrae fe- 
kurfexe^* ^ xe > H 11 trouveront eftre les plus propres au lecours 8c allif, 
tance dies Pauvres, fous les mefmes ordres 8c dependance totale 
deldits Direcleurs. 

XXVIII. 

Subfiftance. Dautant que ^experience a fait connoiftre., que Ies princl- 
paux manquemens qui ont efte a l’execution des deffeins que 
l’on avoiteu cy-devant d’enfermer les Pauvres, font proce- 
dezdesdefauts d’eftablilTement fuffifant, 8c de la fubfiftan- 


par eux receus 
& approuvez. 


Le Superieur 
ties Prellres 
ou celuy par 
luy commis j 


voix delibera¬ 
tive , &c. 


Les Dirc&eurs 
choifironc des 
femmes & des 
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ce neceflaire $ Nous avons donne audit Hofpitai generaT, 
tousles biens y droits, profits, revenus, 8 c emolumens, tant 
en bonds que fruits ordinaires, cafuels, 6c extraordinaires, dc 
quelque titre 6c qualite qu’ils puiflenteflre deubs , efcheus, 6c 
a efcheoir, appartenans, ou qui peuvent appartenir mainte- Donal’Hof- 
nantoucy-apres,. auxMaifons 6c Hofpitaux de la Pitie* du pitaldesbienr,- 
Refuge 3 de la Savonnerie 3 Scipion 3 Bifleftre 5 membres 6c DekPitie. 
lieux qui en dependent 3 defquels biens, droits 8 c revenus, les Refuge, 
Receveurs, Fermiers, Locataires 6c Debiteurs, feront tenus s^vonnVnc 
de donner compte ou eftat, 8 c d’en faire Ie payemeitt ou la Biffdhe. 
delivrance, chacun ainfi qu’il y peut eftre oblige aufdits Di- 
redeurs ou a Ieurs ordres: 8 c en ce faifant, en dejmeureront 
lefdits Reeeveurs, Fermiers, Locataires 8 c Debiteurs vala- 
blement quittes, 6c dechargez envers Sc contre tous, 8 c feront 
tous les Baux 8 c fous-baux confirmez ou refolus, ainfi qu’il 
fera delibere par les Diredeurs, pour le plus grand avantage 
de PHofpital. 

XXIX. 

Appartiendront pareillement audit Hofpitai general , tous Don <fcs meu- 
Ies lits, meubles , couvertures, matelats, paillafles , linges, ^ 1 e c u s ^ erdlts 
utenfilles de cuifine, mefnage,. 8 c autres defdites Maifons 8 c 
Hofpitaux, 8 c lieux qui en dependent, de toutes lefquelles inventah-e 
chofes fera fait Inventaire par l’ordre des Diredeurs, nonobf- d ’ lceux - 
tant l’oppofition 8 c l’empefchement de tous ceux qui vou~ 
droient pretendre y avoir intereft. 

XXX. 

Voulons que ledit Hofpitai general /bit compris au nonfbre L’Hofpitai 
des autres Hofpitaux de la Ville 8 c Faux-bourgs de Paris , pour 'donsT&c. 
en avoir tous les mefmes droits, prerogatives, 8 c privileges, fairs aux Hof- 
8 c participer avec eux a tous les legs, donations, fondations 8 c en gc " 
aumofnes, faits 8 c a faire aux Hofpitaux en general 

XXXI. 

Declarons neantmoins que tous les dons 8 c legs faits par Les^s faits- 
Contrads, Teftamens, 8 c autres difpofitions,- les adjudica- cngLa-ir 5 
tions d’amendes 8 c aumofnes faites en la Ville 8 c Faux-bourgs, fans dtfigna- 
Prevofte 8 c Vicomtede Paris, en termes generaux, aux Pau- SromY” 
vres, ou a la communaure des Pauvres, fans aucune autre l'Hofpitai. 
defignation,, don-tjufques aprefentl’employ n’aura point efte 
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fait, quoy que Iesdifpofitionsprecedentces prefentesde queL 
que temps que ce foit, 6c toutes cedes qui fe feront cy-apres. 
' feront 6c appartiendront audit Hofpital general, 6c en cette 
qualite pourront eftre vendiquez par les Diredeurs. 
XXXII. 

Curez, vicai- Enjoignons aux Curez, Vicaires 6c Notaires, quirecevront 
ICS ’ N riS ^ cs ^ e ft amens > d’advertir les T eftateurs, fans neantmoins les 
teftaceurs de y obliger, de faire quelques legs aux Pauvres, 6c de faire men- 
donner. tion dans les Teftamens , que Tadvertiflement en aura efte 
fait, d peine denullite. 

verification ’ r 


aufli fera la peine de nullite portee par lefdites Lettres contre les Curez, Notaires & Vicai¬ 
res , qui auront manque d’advertir les Teftateurs , de fe fouvenir des Pauvres dudit Hol'pital, & d’cn 
faire mentions dans leurs aCtes, changce & convercic en. quaere livrcs parifis d’amcnde contre lcfdits 
Curez,, Vicaires, & Notaires contrcvenans. 


yorte. 

Commc 


XXXIII. 

^•w^Heux* Donnons audit Hofpital general toutes les maifons, lieux, 

^affedez’ droits, fonds 6crevenusafFedez aux Pauvres, pour le foula- 
auxPauvres, gement d’iceux perceptibles dans noftredite Ville 6c Faux^ 
ufu"pe°zTd>c. kourgs > Ptevofle 6c Vicomtede Paris j qui font a prefent ou 
L'sDire’zteurs ^ trouveront cy-apres abandonnez, ufurpez, ou employez a 
n’ont eruore autre ufage, que celuy de leur Fondation, 6c mefme ceux qui 

uZTny Troits ^ onc a prefent ou fe trouveront cy-apres deftituez de legitimes 
de cette nature. Adminiftrateurs, tant de Tun que de l’autre fexe, foit de noftre 
Fondation ou antres. 


Aumofnesde 
Fondation, en 
argent, grains, 
&c. en faveur 
des Pauvres, 
appartien¬ 
dront a l’Hof- 
pital. 

Ny unfit de 
ceux portez pur 
cet article ,fi- 
non a S. Ger- 
vais , quelques 
petites aumof- 
nes aux Pau- 
<vres qui afiif- 
tent au Catef- 
chifme. 


XXXIV. . 

Nous declarons fuivant les anciens Reglemens, que toutes 
les Aumofnesde Fondation, foit en argent, grains, ou autre 
nature, dont plufieurs communautez feculieres 6c regulieres, 
6 c mefmes les particuliersde noftredite Ville 6c Faux-bourgs, 
Prevofte 6c Vicomte de Paris, font cliargez envers les Pau¬ 
vres , feront 6c appartiendront audit Hofpital general , 6c 
voulons qu’en cette qualite dies puiflent eftre vendues par les 
Diredeurs, ou par leur ordre , 6c appliquees au profit des 
Pauvres. 

XXXV. 

Dautant que ce loin des Pauvres regarde toutes fortes de 
perfbnnes^ 6c quepar nos Ordonnances, Reglemens de Police 
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6c anciens Arrefts, chacun eft oblige de contribuer a la nour- r execution d e 
rituredes Pauvres, fiiivant fesfacultez 3 Nous voulons 6c or- “t ankle'eft 
donnons, qu’a lareferve feulementde 1 ’HofteLDieu , 6c des 
Maifonsquien dependent, de la Direction du grand Bureau- fans. 

6c des quatre Mendians 3 enfembledes Hofpitaux dela Trini- communau- 
te 3 du faint Efprit 3 des Enfans Rouges de Sainte Catherine- tez fecuJicrcs, 
6c de faint Gervais 3 Toutes les Communautez feculieres 6c re S ui, J r 5 s > 
regulieres de Pun 6c de fautre fexe, de noftre Ville 6c Faux- kbSqucsY”' 
bourgs, Prevofte 6c Vicomte de Paris, 6c tous les corps la'i- c °nfrere S , 
ques, les fabriques des Eglifes , les Chapelles 6c Confrairies, tTer^&lo^cw 
6caurresdecette nature, mefme les corps des Meftiers, 6c pctfonnes 
routes autresperfonnescontribuenta 1 EftablifTement 6c fub- contnbucront - 
fftancedudit Oeuvre, chacun a proportion de fes forces 3 A 
quoy faireils font invitez, 6c a faute de Ie faire volontairement, 
feront cottifez felon les anciens,Reglemens,par notre Cour de Taxes faites 
Parlement, a la requifition de noftre Procureur general,pour JJfJ* Parle " 
felon les Taxes qui feront mbderement faites,en faire le recou- 
vrement par IeReceveurduditHofpital general, fur les con- 
traintes des Directeurs,qui feront expedites par leGreffierjIef Contraintcs 
. quelles nous validons des a prefent,come pour lors, 6c voulons dcsDi refl:eurs 
qu’elles fbrtent leur plein 6c entier efFet, apres quc 1’eftat en 
aura efte arrefte par noftre Cour de Parlement 3 pour l’execu- L'Jrreftde 
tion duquel, voulons que les Dire&eurs puifTent commettre veri fi catton 
tellesperfonnes qifils adviferonten chacun Quartier, lefquels ?° ne * 
feront obligez d 5 en faire la levee, en leur propre 6c prive nom. 

fculementin- 

vjtezde contribuer a l’Eftabliflement & fubfiftance dudit Oeuvre, fans qu’ils puiffent effre taxcz 
finonen casdeneceffite. 


XXXVI. 

Permettons aux Diredeurs routes Queftes, Troncs, Baffins, Permiffionde 
grandes 6c petites bo etes en toutes les Eglifes, Carrefours 6c faire 9 LLLS ft es> 
lieux publics de noftredite Ville, Faux-bourgs, Prevofte 6c Sus", boff ’ 
Vicomte de Paris, 6c qifils puiffent mettre Jeldites Boetes, tes cs lieux pu- 
aux Magazins, Comptoirs 6c Boutiques des Marchands, aux bllcs * 
Hoftelleries 6c lieux des Coches,aux Marchez publics, Halles, 

6 c Foires, fur les Ponts, Ports 6c Palfages, & en tous lieux ou ^L eft ' s aux 
foil peutcflre excite a faire la charite, mefmes aux occafions mariages^on- 
des baptefines, manages, convois, enterremens 6c fer vices, 6c vois » 
autres de cette qualite. 
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XXXVII. 

Don du quart AccordonsauditHofpital le quart des aumofnes, tant du 
des aumoLncs grand 6c petit Seau, que des Marchez, Baux 6c Adjudications 
BaSdu d Con- qui feront faites en noftre Confeil, a commencer de ce jour- 
fdi. dffiuy, 6c de cedes dont la diftribution n’eft pas encores aduel- 

L’Hofpitalne lement f aite§ 
joint pas du 
quart des au - 

mofnes, du grand & petit Seau. 

XXXVIII. 

Quart des a- Le quart des amendes ou condemnations d’aumofiies or- 

mendes , de- donnees pour Ies delits, malverfations ou ufurpations des Eaux 
tionsdeTS'ux & Forefts de France, tant pour le pafle , que pour Tadvenir, 
& Forefts. dontles Dire&eurs, comme parties, pourront faire Ies poun. 
ii riy a pas de- fifites en noftre Confeil, ou ailleurs. 

quoy payer les 
charges dans 

les comptes qui s’en rendent. 

XXXIX. 

Le quart des Le quart des amendes de Police , 6 c de toutes les marchan- 

amendes de difes, ou autres chofes qui leront declarees acquifes 6c confik 

Police. . nnf ip C 

Ces amendes jl Uees - 
font domania- 

les & ajfermees , auprofitdu Roy. 


XL. 

^ttre^de* Comme auffi le tiers de toutes les Lettres de Maiftrifes, qui 

Maiftrife. Font 6c lertmt par nous cy-apres, 6c par les Roys nos fuccef- 

Uy a Anefi feurs, donnees 6c regiftrees en noftre Parlement,foit en faveur 
fur une Decia- de mariage, naiftance des Enfans de France, advenement a la 
^ Couronne , ou autre caufe finguliere, entendans en ce com- 
prendre celles cy-devant par nous donnees, 6c non encore 
regiftrees. 

X LI. 

officiersau- To us Officiers qui feront receus en nos Compagnies Sou- 

leurdeception, veraines eftablies en noftre Vi lie de Paris, autres que ceux def- 
dites Compagnies $ 6c auffi ceux qui feront receus dans Ies fie- 
ges 6cJurifdidionsfubaIternes, ordinaires 6c extraordinaires, 
pareillement eftablies hors noftredite Ville , feront tenus a 
Ieur reception, donner quelque fomme modique audit Flofpf- 
tal general, dont ils feront obligez de rapporter la quittance 

auparavant 


auparavant que l’Arreft ou Jugement delenr reception leur 
ioit delivre, laquelle fommeou taxefera arbitree par nofdites 
Compagnies Souveraines, chacun en ce qui les regarde, Sc 
Rolle drefte d’icelles, eu egard a la qualite defdits Officiers. 

X L 11 . 

Voulonsaufli que tous Compagnons de Meftiers , lors de 
leurs Brevets d’apprentiftage, 6c les Maiftres lors de leur chef- du Par j^ entr 
d oeuvre, Experience ou Jurande, loient tenus auffi donner C es taxes no* 
quelque fomme modique audit Hofpital generalise en rap- wore execute. 
porterpareillementla quittance auparavant queIefdits Brevets 
d’apprentillage, ou Lettres de Maiftrife leur foient delivrees, Compagnons 
le tout felon la Taxe Sc Rolle qui en fera arrefte par noftre mefUerau- C 
Cour de Parlement, a proportion des meftiers, Sc pourveu mofneront. 
par icelle, a Tafteurance du recouvrement defdites cottes Sc 
contributions. 

X LI 11 . 


Permettonsaufdits Diredeurs, de faire faire par le Bailly invcntaire & 
de l’Hofpital Sc Sergens des Pauvres, les Inventaires Sc vente * en ' cdes hl6i 

± o j des u 3,11 vies 

des biens des Pauvres qui decederont, tant audit Hofpital, 
que dehors, apres avoir efte a Paumolne d’iceluy pendant un 
an. 


XLIV. 


Declaronsappartenir audit Holpital general, a Pexclulion 
de Collateraux, les biens, meubles defdits Pauvres qui dece- Pauvres^ 
deront, tant audit Hofpital que dehors, apres avoir efte a 
1’aumofne d’iceluy pendant un an, fans que les uns ny les au- 
tres en puiftentdifpofer par donation entre-vifs, ouTeftament, de 

ny faire aucune promefle, obligation ny contracts, que pour veri fi catlon 
caufe legitime, Sc par le confentement des Diredeurs: a peine t° rte ' 

de liulllte. meubles des 


Pauvres, qui 

decederont ou dans ledit Hofpital, ou hors d’iceluy, apres avoir efte a 1’aumofnc d’iccluy pendant 
unan,qui ferontdeclarez appartenir audit Hofpital, a l’exclufion des Collateraux ; que cet arti¬ 
cle n’aura lieu que pour les meubles qu’ils auront, lors qu’ils auront efte receus a ladite aumofne, 
& qu’ilsauroient acquis dans ledit Hofpital, & non pour ceux qui leur pourroient eftre ccheus 
d’ailleurs, & ferontIefdits Pauvres, apr£s qu'ils auront acquis , ou leuT (era 6chcu des fadultez 
fuffifantespour vivre hors la mendicite,ou qu’ils auront trouv6 le moyen de gagner leur vie, 
tenus dele retirer dudit Hofpital, pour vivre de leur travail, & dubien qui leur lera furvenu, fans 
qu’ils puiflentmendier ,.fur les peines de l’Edit. 


c 
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XLV. 

ics Dircdcurs Permettons aux Dire&eurs de recevoir tous dons, legs, Sc 
vlkwusdds] gratifications univerfels ou particulars, foit par Teftament, 
legs, &c. * donations, entre-vifs, ou a caufe de mort, ou par quelque 

autre ade que ce foit, Sc en faire les acceptations, recouvre- 
ment, ou pourfuites neceflaires. 

XLVI. 

Peuyent ac- Permettons aufli d’acquerir, echanger, vendre, ou aliener 
& U 6chan'cl?” P ar * es Diredeurs, tous heritages, tant Fiefs que Rotures, ou 
&c. ° * franc alleu, avec les droits de Juftice, Jurifdiction , cenfives 

ou autres, en quelque lieu, ou de quelque qualite qu’ils puift 
fent eftre, rentes foncieres Sc conftituees acquerir de noflre 
Domaine, ou de quelque perfonne que ce foit, Sc ordonner 
6c difpofer de tous les biens, meubles Sc immeubles dudit Hof. 
pital, felon qu’ils jugeront eftre a propos , pour le plus grand 
avantage d’iceluy, 6c fans qu’ils en foient relponfables, ny te- 
nus d’en rendre aucun compte, a quelque perfonne que ce 
foit. 


XLVI I. 


F c uvent tran- Leur donnons pouvoir de tranfiger , compromettre avec 

liger , com- peine, compofer Sc accorder de tout ce qui depend des biens 
corap okt,’&c. & e ff ets 9 meubles ou immeubles dudit Hofpital general, 6c de 
tous les Proces Sc differents qui peuvent eftre meus , 6c qui 
pourroient cy-apres fe mouvoir, fans aucune exception, left 
quels compromis nous validons ,, comme s’ils eftoient faits 
entre majeurs, pour leur propre intereft. 

XL VIII. 


Peuvent ac¬ 
querir de pro- 
che en proche, 
& prendre a 
jufte valeur ce 
qu'on leur re- 
fufera. 

Faire arcades 
Sc voutes, 

Coiombiers 
& moulins. 


Comme auffi de prendre des terres de proche en proche, 
pour la necefftte ou commodite dudit Hofpital general, en 
payant par eux la jufte valeur, fuivant I’eftimation qui en fera 
faite, au cas que les Proprietaires voifins fiflent refusd’en trai- 
ter a l’amiable, mefmes de faire voutes 6c arcades au deflus ou 
au deftbus des rues, joignantes les maifons 6c heritages qu’ils 
ont a prefent, ou auront cy-apres. 

XL IX. 

Leur accordons le droit de faire baftir volets 6c coiombiers a 


pied, 6c moulins a vent ou a eau, fi befoin eft, dans I’eftendue 
dudit Hofpital general , membres 6c lieux en dependans, 
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fans qifil y puiffe eftre donne aucuil empefchement, 

Et parce que lcdit Hofpital general aurabefoin de plus £ol?dWie 
grande quantite d’eaux, que celles qui font main tenant efdites Rongis. 
maifons $ Nous leur accordons 6 c concedons le droit de ce qui 
fera neceffaire d’y eftre augmente, 6 c voulons que la delivran- 
ce leur en foit faite ,foit des Regards, ou du Ghafteau des eaux 
de Rongis, ou autres Iieux, par le Prevoft des Marchands, ou 
Efchevins de noftre VilledeParis, ou par le fieur Franchine 
noftre Intendant des Eaux, ou autre qu’il appartiendra. 

LI. 

Nousavons ammorty 6 c ammortiflons par ces prefentes en- Ammortiflc- 
rant que befoin feroit, les Maifons 6 c lieux de la Pitie 5 du Re- Stagefacqulj. 
fuge j Scipion j la Savonnerie 5 6 c Biffeftre j prefentement 
donnez, 6 c tous les lieux 6 c Domaines qui en dependent, en 
quelques lieux 6 c endroits qu’ils puiftent eftre fituez , 6 c mef- 
me des a prefent, les autres Maifons, Places, rentes, 6 c autres Er a donncr,& 
immeublesquionteftez, 6 c pourront eftre donnez, leguez, ac< 3 ucrir * 
ou delaiftez audit Hofpital general, qui feront acquis par les 
Directeurs a prefent 6 c a l’advenir, fans que pour raifon de ce, 
ils fbient tenus nous payer aucun droit d'ammortiffement, ny Remife des 
mefme payer aucune indemnite, lots 6 c ventes, ny treiziefme, lots & ventes * 
lots ny mylots, quints ny requints, rachapts, ny reliefs, pour me 
ce qui eft ou fera en noftre Domaine, 6 c nonobftant toutes alie¬ 
nations ou engagemens 3 fans aufti payer francs-fiefs, ny nou. Francs-fiefs, 
veaux acquefts, ban ny arriereban , ny autres droits quel- & c - 
conques, qui nous font ou pourroient eftre deubs , dont nous Ban, arrierre- 
les dechargeons, 6 c entant que befoin eft ou feroit, en avons ban - 
fait 6 c faifons des a prefent,comme pour lors, 6 c deflors comme Decharge 
des a prefent, don audit Hofpital general, encores que le tout d ° n § c ” cral 
ne foit icy particulierement fpecifie, ny encore echeu , non- rV^S? 01 ” 
obftant toutes Loix 6 c Ordonnances d ce contraires, aufquel- 
les pour ce regard nous derogeons. 

LII. 

Seront neantmoins tenus les Diredteurs, d’indemnifer les Les Seigneurs 
Seigneurs particulars des biens par nous ammortis, ft aucuns P artic . uIic rsfc- 
fe trouvent mouvans, relevans, ou tenans d*eux, laquelle in- f c ° z nt Uldemiu * 
demnite pour les particulars, nous regions des a prefent au 

C ij 
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dixierae, tant pour Ies Fiefs que pour les Rotures, Sc fans qu’il 
puifTe eftre pretendu homme vivant Sc mourant, ny aucun 
droit de quint, rachat,ny relief, ny aucuns autres droits Sei- 
gneuriaux 3 tant que lefdits fiefs ou rotures appartiendront 
auditHofpitalgeneral,nymefmepour la premiere mutation 
quien feroitfaite, nonobflant toutes Loix, Arrefls, 6cRe- 
glemens contraires , a qui nous avons deroge en faveur dudit 
r I'jrrefr Hofpital general feulement, Sc fans tirer a confequence pour 
dTvenfica- quelque Corps Sc Communaute, ny pour quelques parties 
eft " liers que cepuifle eftre. 

Ordonne que les Seigneurs aufquelsil fera deub des indemnitez, pour les acquisitions faites en 
leurs Fiefs, ou Cenfivcs par ledit Hofpital, ou pour autres difpofitions faites en fa faveur, pour 
Jcfquellcs il leur fera deub des droits d’indemnite, uc pourront eftre contraints dc quitter leurs 
droits a moindre prix que celuy qui leur eft deub, par les Ordonnances & Couftumes. 


L111. 


Permiftion Permettons Sc donnons pouvoir aux DireCteurs, de faire Sc 
d’eftabiir tou- fabriquer dans l’eflendue dudit Hofpital, Sc des lieux en de- 
pendans, toutes fortes de manufactures, Sc les faire vendre Sc 
debiter au profit des Pauvres d’iceluy. 

LI V. 


tes manuf«.- 
ftures. 


Excmptes 
d’Ayde, fol 
pour livre^f 


Lefquel les manufactures, nous avons exemptees de payer 
aucun droit de fol pour livre, anciens ou nouveaux, ny droit 
d’Aydes, Doiiannes, ou autres de quelque nature qu’ils puif 
fent eftre mefmes de toutes vifites, conformementaux exemp¬ 
tions de PHofpital de Lyon. 

LV. 


Deux compa- Pour de plus gratifier Sc favorifer l’Eftabliflement Sc fubfif- 
8 uemeftic C r ha " tance dudit Hofpital general 3 Voulonsque chacun des Corps 
peiuTappreu- de meftiers de noftredite Ville Sc Faux-bourgs de Paris, foient 
Hre aux En- tenus de donner, quand ils en feront requis, deux Compa- 
gnons,mefi-neslesMaiftrefresLingeres,deuxfilles, pour ap- 
prendre leur meftier aux Enfans dudit Hofpital general, felon 
Lefquels a a - c l Ll ’^ s & trouveront plus difpofez 3 Sc en ce faifant, lefdits deux 
gnerom leurs Compagnons Sc filles acquerront la Maiftrife enleurs Corps Sc 
^viaiftnfcs meftier, Sc apres avoir fervy pendant le temps de fix ans audit 

aprCi lxans ‘ Hofpital general, fur les certificats qui en feront delivrez Sc 
fignez des Directeurs, jufques au nombre de fix au nioins, 
avecpouvoirdetenir Boutique, ainfique les autres Maiflres 


6 c Maiftreftes, 8c fans aucune diftindion entfe eux. 

LVI. 

En cas que ledit Hofpital general fut trop furcharge des En- 
fans, felon fadvis des Diredeurs • ils feronr mis en meftier chez 
Jes Maiftres , fans pouvoir prendre par eux antre chofe que To- de 

bligation, de s’en fervir deux ans, au pardeflus le temps requis, ver ' l fi catlon 
pour Ies Apprentiffages de chacun meftier. clmmc Ink 

ne pourront eftre les Maiftres des meftiers contraints par lefdits Dire<ft curs , de prendre forcement 
les Enfansdudit Hofpical, fans retribution, mais feront feulement les Jurez des Corps de chacun 
meftier, incitcz dc chcrcher place chez les Maiftres de leurvacation pour les Enfans dudit Hofpital, 
,aux conditions defilites Lettres, 

LVI I. 

Voulons aufli que les corps des Apoticaires 8c Chirurgiens, Apoticaires & 
donnent chacun deux Compagnons de Ieurdit corps, capa- 
bles pour fervir gratuitement audit Hofpital, 8c y aflifter les kTpauvi'es^ 
Pauvres, 8c les Officiers Domeftiques d’iceluy, pour les indif- 
pofitions communes des Pauvres , 8c les maladies ordinaires 
des Officiers 8c Domeftiques < 8c apres pareil temps de ftx ans, Leur Maiftrifc 
lefdits Compagnons Apoticaires 8c Chirurgiens gagnerontpa- apres fix,ans. 
reillement leur Maiftrife, furies certificats des Diredeurs en 
pareil nombre, 8c aurontmeftnes droits 8c privileges que tons 
ies autres Maiftres. 

LVIIL 

Qae ceux 8c qelles qui auront fervy de Maiftres 8c Maiftref. Maiftres & 
fes d’Efcole pendant dix ans dans THofpital general , avec Madhcffes 
I’approbation des Diredeurs, pourront eftre Maiftres 8c MaiU pHofpftah 
t reffes dans la Ville 8c Faux-bourgsfans autre examen, Iettres Leur Maiftrf- 
y\y permiifion, que de la certification de leurs feryices par Les fc ‘ 
Direcleurs. 

LI X- 

Nousavons ledit Hofpital general 8c les Pauvres Enfermez Exemptions 
en iceluy afFranchis, quittez, exemptez 8c dechargez, af- deSubfides, 
franchiffons,quittons, exemptions, 8c dechargeons de tous pea§eSj 
Subfides , Impofitions 8c droits d’Entree, tant a Paris, qifail- 
leurs par eau 8c par terre, des Ports, Ponts, peages, odroys 
de Villes, Barrages, Ponts 8c paftages , mis 8c a mettre, 8c de 
toutes autres chofes generalementquelconques , dontils pour- 
roient eftre tenus pour leurs vivres 8c provifions, mefines pour Entree de-mil 
leur vin, jufques a la concurrence de mil muijds de vin par muids de yin. 


VHofpitalne chacun an, fi tafit ils en out befoiii • que de bois a brufler, & 
joint de ce droit baflir, charbons, foins, cendres: 6c autres denrees 6c commo- 
ditez nece'flaires oil utiles, qui feront portez 6c conduits dans 
maifon de s. ledit Hofpital general, niembre unis, 6c lieux qui en depen- 
Denis, due la p OUr n0 urriture, entretenement, fecours 6c affilkn- 

ees defdits Pauvres , Officiers , 6c Domeftiques de ladite 
Maifon, fur les certificats des Dire&eurs, jufques au nombre 
de fixau moins 5 quoy qu’il foit dit que les droits feront payez 
par les privilegiez,6c non privilegiez, exempts 6c non exempts^ 
a quoy pour ce regard, avons deroge en conllderation des 
Pauvres. 


Salpetriere, ny 
de celuy yui efl 
decharge ati 
Fort Lan- 
glois pour la 
maifon de S’. 
Jean Baptitte, 
dite Btjfeftte. 


LX. 

iranc- Talc de Accordo'ns auffi audit Hofpital general, le droit de Franc- 
ii fe confomme fale, pour le Sel necellaire a la provilion d iceluy, julques a la 
dans ies$. mat- concurrence de quaere muids de Sel i par chacun an, fi tant 
^taU&aux fept en ont beflbiti, a prendre au Grenier de noftre Ville de Paris* 
cantons de u dont nous voulons que le Bail General de nos Gabelles (bit 
pfrttmTdel" Recharge, fans qu’il en foit paye aucune chofe que le prix du 
medians ma- Marchand, 6c fans tireraeonfequenceal’egardd’autres. 

riez,presde 8. LX I 

chaufFagede Accordons encores audit Hofpital general, fix cent cordes 
fix cent cor- de bois, 6cfix milliers de coterets, par chacun an , pour leur 
Hers^decote- ehaufFage,a prendre dans nos Forefls de rifle de France, 6c 
rets. Normandie , les plus proehes, 6c les plus commodes, fuivant 

fJelTiitpnt ^ P°ffibilite defdites Forefts 5 pour cet effet, en fera fait eftat 
joint. au Confeil, apres avoir otiy les Grands-Maiftres defdites Eaux 
L’Jrreftde & Forefls, fans qu’il foit pris aucun droit par aucuns Offi- 
vmficdttotf c i ers ^ ny pour les droits des Ports 6c paflages comme deflus. 

Le chaurfugc accorde audit Hofpital, fera pris fur les ventes ordinaires des Forefts, fans que pour 
raifon d’iceluy, les couppes cn puilfent eftre augmentecs. 

LX 11 . 

Decharge des Nous ddchargeons 6c declarons auffi ledit Hofpital gencS. 
dc ra ^ ■> ^ ^ eux c l u ^ en dependent, 6c qui en feront cy-apres unis, 
exempts de tous droits de guet, gardes, fortifications, boiies, 
pavez, chandelles, canal, fermetures de Ville 6c Faux-bourgs, 
6c generalement detoutes contributions^ubJiques ou particu- 
lieres, telles qu’elles puiflent eftre, quoy que non cy expri- 
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mez, pour de tous Jefijits droits , privileges Sc exemptions., 
joiiirparledit Hofpital general, entierement Sc fans referve: 
Defendons tres-expreftement a tous nos Fermiers, Receveurs, 
ou autres, d’en prendre ou exiger aucune cliole, a peine de 
jreftitution du quadruple, Sc de tous depens, dommages, Sc 
interefts, tant contre les Commis, ou autres qui les auront re^ 
ceus en leurs propres Sc privez noms, que contre les Fermiers 
ouaftbciez, Sc leurs cautions conjointement Sc feparement, 
au choix des Diredeurs. 

L X I I I. 

Nous avons par ces prefentes, exempte Sc exemptons ledit Exemption e? e 
Hofpital general, Sc lieux qui en dependent • enfemble les Io g cmens > & c - 
Mailons Sc Fermes y appartenans, Sc qui appartiendront cy- 
apres, de tous les Iogemens, paflages, aydes. Sc contributions 
de gens de guerre, en quelques lieux, Sc Provinces qu’ilsfoient 
fituezj&; pour quelquecaufe que ce.loit,dans lesVilles,Bourgs, 

Villages, Sc Hgmeaux, Sc ferviront lefdites prefentes, de fau~ 
ye-garde particuliere j avec defenfes tres-expreftes aux Gene- 
raux Sc Lieutenans generaux de nos Armees, Marefchaux de 
Camps, Meftres de Camps, Capitaines, Lieutenans Sc autres 
Officiers, Commiftaires, Sc Condudeurs des Troupes , Sc 
Soldats d’y loger ^ Sc aux Maires , Lieutenans, Efchevins # 

Syndics Sc autres, de delivrer, aucuns Iogemens, taxes, aydes, 
ou contributions. Enjoignons a nos Gouverneurs des Provin¬ 
ces , Villes Sc Chafteaux , d’y tenir la main, le tout a peine de 
defobeiftance, d’eftre procede extraordinairement contre les 
..contrevenans, Sc de les rendre folidairement relponfables en 
leurs propres Sc privez noms, tant de lareftitution de ce qui y 
.auroiteftepris, enleve, oureceu, que de tous depens, dom- 
jnages, Sc interefts. Pourquoy nous permettons aux Direc- 
teurs d’en faire informer, ou drefter Pro ces verbaux, Sc d’en 
faire les pourfuites en tels lieux, Sc ainfi qu’ils adviferont 5 Sc 
afin que perfonne n’en pretende caufe d’ignorance , feront 
mis fur les Portes defdites Maifons Sc Fermes, les panonceaux 
de nos Armes, contenant les fauve-gardes Sc exemptions, ayep 
Jes claufes cy-deffiis. 

L XIV. 

Faifonsaufli defenfes a tous Jiabitans, Afteeurs, Sc CoL Exemption dc 
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Tallies aux Iecteurs des Parodies, Sc tons autres, de taxer ou impofer, ny 
fHoH? f 6 ^ aire taxer 5 n y ini P°^ er aux Rolles des Tailles , Taillon, fub- 
<juant P aux he- ftftances,utenfiles, ny autres deniers ordinaires ou extraordinai- 
ritages qu’iis res/oit pour nous,ou pour particulars,levez ou a lever,de quel- 
rHofpiuh q Lie nature quails foient,les Fermiers,fous-Fermiers, Receveurs 

ou Commis dudit Hofpital general, Fermes, Maifons, Sc lieux 
en dependansjMais en cas qu’ils foient contribuables, ils feront 
taxez d'office moderement par les Efleus 5 &eu egard a leurs 
biens, fans y confiderer les biens Sc revenus en tour, ou partie 
dudit Hofpital general , que nous voulons en eftre entiere- 
ment exempts ^ a peine d’en repondre par lefdits Affeeurs, 
Collecteurs, Sc autres, Sc mefmes par les principaux Habitans 
desParoilTes folidairement, en leurs propres Sc privez noins-, 
Sc d’eftrecontraintsparfaiftes, executions, Sc vente de leurs 
biens, meubles Sc immeubles, Sc emprifonnement de leurs 
perfonnes, a la reftitution des deniers, qui auroient efte payez, 
Sc de tous depens, dommages, Sc interefts j mefmes en cas de 
furtauxdes taxes, qui auroient efte faites d’office $ pourquoy 
nous permettons aux Diredeurs d’intervenir, ou de prendre 
le faid a caufe, Sc de proceder diredement en noftre Cour des 
Aydes, fans qu’il foit befoin d’interjetteraucunes appellations. 
LX V. 

Salpcftricrs. Defendons a tous Salpeftriers, d*entrer dans les Maifons St 
Fermes dependans dudit Flofpital general, pour y cueillir ny 
chercher du Salpeftre, a peine de punition corporelle. 

LX VI. 


Attribution de 
liiuifdi&ion a 
la grande 
Chambre, 


Et Cour des 
Aydes. 


Voulons Sc entendons, que pour la plus grande confervas 
tion des biens, affaires, droits, exemptions, Sc privileges du¬ 
dit Hofpital general, tous les Proces Sc differends concernans 
iceluy, tant pour les biens Si droits, proprietez Sc reve-nus, 
privileges ou exemptions, ou execution des prefentes, circonf- 
tances Sc dependances , en demandant , ou en defendant , 
mefmes en cas d’intervention oil ledit Hofpital foit intereffe 
pour matieres perfonnelles, reelles, ou mixtes, fans exception, 
foient traittez en premiere inftance , tant en la grande Cham¬ 
bre de noftre Parlement, qu’en noftre Cour des Aydes a Paris, 
felon la qualite defdits Proces Sc differendsj fans qu’ilspuiftent 
eftre traduits Sc commeneez ailleurs , ny pardevanc autres 


Juges telsqit’ilsfoient, encore que ce fuft hors Peftendue 8c 
reflbrt de nofdites Cours 5 attribuant pour cet efifet toutes 
Cour, Jurifdidion 8c connoifTance a Iadite grande Chambre 
de noftre Parlement, Sc a noflredite Cour des Aydes a Paris, 
chacun a Ton egard, 8c icelle interdifons 8c defendons a toutes 
autres Cours 8cJuges. 

LXVII. 

Que toutes les expeditions dont ledit,Hofpital general aura Expeditions, 
befoin en nos grands 8c petits Seaux, 8c en toutes Jnflices, 8c 3 
Jurifdidions ordinaires 8c extraordinaires, luy foient gratuite- minVJSr” * 
ment delivrees, fans mefme qu’il foit pris aucune chofe pour Gratuitemwt, 
lafa^on, minuttc, parchemin , ny grofle, fignatures 8c feel 
des ades, quoy que les autres exempts 8c privilegez en puiflent 
eftre tenus. 

LXVIII. 

Enjoignons aux Greffiers de toutes les Juftices, 8c Jurifdic- Greffiers en- 
tions ordinaires ou extraordinaire delaVille, Faux-bourgs, condamn^- 
Prevofle 8c Vicomrede Paris, d’envoyer au Bureau les Ex- tionsd’amen- 

traitsdes Arrefls, Tueemens, Sentences, 8c autres, ou il v l c - 

° j r i 1 Gratuuement. 

aura adjudication d amendes ou aumofnes, ou quelques ap¬ 
plications au profit dudit Hofpital, ou des Hofpitaux, ou des 
Pauvres, 8c de les delivrer gratuitement: a peine d’en repon- 
dre par les refufans ou negligens, en leurs propres 8c privez 
noms, 8c de tous depens,, dommages 8c interefts. 

LXIX. 

Les Notaires Sc autres quiaurontreceu des Teftamens, desNo- 

autres ades ou il y aura des legsen envoieront pareillement legs^&Tefta- 
les Extraits au Bureau, fous pareilles peines. mens. ‘ 

LXX. 

Ils envoieront pareillement au Bureau les Extraits des com- Extraits des 
promis, 8c des Contrats, ou il y aura ftipulation de peine, qui com P romis 
pourront eflre vendiquez par ledit Hofpital general. avec peincs ' 

LX XI. 

Pourront les Diredeurs agir efdits noms, ou intervenir com- Lcs Dire<aciK5 
me bon leur femblera pour la demande, condamnation , 8c pourfuivronc 
payement des peincs quiauront efle flipulees par les compro- J j e a * i c o °" s d ^' 
mis, ou autres ades ou expreflement„ ou tacitement au profit compromis. 
dudit Hofpital, contre ceux qui fe trouveront y avoir contre- 
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venu, Sc pour toutes Ies autres chofes ou ledit Hofpital pourra 
avoir intereft, diredement ou indiredement. 

LX XII. 

Sommations, Defendons a tous Notaires, Huiffiers, Sc Sergens, de faire 
offtes, &c. aucunes fommations, ofFres, fignifications , ny exploits, con- 
Bureau^fcuie- cernansledit Hofpital general, ailleurs qu’au Bureau d’iceluy; 
y Cn A ft avec defenles de les faire aux Diredeurs en particulier, ny en 
conformc, du leurs Maifons, a peine de nullite. 

18 Avril i 6 fj. LXXIII. 


Direfteurs fe- Afin que les Diredeursfbient d’autant plus oblige/, au foin 

arparlement ^ es P auvres > & de tous ^ es employs que nous leur confions par 
' ces prefentesj Nous voulons qu’eux, Sc leurs fuccefFeurs a 
perpetuite fafTent le Serment en Parlement, Sc qu’ils y fbient 
a cet efFet prefentezpar noftre Procureur general. 

LXXIV. 


PoUvoir dc 
s’aflcmbler 
cn toutes les 
Maifons de 
l’Hofpital. 


Pourront Ies Diredeurs s’afTembler, toutes fois Si quantes 
que bon’leur femblera, Sc qu’ilsI^trouveront a propos,. en la 
Maifondela Pitie au Bureau, qui y eft maintenant, ou en 
autreslieux dependans dudit Hofpital general, pour y propo- 
fer, deliberer, Sc refoudre les affaires, ainfi qu’ils adviferont, 
LXXV. g. 


Et autres dans Voulonsaufli qu’ils puiflent avoir une ou plufieurs Maifons 
la Villc. Jans cette Ville ou Faux-bourgs, en tels lieux qu’ils jugeront 

plus commodes , pour ytenir leur Bureau Sc AfFemblee ordi¬ 
naire, comme en l’Hofpital general, Sc lieux qui en dependent. 
LXX V I. 


Yn Receveur, Ils auront uii Receveur, un Greffier, des Huiffiers, ou au- 
Huiffiers. tres Officiers du Bureau, tels qu’ils jugeront necefFaires pour 
lefervice ,tantaudedansqu’au dehors, lefquels feront defti- 
tuables a la volonte des Diredeurs. 

LXX VII. 


Le Receveur Fera le Receveur a caufe du maniement, ferment au Parle- 

au Parlement! 1 ment 5 J eftant auffi prefente par noftre Procureur general, 
N’cft compta- fans neantmoins qu’a caufe de ce ny autrement , il foit compta- 
b lfau Bureau a ^ eiirs Bureau 3 faiiant defenfes a toutes autres per- 
quau ureau. ^nnes qu’aux Diredeurs, de prendre connoifFance des reve- 
nus, comptes Sc biens, prefens Sc a venir, Sc de quelque qua- 
iite qu’ils foient. 
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LX XVIII. 

Le Greffier 6c autres Officiers feront le ferment au Bureau u Greffier fc- 
feulement, entre les mains de celuy qui prefidera ; 6c fera par ra Ie ferment 
chacun d’eux fatisfait au Reglement attache aux prefentes. au B ureau * 

LXX 1 X. 

Nous voulons que les Dire&eurs loient a toujours, 6c mef- Protection & 
mes Ieur Receveur, durant le temps de la recepte, ou apres JouVlescfrec- 
vingtannees defervice en noftre fpeciale prote&ion ^ 6c fauve- teurs & Rece- 
garde 5 Et afin qu’ils ne puilfent ellfe diftraits d’un fervice veur * 
ft important,entendons6cnousplaift,qu’en cette qualite de 
Diredeurs 6c de Receveurs j ils joiiilTent chacun eh particu- 
lier du privilege de Commitimus, du grand Seau en nos Re- Droit de com- 
queftes de l’Hoftel, ou du Palais a Paris, a Ieur choix, 6c qu’ils mimmus * 
y puilfent faire renvoyer ou evocquer leurs caufesde tous nos 
Parlemens, 6c lieux de noftre Royaume. 

LXXX. 

Voulons auffi qu’ils foient exempts de tutele, curateie,guets, Exemption de 
fortifications, gardes auxportes, 6c generalement de toutes tuteiie, tf*. 
taxes de Ville, 6c autres contributions publiques, de quelque 
qualite 6c maniere qu’elles puilfent eftre, privilegiees ou non, L'Amfide 
quoy que non icy exprimees. verification 

forte, que 

Lefdits DireCteurs ne joiiirontdel’exemption de tutele & Curatele, guets & gardes , & autres pri¬ 
vileges, a eux accordez , que cant &fi longuement qu’ils feront DireCteyrs dudit Hofpital & ne 
pourront pretendrel’exemption desboues, chandelles, pauvres,ny taxes de Ville, pendant mefme 
Ieur Adminiftration , fi d’ailleurs ils n’en font exempts. 

LXXX I. 

Et pour le regard du Greffier, Officers, 6c Domeftiques; Garde, gar - 
Nous Ieur accord6ns par Ie melme motif le privilege de garde, au offi 

gardienne , pardevant noftre Prevolt de Paris , fans qu’ils c iers,& Do-* 
puilfent eftre divertis ailleur's, foit en demandant, deffendant, mefliques. 
ou en cas d’intervention, tant 6c ft longuement qu’ils ferviront 
audit Hofpital, ou apres vingt ans de fervices. 

L XXXII. 

Et que pendant le mefme temps, ils joiiillfent auffi de toutes Exemption de 
exemptions de tuteles, curateles, guets, fortifications, gardes tu teTe, & e . 
aux portes,6c generalement de toutes contributions publiques. a ^ rs us °^” nc 

LXXX III. lc temps de - 

Pourront les Dire&eurs, faire tous Reglemens de Police 6c Icur fervice ' 

Dij 


Pouvoir aux 
Dircfteurs dc 
fairc Regie- 
mens.. 
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S ta tuts, non contraires d ces prefen tes, Sc au Reglement at¬ 
tache fous le centre-feel, pour le gouvernement Sc direction 
dudit Hofpital general, tant au dedans d’iceluy, Sc lieux en 
dependans 3 foit pour l’EftablifTement ou fubfiftance deldits 
Pau vres, ou pour les mettre en leur devoir 3 qu’au dehors, pour 
empefeher leur mendicite publique ou fecrette, Sc la conti¬ 
nuation de leurs defordres 3 lefquels Reglemens Sc Statuts nous 
voulons eftre gardez, obfervez, Sc entretenus inviolablement 
par tous ceux qu’il appartiendra. 

S I Donnons en mandement a nos amez Sc 
feaux Conleillers les Gens tenans noftre Cour de 
Parlement de Paris , Chambre des Comptes, Cour 
des Ay des, que ces Prefentesils faflerit lire, enregif. 
trer, garder, obferver,.& entretenir, felon leur forme 
Sc teneur, a la diligence de noftre Procureur general; 
auquel nous enjoignons d’y tenir la main. Mandons 
a nos amez Sc feaux Confeillers , les Prefidens, Tre- 
loriers de France a Paris, de faire pareillement regif' 
trer lefdites Lettres, Sc de rammortilfement Sc exem¬ 
ption defrancs-fiefs,& nouveaux acquefts ,& don des 
droits a nous deubs, joiiir Sc ufer par ledit Holpital 
general 3 ceftant Sc faifant ceffer tous troubles Sc em- 
pefehemens 3 derogeant exprelfement a tout ce qui 
pourroit eftre contraire a ces prefen tes, Sc aux dero- 
gatoires: Car tel eft noftre plaifir. Donne a Paris 
au mois d’Avril, fan de grace mil fix cent cinquante- 
fix, Sc de noftre Regne le treizieme. Signe, L O VI S', 
Et plus bas , par le Roy, deGvenegavd. Et 
fcelle du grand Sceau de cire verte. 
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REGLE ME NT QJf E LE R07 
*veut eftre obferue pour I’Hofpital general , 
des EnfermeZj de la Ville £ 5 * Faux-bourgs de 
Paris, 


I, 

D Efenfes font faites a toutes perfonnes generalement 
quelconques, demendier dans la Ville Sc Faux-bourgs 
de Parj$$ ainft qu’il eft porte par les Lettres Patentes de fa 
Majefte, de cejourd’huy, Scfuries peines y contenues. 

II 

Les Preftres mendians foront renvoyez en l^ur Diocefe, 
pour y eftre pourveu par leurs Prelats, Sc par le Clerge. 

III. 

Les mendians qui font des lieux oft les Pauvres font Enfer- 
mez , ou bien de cenx aufquels il y a, ou doit avoir fonds pour 
four fubfiftance, y feront renvoyez, encores quhls foient de- 
meurans dans la Ville Sc Faux- bourgs de Paris , ft mieux ils 
payment renoncer a la mendicite. 

IV. 

Les vagabonds Sc gens fans adveu feront chaflez, fuivant 
les Ordonnances Sc Reglemens. 

V. 

Les Pauvres mendians mariez ne feront admis dans 1’FIoC. 
pital general 3 mais s’ils ne peuvent gagner leur vie, Ieur fera 
donne du fonds de l’Hopital, l’aumofne neceftaire, pour leur 
fubfiftance, ou pour ayder a icelle, jufques a la concurrence 
de ce qui leur en pourroit manquer, fuivant Tad vis des Direc- 
teurs Sc Adminiftrateurs dudit Holpital general • avec defen- 
fes aufdits mariez de mendier, fur peine du foiiet, Sc a la char¬ 
ge que ceux Sc celles qui recevront Faumofne de THolpital, 
leront tenus s’employer, Sc appliquer aux chofcs qui concer- 


Defenfcs dc 
mcndicr. 


Preftrcs men¬ 
dians. 


Mendians des 
lieux ou il ya 
enfermcmenc. 


Vagabonds & 
fans adveu. 


Mendians 

.mariez. 


Leprenx, ve- 
tolcz. 


Tous auties 
meridians, va 
lidcs & inva- 
lides, feront 
enfermcz. 


Mendiantes 
abandonees 
dc lcurs maris. 


Avcugles, in¬ 
curables. 


PalTans. 


Efcroiiellez. 
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nerontIefervice,ouprofit d'iceluy, felon l’ordre des Direc- 
teurs, quandils le trouveront plus expedient, pour le bien de 
THofpital. 

VI. 

Ne feront receus audit Hofpital general, Ies Pauvres men< 
dians affligez de lepre , ou de maladie contagieufe, ou mal ve- 
nerien 3 mais feront a la diligence des Diredeurs de l’Hofpital, 
renvoyez a ceux quien doivent avoir le foin, de forte qu'ils ne 
puiflent mendier. 

VII. 

Tous les autres Pauvres mendians, valides 6c invalides, de 
quelque age qu’ils foient, de Tun 6c 1 ’autre fexe, qui fe trou¬ 
veront dans la Ville 6c Faux-bourgs de Paris, lors de l’Efla- 
bliffement de FHofpital general, qui ne pourront gagner leur 
vie, feront Enfermez dans ledit Hofpital, 6c lieux q**en de¬ 
pendent, pour eflre employez aux oeuvres publiques, manu- 
fadures 6c fervice dudit Hofpital, felon l’ordre des Direc- 
teurs. t 

VIII. 

Lesfemmesmendiantesabandonneesdeleurs maris, feront 
receiies audit Hofpital. 

IX. 

Les mendians aveugles 6c incurables, feront pareillement 
receus audit Hofpital general, jufques a ce quTl y ait place * 
pour les admettre aux Hofpitaux des quinze Vingts, 6c des 
Incurables, par Fadvis 6c confentement des Diredeurs defdits 
Hofpitaux. 

X. 

Sera donne au pafTans Faumofne de paflade, fauf leur re¬ 
trace aux Hofpitaux de faint Gervais, 6c fainte Catherine* 
durant le temps porte par les Fondations, 6c fans pouvoir 
mendier. 

XI. 

Ceux qui font afRigez du mal des Efcroiielles , pourront 
(f^avoir les Eflrangers durant un mois, 6c les Francois durant 
quinze jours) demeureren cette Ville 6c Faux-bourgs deParis,, 
auparavantlesFeftesfolemnelles, aufquelles le Roy a accou- 
tume de les toucher 3 avec defenfes de mendier pendant ce 


temps,a peine d’eftre chaflez, 8c feront tenus vuider trois jours 
apres la ceremonie accomplie, fur les mefmes peines 5 leur fera 
dependant donnefaumofnedu fonds dudit Hofpital, s’il eft 
juge par les Diredeurs, qu’ils en ayent befoin pour leur fub- 
Eftance. 

XII. 

Sera fait regiftre par le Portier, ou autre perfonne prepofee Portiersdes 
par les Diredeurs de chacune maifon, dependante de l’Hof- ^^ n c s s 5 icurs 
pital general, de tous les Pauvres qui y entreront. Auquel Re¬ 
giftre feront mis les noms, ages, naiftances, conditions 8c de- 
meure des Pauvres. 

XIII. 

Sera auffi fait regiftre de ceux qui fortiront defdites inaifons, Regies des 
ou qui y feront decedez. deccdcz & de * 

XIV. 

Sera adjoufte foy aufdits Regiftres, ainfi qu’a ceux des Pa- Ces Regimes 
roifles, fuivant les Ordonnances, 8c aux Extraits fignez du jaaicc.° y ^ 
Greffier, 8c pour cet effet , feront tous les feiiillets defdits 
Regiftres paraphez , par deux Diredeurs. 

XV. 

Les Pauvres ne fortiront de l’Hofpital, 8c lieux en depen- Pauvres ne 
dans, queparl’ordredes Diredeurs, ou de ceux qui feront 
par eux commis. Lsofdrc! 

XVI. 

Les lieux del’Holpital general, 8c de tousles membres qui Pauvres fepa- 
en dependent, feront diftinguez en places feparees, felon la 
diverfte des fexes, deslains 8c des infirmes, du travail 8c ma- 
nufadures. 

XVII. 

Serontlesheuresdu lever 8c du coucher, des prieres, du Hcurcs feront 
travail, 8c des repas des Pauvres Enfermez, affignees par les regimes. 
Diredeurs, ou par leur ordre, fans qu’il y puifte eftre contre- 
venu paries Pauvres. 

XVIII. # 

Pour tenir les Pauvres chacun en leur devoir, pourront les Scn/nteftabiis 
Diredeurs choifir les perlonnes qu’ils jugeront plus capables 
d’avoirlefoinSc Diredionen chacune Salle ou Dortoir^en des Dortoks? 
qualite deMaiftres ou Maiftrelles, felon le fexe 8c age de ceux auf^uds ks 


pauvres obey- on cclles qui feront efdites Sales ou Dortoirs- aufquels il eft 
ront * enjoint a peine de ehaftiment , d’obeir aufdits Maiftres ou 

MaiftreiTes, ou autres fiibordonnez en leur lieu, 6c y apporte- 
ront les Diredeurs telle autre conduite qu’ils jugeront convex 
nable, pour Ie bien dudit Hofpital, 6c des Pauvres. 

XIX. 


Les Pauvres 
auront le tiers 
de leur travail 


Dlftribution 
des habits, 
nourritures, 
C^»c. fe fcra 
fans favour. 


Reftc des ta¬ 
bles desraai- 
fons de la 
VxIIe. 


Les Enfans 
aux enterre- 
ixi c ns. 


Pour exciter les Pauvres Enfermezde travailler aux manu¬ 
factures avec plus d'affiduite 6c d’afFedion, ceux qui auront 
atteint Page de feize ans en l’un ou l’autreJexe, auront le tiers 
du profit de leur travail, fans qu’il leur foit rien diminue, ny 
prisaucunechofepar les Maiftres 6c MaiftrefTes, qui, feront 
prepofez paries Diredeurs, ou autres Officiers de l’Hofpital, 
fbus peine d’eftre chaflez, ou telle autre peine que les Direc¬ 
teurs adviferont 5 8 c a I’egard des deux autres tiersils appar. 
tiendront a 1 ’Hofpital. « 

XX. 

Les fits 8 c couvemires , nourritures 8 c habitslie feront 
point donnez par faveur 8 c recommandation, ny oftez par ad* 
verfion ny hayne * mais feront diflribuez a tous les Pauvres 
egalement, a proportion de leur age, employ, fexa, befoin 
ou iniirmitez j fi ce n’eft par ordre des Diredeurs, pour motif 
de recompenfe ou de corredion , felon leur prudence. 

XXI. 

Pourront les Diredeurs faire recueillir le refte des table? des 
particuliers 8 c Communautez de la Ville 8 c Faux-bourgs,pour 
ayder a la nourriture 8 c fubfiftance des Pauvres. 

, XXII. 

Pourront auffi les Enfans, & autres Pauvres dudit Hofpi¬ 
tal general, aller aux Enterremens dans la Ville 8 c Faux- 
bourgs, Iors qu’ils y feront mandez, en tel nombre qu’on en 
defirera. 


XXIII. 

Seront con- Seront tenus les Preftres qui - deferviront audit Hofpital, j 
Preftres! ks * conduire les Enfans, 8 c fera le droit de retribution ou affiftan- 
ce receu,. par le Receveur de l’Hofpital. 

XXIV. 


Seront lefdits Enfans 6c Pauvres dudit Hofpital, appellez 
Enfans6cPauvres de l’Hofpital general,. 6c veftus de robes 

grifes, 


grifes, avec bonnets gris, 6c auront chacnn fur leurs robes une 
marque generate, avec un chifFre particular. 

XXV. 

Les Dire&eurs pourront donner tels falaires, gratifications Salaires aux 
6c recompenfesqu’ils ad viferontaux Officiers 6c domeftiques, officicrs, 

6c a ceux qui rendrontfervice audit Hofpital, fans qu’ils foient ^ e p( *I rr d onl: 
obligezde donner autre chofe, que ce qui aura efte par eux mliknl* £$ 
promis 3 6c s’ils jugeoient a propos de fe fervir des Pauvres 
Enfermez, foit hommes, ou femmes, pour Officiers 6c do¬ 
meftiques 3 ils pourront leur donner au dedans ou au dehors, 
tels employs qifils adviferont. 

XXVI. 

Pourront les Dire&eurs ordonner tous les chaftimens 6c Diredcurs 
peines publiques ou particulieres, dansledit Hofpital genera], °^ftimenc C 
6clieuxquiendependentcontreles Pauvres, en cas de con¬ 
travention a l’ordre, qui leur aura efte donne, ou aux chofes 
qui leur auront efte commifes , mefmes en cas de defobeiffan- 
ce, infolence, ou autres fcandales 3 les chaffer, avec defenfes 
demendier,ftirpeinedufoiietpour la premiere fois, 6c pour 
lafeconde T des Galeres contre les hommes, 6c de bannifle- 
ment contre les femmes 3 6c en cas de recidive, de telle autre 
peine qu’il fera advife. 

XXVII. 

Les Pauvres dudit Hofpital lors qu’ils feront malades de p aU vrcscTe 
maladieformee, feront envoyez al’Hoftel-Dieu, poury eftre maiadicfor- 
traitez, 6c apres leur convalefcence, ramenez audit Hofpital ^toycz” nt 
general, 6c fera fait mention fur le Regiftre de leur fortie, 6c l’Hoftei-Dicu. 
de leur retour. 


XXVIII. 


II y aura audit Hofpital general, un lieu particular d r In- L’infirmerie 
firmerie, pour les indifpofitions communes des Pauvres , 6c pXionVcwn^ 
un autre pour les Officiers 6c domeftiques malades dudit munesdes 
Hofpital. Pauvres. 

■*- Infarmerie 

potir les Officiers & domeftiques. 


XXIX. 


Les Dire&eurs s’affembleront aumoins deux fois la Semai- Affcmbl6es 
ne, pour deliberer 6c refoudre fur ce quite prefentera des af- des Direftcui* 
faires concernant la Police, oule bien dudit Hofpital general^ Et eur om ’ 


Lear rang au 
Bureau. 


Regiftre des 
del berations 
du Bureau. 


Nombre des 
DireCteurs 
pour former 
les delibera¬ 
tions. 

Forme d’elire 
an Dire&eur. 


Vn Rcceveur. 


feront outre ce terms de veiller inceflamment chacun dans 
l’employ qu’illuy fera donne par la Compagnie j a ce que les 
Pauvres 6c les biens dudit Hofpitalfoient toiijours entretenus, 
6 c adminiftrez avec grande circonfjpedion, afliduite 6c ceco- 
nomie. 

XXX. 

Les Diredeurs prendront leur rang 6c feance dans le Bu¬ 
reau 6c ailleurs, pour le fait dudit Hofpital, felon Pordre qifils 
font nommez 6c defignez par les lettres * 6c a Padvenir, felon 
celuy de Reception, fans aucune diftindion de qualite. 

XXXI. 

Sera tenu regiftre des deliberations de chacunefceance, par 
leGreffierduBureau,6cles refultats fignez, tant par celuy 
quiprefidera, que partrois autres plus anciens de ceux qui 
feront prefensjfans quele Greffier en puifle donner extraits ny 
copies, que par ordre de la Compagnie. 

XXXII. 

Aux affaires communes es jours ordinaires du Bureau, 
pourront les Diredeurs deliberer 6c refoudre au nombre de 
fept, 6c aux affaires importantes ,de dix au moins, apres que 
les prefens 6c abfens auront efte convoquez. 

XXXIII. 

Lors qu’il y aura une place vacante par le deceds d’aucuns 
des Directeurs, THuiffier en advertira tous les Diredeurs, 
pour au jour du Bureau fuivant, propofer les perfonnes les plus 
capablespour laremplir, 6cenla prochaine feance, en eftre 
fait redudion au nombre de quatre, 6c au Bureau fuivant, eftre 
procede a Tefledion de Tun des tjuatre, par billets ou bulle¬ 
tins fecrets de ceux qui feront prefens jlaquelle efledion ne 
pourra eftre valable, qu’elle ne foit aux deux tiers des voix au 
moins. 

XXXIV. 

Pourront les Diredeurs choifir un Receveur de THofpital 
general, tel que bon leur femblera, Bourgeois ou a gages. 
Pun 6c Pautre deftituable a volonte, 6c fans que ledit Receveur 
pendant le temps de fon employ , puifle eftre du nombre des 
Diredeurs, ny avoir feance ny voix deliberative. 


XXXV. 

SeratenuIeReceveurdonneruneflat de la recepte 5 c de- 
penfe, toutes 6c quantes fois qu’il en fera requis par les Direc- 
teurs,dontilferaobIige de fuivre entierement les ordres 3 de 
rendrecompteau Bureau d’annee en annee, 6clorsdela pre- 
fentation l’affirmer veritable , en preflant le ferment parde- 
vant celuy qui prefidera. 

XXXVI. 

NeferatenuleReceveurfaire aucune advance de fes de- 
niers 3 mais s’il y avoit manque de fonds pour les chofes necef- 
faires audit Holpital 3 les Adminiftrateurs pourront faire em- 
prunt a titre 6c conflitution de rente ou autrement, 6c y af- 
feder les biens dudit Holpital. 

XXXVII. 

Pourront auffi les Diredeurs choifir un Greffier, qui aura 
line place feparee pour ecrire les deliberations , fans qu’il 
puiffeeflre du nombre des Diredeurs’, ny avoir feance, ny 
voix deliberative pendant Ion employ, 6c fera tenu d’obeir 
aux ordres des Diredeurs. 

XXXVIII. 

SeronttenusleBaillyde l’Hofpital, Sergens des Pauvres, 
6c autres Officiers , fe trouver au Bureau des Diredeurs, 
quand ils feront mandez, 6c a eux enjoint d’executer tout ce 
qui leur fera ordonne par les Diredeurs. 

XXXIX. 

Pour plus grande facilite de la Diredion, foulagement des 
Diredeurs, 6c bien des Pauvres, les employs 6c Commiflions 
de FHofpital feront partagez 6c diflribuez a cliacun des Di¬ 
redeurs felon qu’il fera eflime plus convenable a leurs talens, 
dont ils tafcheront de s’acquitter avec foin 6c diligence , pour 
en rendre compte a chacune feance. Donne a Paris le vingt- 
feptieme jour d’Avril , mil fix cent cinquante-fix. Signe, 
LOUIS,6cplusbas,ParIeRoy,DE Guene gaud. 


Manierc de 
compter du 
Rcceveur. 


N’eft oblige 
de faire aucu¬ 
ne avance. 
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emprunter. 


Le Greffier & 
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Le Bailly & 
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Employs & 
Commiflions 
des Diredeurs 
entr’eux. 
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LETTRE DV ROY, 

Aux Diredeurs & Adminiftrateurs perpetuels de 
l’Hofpital general des Pauvres ^ 

Du 4. May 1 6)6. 

DE PAR LE ROY. 


Du4 May 1VT O S amez^ & feaux , la clofiure des Pauvres meridians de 
16/6. noftre bonne ville & faux^bourgs de Paris , ay ant efte 

jugee par Nous abfolument nccejfaire , pour la gloire de Dieu 3 
& de la Religion Catholtque , pour leur foulagement dans leurs 
befoins & neceftitez^ , & pour la confolation des ames devotes & 
charitables , qui ont eftefcandalifees , avec beaucoup de raifon , du 
libertinage , de la mendicite , ^ ^ I'oifivete des Pauvres: Nous 
Ces Lettres dvons par nos Lettres Patentes du prefent mois 3 adrejfantes d 
patentcs font noftre Cour de Parlement 3 or dome que lefdits Pauvres mendians 
ScRcgiemenf ^ un & ^ autre f exe j valides & invahdes, de noftredite Ville 
dumcfme & Faux-bourgs feront enfermez^ dans une ou plufteurs maifons 3 
moIS * fom le titre dF£ofpitalgeneral , duquel nous vous avons nomme & 

eft ably DireBeurs & Adminiftrateurs perpetuels pour en ufer , dif 
pofter , & ordonner conformement a ce qui eft porte par nofdites 
Zettres 3 & au Reglement attache fous noftre contre-fcel j nous 
eftantpromis devoftre piete , &devoftre zele & affeBion au bien 
de noftre fervice , & du public , que vous vous y employ erez^ vigou - 
reufement , & riobmettrezyien de ce qui doit contnbuer d I’accom- 
plijfement dun ft faint oeuvre 3 & de noftre volonte & intention 
farce fajet que Nous & le public retirerons bien-toft de voftre 
entremife & application audit fait , les fruits qui en font ft im- 
patiemment attendus par les gens de bien: Ce que nous vous or don* 
nons & enjoignons par cette Lett re , toutes chofes ceffantes & poft- 
pofaes j & quen attendant la verification & enregiftrement de 
nofdites Zettres Patentes & Reglement en noftredite Cour de 
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"parlement , vous aye^a vous affembler en tel lieu 3 & aux joun 
& heures que vous trouvereapropos 3 pour conferer entre vous fur 
l'execution defdites Lettres .Patentes & Regie went de poinci en 
poinci 3 felon leur forme & teneur, entreren icelle 3 iavancer & fa - 
Letter felon lepouvoir & authorite qui vous eft donnee 3 preparer y 
difpofer 3 diriger 3 & ordonnerde toutes les chofes requifes & necef 
fairespoury parvenir 3 en forte quil n’y foit apporte aucun dilaye- 
ment 3 & que nous recevions la fatisfaciion de voir inceffamment 
les premiers effets de voftre direffion & adminiftration i Si riy faites 
faute .-Car. tel eft noftreplaifir. Donne 1 d Paris le quatrieme 
jour de May mil fix cent cinquante-fix . Signe , LOUIS. & 
fkkjDEGuENEGAU]). 


Arrefl de la Cour de Parlement 3 par lequel les Lettres 
Patentes en forme d’Edit 3 donnees le 2,7. A^vril 1 6j6. 
ont efle leues 3 pubhees 3 & regijlrees le premier Septem- 
bre 1656. audit Parlement. 

Extraicides Regiftres de Parlement. 

V Eu par la Cour les Lettres Patentes en forme d’Edit, 
donnees a Paris le 27. Avnl 1656. fignees LOUIS , 6c 
plus bas, Par le Roy ,de Guenegaud , 8 c fcellees du 
grand Sceaudecire verte, par lefqueiles , 8 c pour les caufes 
y contenues , ledit Seigneur Roy auroit ordonne , que les 
Pauvres mendians, valides 8 c invalides , de l’un 6c l’autre 
fexe, de cette Ville 6c faux-bourgs de Paris, feroient enfermez 
dans un Hofpital general, pour eftre employez , felon leur 
pouvoir , aux ouvrages , manufactures , 6c autres travaux, 
fo us la direction 6c conduite des DireCteurs , par ledit Sei¬ 
gneur choifts 6c nommez 8 c conformement au Reglement 
attache fous le contre-fcel defdites Lettres, ainfi que plus au 
long elt porte par icelles:Conclufions du Procureur general du 
Roy. LaditeCour, ayantegardaux’Concluftons dudit Pro¬ 
cureur General, a ordonne 6c ordonne, que lefdites Lettres 
feront leues, publiees, 6c regiftre'es, pour eftre executees fe- 
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Ion leur forme 5 c teneur- 6c copies collationnees a I’original 
envoyees aux Bailliages 6c SenefchaufTees de ce reflort, pour 
y eftre pareillement leues, publiees, 6c regiflrees, a la dili¬ 
gence des Subflituts dudit Procureur General,qui feront tenus 
certifier la Cour, avoir ce fait, aumois-fans neanmoins quc 
les Directeurs nommez par icelles puiftent prendre aucune 
Cour, ny jurifdiction fur autres que les Pauvres enfermez dans 
ledit Hofpital general , 6c fur les autres Pauvres qui feront 
trouvezau dehors contrevenans aux defenfes portees par lef- 
dites Lettres, 6c par ledit Reglement, 6c ce par forme de 
chafliment 6c correction feulement, 6c a la charge que oil il 
y aura lieu d’ordonner des peines afflidives qui deulTent eftre 
executeesau dehors dudit Hofpital, lefdits Directeurs feront 
tenus les fairejuger par le Lieutenant Criminel, 6c Officiers 
du Chaftelet, 6c autres Juges qui en dbivent connoiftre 3 ce 
qui ferafait fommairement 6c fans frais: Et a la charge que les 
Preftres qui feront nommez par lefdits Directeurs, 6c admis 
pour Tadminiflration des Sacremens 6c Service dudit Hofpi¬ 
tal general, feront tenus pour la validite des Teflamens qu’ils 
pourront recevoir,appeller avec eux lors de la reception defdits 
Teflamens , lenombredestemoinsrequisparla Couftume de 
Paris: Comme aufll fera la peine denullite portee par lefdites 
Lettres,contreles Curez, Vicaires , 6c Notaires qui auront 
manque d’advertir les Teftateurs, defe fouvenir des Pauvres 
dudit Hofpital, 6c d’en faire mention dans leurs a&es, chan- 
gee , 6c convertie en quatre livres parifis d’amende contre lef- 
dits Curez , Vicaires , 6c Notaires contrevenans. Que les 
Bourgeois feront feulement invitez de contribuer a reflabliffe- 
ment 6c fubflftance dudit oeuvre ^ fans qu’ils puifTent eftre 
taxez, flnon en cas de neceffite: Et quant aux meubles des 
Pauvres qui decederont, ou dans ledit Hofpital, ou hors d’i- 
celuy, 6c apres avoir efle a Paumofne d’iceluy pendant un an, 
qui font declarez appartenir audit Hofpital, a 1’exclufion des 
collateraux 3 que cet article n’aura lieu que pour les meubles 
qu’ils avoient lors qu'ils ont [efte receus a ladite aumofne, 6c 
qu’ilsauroient acquis dans ledit Hofpital, 6c non pour ceux 
qui leur pourroient eftre echeus d’ailleurs: Et feront lefdits 
Pauvres, apres qu’ils auront acquis, ou leur fera echeu des 
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facultez fuffifantes pourvivre hors Iamendicite, ou qu’ils au- 
rontrrouvelemoyende gagner leur vie, tenus de fe retirer 
dudit Hofjpitalpour vivre de leur travail, Sc du bien qui leur 
fera furvenu, Ians qu’ils puiflent mendier, fur les peines de 
l’Edit. Ordonne que les Seigneurs aufquels il fera deub des 
indemnitez pour les acquifitions faites en leurs fiefs ou cenfives 
par ledit Hofpital, ou pour autres difpofitions faites en fa fa- 
veur, pourlefquelsilleurfera deub des droids d’indemnite, 
ne pourront eftre contraints de quitter leurs droids a moindre 
prix , que celuy qui leur eft deub par les Ordonnances Sc 
Couftumes. Comme aulfi ne pourront eftre les Maiftres des 
Meftiers contraints par Iefdits Diredeurs de prendre force- 
ment les enfans dudit Hofpital, fans retribution 5 mais feront 
feulement lesJurez des Corps de chacun Meftier, invitez de 
chercher place chez les Maiftres de leur vacation, pour^les 
enfans dudit Hofpital , aux conditions defdites Lettres. Le 
chaufFage accorde audit Hofpital , fera pris fur les ventes 
ordinaires des forefts, fans que pour raifon d’iceluy, les coupes 
en puifTent eftre augmentees. Lefdits Diredeurs ne joiiyront 
deTexemptionde tutelles & curatelles, guets &. gardes. Sc 
autres privileges a eux accordez, que tant Sc fi longuement 
qu’ils feront Diredeurs dudit Hofpital, Sc ne pourront pre- 
tendre l’exemption des boues, chandelles, pauvres, ny taxe 
deVille, pendant mefine leur adminiftration, fi d’ailleurs ils 
n’en font exemptez. Fait en Parlement le premier jour de 
Septembre 1650. Signe ,duTillet. &a cofte, Nihil. 
Pro Deo. 
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DECLARATION DP ROT, 

Par laquelle Aionfteur t Archevefque de Paris 
eft nomme tun des Chefs de tHofpitaL 

L OUIS par la grace de Dieu Roy de France 6c de Na¬ 
varre j A tous ceux qui ces, prefentes Lettres verront, 
Salut. Les Diredeursdel’Hopital General de noftrebonne 
Ville de Paris, nous ont fait remontrer que cet Hopital ayant 
efte eftably dans un temps oft il n’y avoit point d’ Archevefque 
dans l’Eglife de Paris 5 Nous aurions nomine pour feuls Chefs 
de foil adminiftration nos amez 6c feaux Confeillers en noftre 
Confeil d’Eftat, les premiers Preftdens 6c nos Procureurs Ge- 
nerauxen noftre Cour de Parlement de Paris. Mais comme 
depuis ce temps le Siege Archiepifcopal a efte remply , 6c 
qu’outre la protection qu’ils efperent que cet Hofpital recevra 
de tous ceux qui tiendront cette place, fiavecrobligation de 
leur caradere pour tous les oeuvres de piete on les y engage 
encore plus particulierement, en leur donnant la part qui con- 
vient a leurdignite dans la dirediond’un oeuvre ft pieux 6c ft 
important au public 3 le zele 6c l’affedion avec laquelle noftre 
cher 6c biename Meffire Francois de Harlay Archevefque 
de Paris luy procure en toutes occafions tous les advanta¬ 
ges 6c tous les fecours qui dependent de fon authorite, les obli¬ 
ge, de nous fupplier encore avec plus d’inftance de commen- 
cer en fa perfonne a leur accorder cette grace. ACES 
CAUSE S,voulant donner en toutes rencontres des marques 
de la fatisfadion que nous recevons d’un eftabliflement ft utile 
6c ft advantageux, tant a noftre bonne Ville de Paris qu’a tou¬ 
tes les autres Provinces de noftre Royaume, Nous de l’advis 
de noftre Confeil 6c de noftre grace fpeciale, pleine puiftance 
6 c autorite Royale, Avons dit 6c declare, difbns 6c declarons, 
Voulons6cnousplaift, que ledit Meftire Francois de Harlay, 
a prefent Archevefque de Paris 6c fes SuccefTeurs , entrent 

d'orefnavant 
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d’orefnavant en la dire&ion de l’Hofpital General, pour y 
eftre Fun des Chefs 6c y tenir la place qui appartient a leur di- 
gnite 5 voulant au furplus que noftre Edit du mois d’Avril 1656. 
concernantlenombre des Chefs 6c Dire&eurs dudit Hofpitai 
General foit execute felon fa forme 6c teneur, 6c fans y ap- 
porteraucun changement pour quelque caufe 6c occafion que 
cefoit. Si donnons en mandement a nos amez 
6cfeaux Confeillers, les gens tenans noftre Cour de Parlement 
de Paris,que ces prefentes ils ayent a faire regiftrer,6c le conte- 
nu en icelles garder6c obferver felon leur forme 6c teneur: Car 
tel eft noftre plaifir. En temoindequoy Nous avons fait met- 
tre noftre Seel a cefdites prefentes. Donne a faint Germain en 
Layele vingt-neufviemejour du mois d’Avril, Pan de grace 
i 6 7 3. Et de noftre regne le trentieme. Signe,. L O UIS 3 Rt 
fur le reply 3 Par le Roy, C o l b e r T. Et fcellees du grand 
Sceaude cirejaune, Et fur le me fine reply eft ecrit 3 

Regiftrees 3 oily le Procureur General du Roy 3 pour eft re executees 
felon leur forme & teneur . A Paris en Parlement le feiz^eme May 
mi l fix censfoixante-treize. Signe 3 du Tillet. 

Extrait des Regiftres de Parlement ; 

V E V par la Cour les Lettres patentes du Roy, donnees 
a faint Germain en Laye le 29. Avril dernier, fignees 
L O UI S , Et fur le reply, Par le Roy, Colbert, 6c 
fcellees du grand Sceaude cire jaune, obtenues par les Di- 
recteurs de l’Hofpital General de cette ville de Paris, par 
lefquelles pour les caufes y contenues, ledit Seigneur Roy,, 
auroit dit, declare, vouloit 6c luy plaifoit, que Meflire Francois 
de Harlay, a prefent Archevefque de Paris 6c fes Succefleurs, 
entrafTentd’orefiiavantenladireftion de l’Hopital General, 
pour y eftre Fun des Chefs 6c y tenir la place qui appartenoit 
aleurdignite, voulant au furplus que l’Edit du mois d’Avril 
1656. concernant le nombre des Chefs 6c Direfbeurs dudit 
Hofpital General fut execute felon fa forme 6c teneur, 6c ainfl 
que plus au long le contenoient lefdites Lettres A la Cour ad- 
dreffantes. Requefte des Adminiftrateurs deFHofpital Gene- 


ral , Conclufions du Procureur General du Roy , 6c tout 
confidere. Ladite Cour a ordonne Sc ordonne , que Iefdites 
Lettres feront enregiftrdes au GrefFe pour eftre executees felon 
leur forme Sc teneur. Fait en Parlement le feizieme May mil 
fix cens foixante 6c treize. Collationne. Signe ,duTillet. 

DECLARATION DV ROY, 

Et Arreft da Confeil d’Eftat • Portant etabliffement 
Sc dire&ion de THofpital des Enfans Trouvez 
de la Ville & Faux-bourgs de Paris. 

Verifier en Parlement le dix-huitieme jour d'Aouft 1 6 7 o . 

L OUIS par la grace deDieu Roy de France 6c de Na¬ 
varre : A tous prefens Sc a venir, Salut. Comme il n’y a 
point de devoir plus naturel ny plus conforme a la piete Chre- 
tieniie, que d’avoir foin des pauvres Enfans expofez, que leur 
foiblefle Sc leur infortune rendent egalement dignes de com- 
paffion 5 les Rois nos predecefleurs one pourveu a I’etablifle- 
ment 6c a la fondation de certaines Maifons Sc Hofpitaux, ou 
ils puftent eftre receus poury eftre elevez avec piete: En quoy 
leurs bonnes intentions ont efte fuivies par noftre Cour de 
Parlement de Paris, qui conform ement aux anciennes Cou- 
tumes de noftre Royaume, auroit ordonne par fon Arreft du 
1 3. Aouft 1552. que les Seigneurs Hauts-Jufticiers dans l’e- 
tendiie de noftre bonne Ville 6c Faux-bourgs de Paris contri- 
biieroient chacun de quelque fbmme aux frais neceflaires pour 
rentretien, fubfiftance 6c education des Enfans expofez, dans 
retenduedeleurHaute-Juftice : Et depuisle feu Roy noftre 
tres-honore Seigneur Sc Pere voyant combien il eftoit impor¬ 
tant de conferver la vie de ces malheureux deftituez du fecours 
des perfonnes mefmes defquelles ils font recetie, leur auroit 
donne la fomme de trois mil livres, 6c mil livres aux Soeurs de 
la Charite qui les fervent, a prendre chaque annee par forme 
de Fief 6c Aumofne fur le Domaine de Gonefte. Et confide.* 
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rans combien leur confervation eftoit avantageufe, puis que 
Ies uns pouvoient devenir Soldats, 6c fervir dans nos Troupes, 
Jes autres ouvriers ou Habitans des Colonies que nous etablif. 
Ions pour le bien du commerce de noftre Royaume, Nous 
leur aurions encore donne par nos Lettres Patentes du mois de 
Juin i 644. huit mil livres a prendre par chacun an fur nos 
cinq GrofTes Fermes. Mais comme noftre bonne Vide de Paris 
s’eft beaucoup accrue depuis ce temps, 6c que le nombre des 
enfans expofez s’eft fort augmente, la depenfe que Ton a efte 
oblige de faire depuis quelques annees pour leur nourriture 
s’eft trouvee monter a plus de 40.mil livres pour chacun an, 
fansqu’ilyait prefque autre fonds pour yfubvenir que Ies au- 
mofnes de plufieurs Dames pieufes, les Charitez defquelles 
excitees par le feu fieur Vincent, premier Superieur general 
de la Million, 6c Inftituteur des Filles de la Charite, ont con- 
tribue de notables fommes de leurs biens 6c de leurs foins 6c 
peines a la nourriture 6c education de ces Enfans. Noftre Cour 
de Parlement de Paris auroit eftime neceftaire de convertir 
l’entretenement 6c fubftftance que les Hauts Jufticiers font 
obligez de donner aux Enfans expofez dans Petendue de 
leur haute Juftice, en une fbmme de quinze mil livres annuel- 
lement, pour eftre mife es mains de perfonnes pieufes, qui cha- 
ritablement en prennent foin, fuivant fon Arreft du 3. May 
i 66 j. Ce que nous aurions confirme par Arreft rendu en 
noftre Confeil le 20. Novembre 1668. Mais comme l’eta- 
bliftement de cette Maifon n’a point efte fpecialement autho- 
rife par nos Lettres Patentes, quoy que nous Payons approuvd 
par Ies dons que nous y avons faits, eftant bien aifes de mainte- 
nir 6c confirmer un ft bon oeuvre, 6c de Petabhr le plus folide- 
ment qu’il nous fera poffible. A CES CAUSES, 6c autres 
bonnes confiderations a ce Nous mouvans j 6c de noftre grace 
fpeciale, pleine puiftance 6c authorite Roy ale, Nous avons 
par ces prefentes fignees de noftre main, Dit, declare, ftatue 
6c ordonne 3 Difons, declarons, ftatuons 6c ordonnons PHof. 
pital des Enfans-Trouvez, Pun des Hofpitaux de noftre bonne 
Ville de Paris 3 Voulons qu’en cette qualite il puifle agircon- 
trader , vendre, aliener , acheter, acquerir , comparoir en 
jugement, 6c y proceder r recevoir toutes donations 6c legs 


univerfels Sc particuliers • Sc generalement faire tous autres 
a&es don't les Hofpitaux de noftredite Ville Sc Paux-bourgs 
de Paris font capables: Confirmons Sc renouvellons entant 
que befoin eft ou feroit, les Donations faites aufdits Enfans 
par le feu Roy noftre tres-honore Seigneur Sc Pere, Sc par 
Nous: enfemble toutes autres donations, legs ou autres a&es 
quelconques pafiez a leur profit, que nous voulons eftre repu- 
tez valables Sc avoir leureffet, comm e fi ledit Hofpital avoit 
efteeftablyen vertu de nos Lettres Patentes. Ordonnons 
que des fommes de quatre mil livres, Sc huit mil livres donnees 
aufdits Enfans Trouvez par le feu Roy Sc par Nous, il en fera 
d’orefhavant paye par chacunan de quartier en quartier, a 
commencer du premier Janvier prochain , la fomme d’onze 
mil livres au Receveur dudit Hofpital des Enfans Trouvez, Sc 
mil livres a la Superieuredefdites Sceurs de la Charite fur leurs 
fimples quittances, le tout a prendre, f^avoir quatre mil livres 
furle Domaine de GonefTe, comme il s’eft fait cy.deviant, Sc 
huit mil livres fur nos cinq gro|Tes Fermes. Voulons que 
les fommes portees par PArreft du Parlement de Paris du 3. 
May 1667. ^ n °ft re Confeil d’Eftat du 10. Novembre 
1668. fbient auffi payees de quartier en quartier es mains du 
Receveur defdits Enfans Trouvez par les Seigneurs Hauts- 
Jufticiers de noftredite Ville de Paris, leurs Receveurs Sc Fer- 
miers, ou autres qui feront la recepte de leurs revenus, Sc 
qu’d ce faire ils foient contraints ainfi qu’il eft accouftume. 
S^avoir, trois mil livres par chacun an pour toutes les Juftices 
dependantes de 1*Archevefche, deux mil livres pour celle du 
Chapitre de TEglile de Paris 5 trois mil livres pour celle de 
l’Abbaye Saint Germain des Prez , douze cens livres pour 
celledefAbbayeS. Viftor ,quinze cens livres pour celle de 
PAbbayefainteGeneviefve, 1 500. Iiv. pour celle du grand 
Prieure de France ,2500. Iiv. pour celle du Prieure S. Martin, 
fix cens livres pour celle du Prieure de faint Denys de la Char- 
tre, cent livres pour celle de I’Abbaye de Thiron, 50. livres 
pour celle de l’Abbaye de Montmartre, cent livres pour celle 
du Chapitre de faint Marcel, 150. livres pour celle du Cha¬ 
pitre de faint Mederic, cent livres pour celle du Chapitre de 
faint Benoift, cent livres pour celle de l’Abbaye faint Denys* 


fans que Ies fommes ey-defius puiftent eftre augmentees a 
Fadvenir pour quelque caufe, 6c fous quelque pretexce que 
cefoic. Et a ce moyen lefdits Seigneurs Haut-Jufticiers de- 
meureront dechargez du payement des fommes portees par 
FArreft dudit Parlement du i 3. Aouft 1451. Ordonnons 
que la Dire&ion dudit Hofpital des Enfans Trouvez fera faite 
par les Dire&eurs de l’Hofpital General, auquel nous I’avons 
uny 6cunifIons par ces prefentes. Mais commeelle ne defire pas 
un fi grand nombre de perfonnes ,VouLONsquele premier 
Prefident 6c noftre Procureur General en noftre Parlement de 
Paris, en prennent loin avec quatre Dire&eurs dudit Hofpi- 
tal General qui feront nommez au Bureau d’iceluy, ainfi que 
Ies Commiflaires des autres Mailons dudit Hofpital General, 
6c y lervirontpendant trois ans, s’il n’eft trouve a propos de 
Ies continuer apres ledit temps expire, pour le bien des af¬ 
faires defdits Enfans Trouvez. Et feront pendant ce temps 
routes Ies chofes neceflaires pour ladite adminiflration , a la 
referve neanmoins des acquifitions d’immeubles 011 alienations 
de ceux qui appartiennent 6c appartiendront cy-apres audit 
Hofpital des Enfans Trouvez, lefquels ne pourront eftre ar- 
reftez que dans Ie Bureau dudit Hofpital General. Voulons 
pareillement que lefdits premier Prefident, Procureur General 
6c quatre Dire&eurs choififtent un Receveur charitable du re- 
venudefdits Enfans Trouvez, quien fera la Recepte 6c en 
rendra compte chacune annee trois mois apres icelle expiree 
au Bureau dudit Hoipital General, auquel compte Ies Offi- 
ciers des Seigneurs Haut-Jufticiers de noftredite Ville de Paris 
pourront affifter fi bon leur femble : auquel efFet ils feront 
avertis du jour que lefdits comptes feront examinez Sc arreftez. 
Eccommeplufieurs Dames de piete ont pris tres-grand foin 
jufqu’a prelent defdits Enfans trouvez, 6c contribue notable- 
ment a leur nourriture 6c education , Nous Ies exhortons au- 
tant qu’il nous eft pofiible de continuer leur zele 6c charitables 
foinsenverslefdits Enfans ainfi qu'elles ont fait par le paffe, 
pour avoir part a ladite adminiftration fuivant les Articles de 
Reglement cy attachez lous le contre-fcel de noftre Chancel- 
lerie , que nous voulons eftre executez felon leur forme 6c 
teneur. Si donnons en man dement aux Gens 
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tenans noftre Cour de Parlement 6c Chambre des Comptes 
de Paris, quecesprefentesilsayenta faire lire, publier regif. 
tre 5 c obferver felon leur forme 6c teneur, nonobftant tous 
Edits, Declarations, Arrefts 6c autres chofes a ce contraires, 
aufquelles Nous avons deroge 6c derogeons par ces prefentes: 
C a r tel eft noftre plaiftr. Et afin que ce foit chofe ferme 6c 
liable a toujours, nous y avons fait mettre notreScel. Donne' 
a Saint Germain en Laye au mois de Juin , l’An de Grace mil 
fix cens feptante. Et de noftre Regne le vingt-huitieme. Signe, 
L O UI S: Etfur le reply , par le Roy, Colbert. Eta 
cofte eft ecrit , Vifa , Seguier: Pour fervir dux Lettres 
d’union des Enfans Trouvez^d /’ Hofpital General. Et fcelle du 
grand Sceau de cire verte en lacs de foye rouge 6c verte. 

Leues, pubhees & enregifirees 3 Oily & ce requerantle Procureur 
General du Roy , pour efire executees felon leur forme & teneur > 
fuivantl' Arreft de ce jour. A Paris en Parlement le i %. jour d' A ouft 
1670. Signe, ROBERT. 


Extrait des Regifires du Confeil d'Eftat v 

L E Roy eftant en fon Confeil d’Eftat, Voulant pourvoir 
ala dire&ion 6c adminiftration de FHofpital des Enfans 
Trouvez de la Ville de Paris, ordonne eftre etably par fa De¬ 
claration du prefent mois: A ordonne 6c ordonne ce qui enfuit. 

I. 

Les Adminiftrateurs 6c Receveurs feront les pourfuites 6c 
diligences neceflaires pour la recepte du bien qui appartien- 
dra a FHofpital des Enfans Trouvez 5 6c pourront intenter 
pour cet eftet telles actions qu’ils eftimeront neceflaires. 

IL 

Feront les marchez des baftimens neufs, 6c auront loin 
de toutes les reparations qu’il con viendra faire aux anciens. 

III. 

Feront la depenfede FHofpital, tant a Fegard des Enfans 
•que des perfonnes qui les fervent. 



IV. 

Vifiteront toutes les femaines Ie Regiftre ou Pon ecrit Ie 
nom desEnfansTrouvez , que Ton apporte dans PHofpitalj 
6 c apres l’avoir verifie fur les procez verbaux des CommilTaires 
du Chaftelet 6 c Ordonnances des Officiers qui en doivenc 
connoiftre,enparapherontlesfeuiIIes, 6 c feront mettre Iefii. 
procez verbaux dans le lieu qui fera defiinepour les garder. 

Examineront tous les mois Iarecepte 6 c depenfe dudit Hof. 
pital, 6 c en arrefteront les comptes. 

VI. 

Les Dames qui feront choifies par celles de la Charite pour 
avoir foin defdits Enfans pendant quatreansiront les vifiter le 
plus fouvent qu’il leur fera poffible. 

VII. 

Prendront garde que les Soeurs de la Charite qui y feront 
les fervent bien, 6 c leur adminiftrent toutes les chofes necef- 
faires. 

VIII. 

Auront foin que les Soeurs de la Charite aillent vifiter les 
Enfans qui feront mis en nourrice hors dudit Hofpital dans les 
temps qu’elles efbimeront a propos, 6 c fe feront rendre comp- 
te de Peftat auquel elles les auront trouvez, 6 c des necelfitez 
dontils pourront avoir befoin , pour y pourvoir ainfi qu’elles 
le jugeront necefiaire. 

IX. 

Feront les marchez qu’elles jugeront a propos pour leur 
nourriture, tant a Paris qu a la campagne. 

X. 

Acheteront les toilles , etofFes , bonnets- 6 c autres chofes 
neceflaires pour l’habillement defdits Enfans, de l’argent qui 
leur fera mis a cet effet entre les mains par le Receveur, par 
ordre des Adminiftrateurs, dont elles luy donneront un rece- 
pifie , lequel il leur rendra en leur remcttant un bref eftat 
de l’employ qu’elles en auront fait, pour eftre infere dans Ion 
compte. 

XI. , 

Pourront recevoir les charitez qui feront faites audit Ho/pi- 
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talpar desperfonnes quine voudront eftre nominees, 6c les 
remettront entre les mains du Receveur quis'en chargera dans 
fon compte. F a i t au Confeil d’Eftat du Roy, fa Majefte y 
eflant, tenu a faint Germain en Laye le vingt-unieme jour de 
Juillet 1670. 

Signe, COLBERT. 



CHEFS DE LA DIRECTION. 

Monsieur l’Arche ves q^ue de Paris. 
Monsieur le Premier President. 
Monsieur le Procureur General. 

Noms des Direfleurs de I'Hofpital General 
en Febrvrieri6"j6. 


MeJJieuri reflant de la ■premiere 
nomination par la Dcclara-* 
tionde 1 6 $6. 

M Loifeau. 

M. Pajot. 

M. Barbier. 

M. Laugeois. 

M.Marchand. 

M. le Vieux. 

M. Poignan. 


CeuxpareleBion. 

M 'd’Argenfon 1667.- 
M. de Rainfant en 1 6 60. 
M.deMonhers en 1661. 
M. Berryeren 1663. 


M. Pinette en 1 6 64. 

M. Guerapin en 1 66 8. 

M. de Gaumont en 1668. 

M. Ie Caron en 1668. 

M. Nacquart 1 66y. 

M. Hourlier 1670. 

M. Belin. 1 6 70." 

M. Choart 1671. 

M.Daleflo 1672. 

M. Petit 1672. 

M. Bouleau 1673. 

M. Ranchin 1 6 74. 

M. Bertelot 1 6 74. 

M. Chandelier 1674. 

M. Petit-pas 167 5. 


Meflieun 





'Meflieun qui fontmorts 3 ou qui 
ne font plus du Bureau. 

de faint Firmain. 

M. de Beauregard. 

M. de la Place. 

M. Gillot. 

M. de Gaumont. 

M. Belin. 

M. de Bourlamaquy. 

M. Patin. 

M. Collart. 

M. Drouart. 

M. Pichon. 

M. Levefque. 
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M. Maillet. 

M. Tron^on. 

M. de Mauroy. 
M. Martinet. 
M. Cramoify. 
M. Lefchaffier. 
M. Coulon. 

M. Chomel. 

M. Chauvelin. 
M. Lhofte. 
M.du Pleffis. 
M. de Gomont. 
M. Ticquet. 

M. le Tourneur. 
M.Vitre. 

M. Frotte. 
M.du Hamel. 


Arreft de la Cour de Parlement , du 11. Janvier 
1657. par lequel le Rolle arrefte par les Officiers 
qui feront receus > fera execute, & la taxe payee 
fuivant iceluy , pour les Pauvres de 1 ’Holpital 
General. 

Extrait des Regifires de Parlement . 

S Ur la remontrance faite par le Procureur general du Roy, 
que par Lettres Patentes du mois d’Avril 1656. pour Pef- 
tabliftement de FHofpital general, verifiees 6c regiftrees par 
Arreft du premier Septembre, leues 6c publiees en l’Audience 
de la Cour , le 4. Septembre enfuivant , il eft porte entre 
autres chofes , que tous les Officiers qui feront receus aux 
Compagnies Souveraines eftablies a Paris, autres que ceux 
defdites Compagnies • 6c auffi ceux qui feront receus dans les 
Sieges 6c Jurildidionsfubalternes, ordinaires 6c extraordinai- 
res , pareillement eftablies en ladite Ville , feront tenus a 
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leurs Receptions donner quelques fommes modicques audit 
Hofpitalgeneral,dontilsferontobligezderapporter la quit¬ 
tance , auparavant que FArreft ou Jugement de Ieur Recep¬ 
tion foit delivre 3 laqueile fomme ou taxe (era arbitree par lef- 
dites Compagnies Souveraines , chacun en ce qui les re¬ 
garde, es Rolles dreflez d’icelles, eu egard ala qualite def- 
dits Officiers. V e u lefdites Lettres 6c Arrefts de verifi¬ 
cation : L a C o u r a ordonne 6c ordonne, queleRolle par 
elle arrefte, pour les Officiers quiferont receus en icelle, fera 
execute felon fa forme & teneur 5 que chacun des Officiers y 
liomme, payera pour fa reception la fomme a laqueile il a efte 
taxe : Enjoint aux Officiers des Jurifdi&ions eftablies dans 
Paris, refTortifTansen la Cour, defaire pareil Rolle pour la 
taxe de ceux qui feront par eux receus 3 que le payement en 
fera fait foubs la quittance du Receveur dudit Hofpital gene¬ 
ral : Fait Iadite Cour defenfesaux Greffiers d'icelle, 6c a tous 
autres Greffiers des Sieges dd la ville de Paris y reffortiflans, 
de delivrer aucune Matricule, Arreft, ou Jugement de Re- 
ception,quelaquittancedu Receveur del’Hofpital general 
ne leur foit prealablement mile entre les mains 3 a peine d’en 
refpondre en leurs propres 6c privez noms, de nullitez defdites 
Matricides 6c Reception, duquel Rolle la teneur enfuit. 

Taxe, arrefte par la Cour en execution de la Declaration 
du Roy, du mois d’Avril 1656 . verifiee 6c regiftree en Iadite 
Cour le premier Septembre, Ieue 6c publiee en 1* Audience, le 
4 . Decembre audit an, pour la reception des Officiers , en 
faveur de l’Hofpital general: Le Badly du Palais, le Prevoft 
de Paris, chacun Bailly 6c chacun Senefchal trente livres 5 un 
Prefident, 6c Lieutenant general vinp cinq livres s un Lieute¬ 
nant Criminel, Lieutenant Particulier, Aflefteur, 6c Subftitud 
dudit Procureur general, tant enla Cour qu’aux Sieges parti- 
x culiers, 6c un Prevoft Royal, 6c un Lieutenant de la Prevofte, 
vinp livres, un Confeiller du Prefidial, 6c un Advocat du Roy 
quinp livres; un Confeiller 6c Advocat du Roy en chacune 
Prevofte, ou autre Siege Royal doup livres ; un Advocat, un 
Procureur, 6c un Huiffier de la Cour dix livres< Fait en Parle- 
mentle 22 .Janvier 1657 .Signe, Guyet. 
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Arreft de la Cour deParlement, du 27. Mars 1657. 
contre Marie Boifdin , par lequel defenfes luy 
fontfaites de fe qualifier Dire&rice du pretendu 
Hofpital des Efcroiiellez, &c. 

Extrait des Regifires de Parlment. 

S Ur cequia efte remonftre a la Cour par le Procureur 
General qu’encores que par la Declaration du Roy veri- 
fiee en icelle, concernant Peftabliflement d’un Holpital gene¬ 
ral , pour le renfermement des Pauvres mendians de la villa 6c 
faux-bourgs de Paris, il ait efte pourveu, a ce que les Pauvres 
mendians, de toutes qualitez, y foient receus, logez, nourris, 
& entretenus, 6c qu’il y ait mefme un article expres en la De¬ 
claration, pour les Pauvres mendians affligez des efcrouelles, 
quiy doiventeftre aecueillis comme les autres,, 6c logez dans 
des lieux leparez, pour empefcher quails ne communiquent 
leur mal aux autres 3 6c que par les loins 6c diligence des Di- 
redeursnommezparleRoy y pour la conduite 6c adminiftra- 
tion dudit Hofpital, toutes les chofes foient diipofees pour 
faire le renfermement general incontinent apres les Feftes: 
Neanmoins il a eu advis qu’une femme nominee Marie Boifdin, 
dite la Picarde, qui pretend avoir eu autresfois le mal des ef- 
croiielles, 6c en eft guerie, il y a plus de dix ans 3 apres avoir 
cherche retraite en plufieurs Monafteres de Filles, ou elle n’a 
peu demeurer 3 fe veut ingerer de fon authorite, quoy que pau- 
vre 6c fans aucunsbiens, d’eftablir un Hofpital en eette Ville, 
dont elle le qualilie Diredrice, 6c y recevoir les pauvres en- 
fans orphelins aftfigez de cette maladie, pour procurer leur 
guerifon, les nourrir, inftruire , 6c apprendre a gagner leur 
vie: Et dans ce deflein, apres avoir tente inutilement de s’efta- 
blir en divers quartiers de la Ville 6c Faux-bourgsdont elle 
a efte chaftee par les voilins, a enfin trouve une inailon dans 
la rue faint Honore, proche l’Eglife de faint Roch, oil elle 
veuts’eftablirala prochaine fefte de Pafques, en mettant une 


17. Mars 16/7. 



Croix Sc des Troncs devant fa porte. Et pource que cette en- 
treprife,quinepeut avoir pour motif qu’un interereft parti- 
culier, eft un abus qui va a feduire Sc tromper le iimple peuple, 
Sc exiger fous cepretexte, des charitez Sc aumofnes, quin’au- 
ront qu’une mauvaife application 5 Sc que d’ailleurs, aucun 
eftablifTement d’Hofpital ne fe peut faire en cette Ville Sc 
Faux-bourgs, ny ailleurs, que par Lettres Patentes verifiees 
en la Cour avec connoiftance de caufe 3 Sc que celuy projette 
inconfiderement par cette femme eft inutile,puis que par Telia- 
biifTement de THofpital generalil a efte pourveu aux Pauvres 
mendians affligez des efcroiielles : R e q^u i e r t que tres-ex- 
preftes inhibitions Sc deffenfes foient faites a ladite Boifdin, 
de fe dire Sc qualifier Diredrice dudit pretendu Hofpital des* 
Efcrouellez, de faire mettre a la porte de la maifon ou elle de- 
meure, ny ailleurs, aucune Croix ou infcription, ny d’expo- 
feraucuns Troncs a la porte de fadite maifon, ny en aucune 
des ParoifTes ou Eglifesde cette Ville Sc Faux-bourgs, fous 
lespeinesporteesparlesOrdonnances. La C our a fait Sc 
fait tres-exprefles inhibitions Sc defenfes a ladite Boifdin de fe 
dire Sc qualifier Diredrice dudit pretendu Hofpital des Ef¬ 
crouellez, de faire mettre a la porte de la Maifon ou elle de- 
meure, ou ailleurs, aucune Croix ou infcription , ny d’expo- 
feraucunsTroncsavecefcriteauouautrement, a la porte de 
fadite maifon, ny en aucune des ParoifTes, Eglifes, ou Mo- 
nafteres de cette Ville Sc Eaux-bourgs, fous les peines portees 
par les Ordonnances, Sc autres arbitrages. Fait en Parle- 
ment le vingt-feptieme Mars mil fix cent cinquante-fept, 
Signe', G u y E t 

Xeu &publie k fon de Trompe & cry public par les Carre fours 
ordinaires & extraordinaires de cette ville & faux-bourgs de Paris, 
parmoy Charles Canto lure Crieurdu Roy en ladite Ville , Prev of 
te & Vicomte de Paris 3 accompagne de lean du Bos , Jacques le 
Frain lure^ Trompettes , & de Claude lens Commis d'Eftienne 
Chappe , Trompette , le vingt-huittieme jour de Mars mil fix cent 
cinquante-fept 3 & ledit jour affiche. Signe , Canto. 
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Ordonnance du Roy portant commandement a «-Avriii*/ 7 . 
tous Soldats eftropiez mendians a Paris, de fe 
tranfporter devant le fieur le Grain Lieutenant 
Criminel de Robe courte, pour eftre enrollez, & 

I )ourveu aleur envoy aux Places frontieres, & a 
eur fubfiftance enicelles. Du 8. Avril 1657. 


DE PARLE ROY. 

S A MajEste’ ayantparfonOrdonnance du deuxie'me 
Novembre 1 665. ordonne a tous Soldatseftropiez, men¬ 
dians eftans en fa bonne ville de Paris, 6c faux-bourgs d’icelle, 
defo tranfporter pardevant le fieur le Grain Lieutenant Cri- 
minel de Robe eourte, pour eftre drefle tin rolle d’iceux , 6c 
fur iceluy eftre pourveu a leur fubfiftance : Et en confequence 
dece, fa Majefte ayantparfon Ordonnance du 28. Novem- 
breenfuivant, departy 6c ordonne en fes Places frontieres Ies 
Soldats eftropiez, denommez au rolle qui en avoir eftd drefte 
par ledit fieur le Grain, 6c pourveu a leur fubfiftance aux Pla¬ 
ces ou ils avoient ordre d’aller, enfemble aux frais de leur 
voyage j tous lefdits Soldats foforoient rendus aufdites Places, 
6c y auroient efte entretenus pendant plufieurs mois: Mais au 
moyen des grandes depenfos 6c beaucoup plus urgentes de la 
guerrequ’il convient faire fur les frontieres, 6c au dehors du 
Royaume, pour la conforvation 6C defenfo d’iceluy, le fonds 
de ladite fubfiftance n’ayant pas efte continue en deniers 
comptans, Iefdits Soldats eftropiez feroient retournez en la¬ 
dite ville 6c faux-bourgs de Paris ou ils mendient comme au- 
paravant. A quoy fa Majefte voulant pourvoir, 6c empefcher 
le mauvais exemple que donneroient Iefdits Soldats eftropiez, 
s’ils continuoient a mendier , dans un temps auquel fa Majefte 
fonde6cinftitueun Holpital, pour y |aire enfermer tous les 
mendians qui fe trouveront en ladite ville 6c faux-bourgs de 
Paris, les y faire nourrir 6c entretenir, les occuper 6c faire 
travailler, lesinftruire, 6c regler leur vie 3 en forte que le pu~ 



blic,aulieudel’incommodite&: da fcandale qu*il en reqoit, 
en foit edifie, Sc fe porte \ aider un fi pieux Sc utile eftabliflel 
ment. Confiderant auffi que dans ledit Hoipital, les Soldats 
eftropiez ne pourroient faire aucune fon&ion utile , Sc qu’au 
contraire, il feroit difficile de les difcipliner • que mefmes ils 
pourront eftre utiles a fon fervice es Places frontieres*.S aMa- 
I e s t e’ a refolu de les y renvoyer, pour y eftre entretenus 
continuellement, y faire fa&ion de Soldat, Sc rendre le fer¬ 
vice dont ils font capables, ainfi qu’il Ieur fera ordonne par les 
Gouverneurs d’icelles , ou par ceux qui y commandent en 
Ieur abfence. Pour cette fin, fa Majefte ordonne Sc enjoint 
tres-expreftement a tous Soldats eftropiez mendians en ladite 
villeSc faux-bourgs de Paris, de fe tranfporter dans vingt- 
quatreheures apres la publication de la prefente, pardevers 
leditfieurle Grain, pour eftre par luydrefte un rolle de Ieurs 
noms, furnoms, noms de guerre, enfemble des troupes Sc oc- 
cafions qu ils ont fervy, Sc ont efte eftropiez, pour fur ice- 
luy eftre pourveu a Ieur departement Sc envoy efdites Places 
frontieres - enfemble aux frais de Ieur voyage, Sc fubfiftance 
lorsqu’ilsyferontarrivez,dontlefonds fera fait par avance. 
Mande& ordonne fa Majefte au Prevoft de Paris, ou fon 
Lieutenant Civil, de faire publier Sc afficher la Prefente in¬ 
continent Sc fans delay, aux carrefours Sc places publiques de 
laditeville Sc faux-bourgs, &par tout ailleurs ou.befoin fera j 
ace qu’aucun n’en pretende caufe d’ignoranee. Fait a Paris 
lehuitieme Avril mil fix cent cinquante-fept. Signe,L O UIS: 
Etplusbas, le Tellier. 

II eft enjoint au lure Crieur de publier la prefente Ordon- 
nance, Sc de nous en certifier dans demain. Fait ce 14. Avril 
16 57- Signe^ Daub ray. 

Z e Lundy feizjcme jour d'Avril milfix cent cinquante-fept , lOr- 
dmnance cy-deffus a efte leue & pub lie e d fon deTrompe & cry public 
par lei Carrefours & lieux accouftumez^ de cette ville & faux-bourgs 
de Paris ,. parmoy Charles Canto lure Crieur ordinaire du Roy en 
la V'ille , P rev oft e , {frVicomte de Paris : Ace faire j’eftois ac- 
compagne de lean du Bos , Jacques le Pram ,. & Eftienne Chappe 
lurezfrrompettes efdits lieux',® affichee ledit jour, Signe, Canto. 
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Arreft de la Cour de Parlement 'du u. Avril 1657. 
faifant defenfes a toutes perfonnes d’imprimer, 
vendre^y debiter aucune chofe concernant l’H 6- 
pital general. 

DE TAR LE ROY. 

Extrait des Regiflres de Parlement* 

S V r la remontrance faite par le Procurenr general du 
Roy, qu’encore que l’eflabliflement de THolpital gene¬ 
ral des Pauvres ioit tres-avantageux a l’Eglife 6c au Public, 6c 
mefmes aux Pauvres, qui par ce moyen feront afleurez des 
moyens de leur inflrudion au falut, 6c de leur logement, 
nourriture, 6c fubfiftance 5 neanmoins comme iln’y a point de 
bons deffeins qui ne foient traverfez , quelques particuliers 
prennentdela occafion d’exciter des mouvemcns dans les ef. 
prits, foit afin d’empefcher, divertir ou retarder une fi lainte 
entreprife, loit afin de fe feruir de ce pretexte en autre chofe 5 
que fans aucune permiflion ny ordre, ont fait publier dans la 
ville 6c faux-bourgs de Paris un. Arreft, qui fut donne en mil 
fix cent dix-huit: L a Cour a fait inhibitions 6c defenfes a 
toutes perfonnes d’imprimer, vendre, ny debiter aucune chofe 
concernant ledit Hofpital general, diredement ny indirede- 
ment, s’il n’y en a ordre par efcrit, figne au moins de deux 
des Diredeurs dudit Hofpital, a peine d'eftre procede crimi- 
nellementcontre toutes fortes de perfonnes, 6c d’eftre punis 
comme perturbateurs du repos public. Fait en Parlement 
le douzieme jour d* Avril, mil fix cent cinquante fept. 
Signe, Guyet. 


Du it Avril 
16/7. 



Arreftde la Cour de Parlement, pour l’execu* 
tionde leftabliflementdel’Hofpital general 
des Pauvres mendians. Du 18. Avril 1657. 

Extrait des Regifires de Parlement. 

S V k lesremdnftrancesfaitesa la Cour par Ie Procureur 
general du Roy, que par PEdit du mois d* Avril 1656. 
6c Ie Reglementy attache, verifiezen Iadite Cour le premier 
Septembre, lens6 c publiezP Audience tenant, le quatrieme 
Decembre enluivant: tous les moyens pofiibles ont efte appor- 
tez, pour ofter par motifs de Religion, de Charite , 6 c de Po¬ 
lice , dans la ville 6 c faux-bourgs de Paris, lamendicite 6 c l’oi- 
fivete des Pauvres 3 que par les Diredeurs de PHolpital gene* 
ral y eftably, il a efte fuivant les ordres du Roy travaille a ce 
qui eftoit neceftaire pour Pexecution defdites Lettres 6 c Regie- 
mens. VeulesArrefts des quinzieme Septembre 1 611. troi- 
fieme Avril r 6*1 8. 6 c dixieme Fevrier 1616 . 

I. La Cour, en confequence defdites Lettres 6c Regle- 
mentdumoisd’Avril 1656.6c Arreft de verification du pre¬ 
mier Septembre, enjoint a tous les Pauvres mendians valides 
6cinvalides, de quelque age qifils foient, de Pun 6c Pautre 
lexe, de fe rendre depuis le Lundy feptieme jour de May pro- 
chain , huit heures du matin, jufques au treizieme dudit mois 
inclus, dans la cour de PHolpital de Noftre-Dame de la Pitie, 
au faux-bourg faint Vidor 3 pour eftre par .les Diredeurs en- 
voyez & departis aux Maiions dependantes dudit Hofpital 
general, aulquelles ils y feront logez, nourris, entretenus, 
inftruits, 6c employez aux ouvrages, maimfadures, 6c fervice 
dudit Hofpital general, felon qu’ii Ieur fern ordonne. 

II. Fait la Cour tres-exprelles inhibitions 6c defenfes aux 
Pauvres, 6c a toutes autres perfonnes, de s’attrouper, faire 
aucune infolence, ny fcandale, foit dehors ou dedans ledit 
Hofpital general, de s'oppoferpar quelque voye que ce foit 
a Peftabliflement d’iceluy, 6c aux ordres qui feront donnez , a 
peine d’eftre procede criminellement contr’eux , 6c punis 
comme perturbateurs du repos public. III. 



11 L Que les Pauvres mendians, qui ne fe feront point 
volontairement rendus depuis Ie Lundy feptieme May jufques 
au treizieme dudit mois inclus, dans la Maifon de la Pitie, y 
feront contraints Sc conduits par le Baillif Sc Archers de l’Ho- 
pital general, Sc autres Officiers de Police, acommencer du 
Lundy quatorzieme May. 

IV. Apre'slequel jour, Sc a Pavenir, tres-exprefTes inhi¬ 
bitions Sc defenfes font faites a toutes perfonnes de tout fexe , 
lieux. Sc ages, de quelque qualite, Sc en quelque eflat qu’ils 
puiflenteftre, valides ou invalides, malades ou convalefcens, 
curables ou incurables, de mendier dans la ville Sc faux-bourgs 
de Paris, dans les Eglifes, ny aux portes dlcelles , aux portes 
desmaifons, ou dans les rues, ny ailleurs , publiquement ou 
en fecret, de jour ou de nuidfc y Ians aucune exception de Fefles 
folemnelles, Pardons, ou Jubilez, ny d’Affemblees, Foires, 
ou Marchez, ny pour quelque autre caufe ou pretexte que ce 
foit, a peine du foiiet contre les contrevenans, pour la premiere 
fois 5 Sc pour la feconde, des galeres contre les hommes Sc 
gar^ons, Sc du banniffement contre les femmes Sc filles. 

V. Defenfes font faites a toutes perfonnes de quelques 
qualitez Sc conditions qu’elles foient, de donner l’aumofne 
manuellement aux Pauvres mendians dans les rues, ny dans 
les Eglifes ou aux portes d’icelles, ou autres Iieux cy-deflus, 
lous tel pretexte que ce foit, a peine de quatre livres parifis 
d’amende, payable fans deport 5 a quoy les contrevenans fe¬ 
ront contraints , conformement aux Lettres ^ Sc a TArreffc 
de verification. 

V I. Enjoint aux Locataires Sc Proprietaires , Sc Ieurs 
domeftiques, Sc autres d’enfermer les Pau vres qui iront men¬ 
dier dans les maifons, foubs quelque pretexte que ce foit, Sc 
les retenir jufques a ce que les Directeurs, ou leurs Officiers , 
ou autres de Police, en foient advertis, pour leur impofer les 
peines portees par PEdit, fuivant Pexigence des cas k 
VII. Seront feulement exceptez des defenfes cy-deffus, 
les queftes pour l’Hoftel-Dieu > Sc lieux qui en dependent^ 
celles pour le grand Bureau des Pauvres, Sc lieux auffi qui en 
dependent 5 les Aveugles de l’Hofpital des Quinze-Vingts* 
les Enfans des Hofpitaux de la Trinite, du faint Efprit,. Sc 
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des Enfans Rouges j les Religieux Mendians, Sc autres qui 
ont droit de troncs ou de queftes, aux termes portez par lef- 
dites Lettres, qui font de fe tenir a Ieurs troncs, ou aux portes, 
a peine d’en eftre decheus, les defendant generalement a tous 
autres. 

VIII. Que conformement aufdites Lettres, Sc a PArreft 
du premier Septembre, les Dire&eurs dudit Holpital general 
aurontle pouvoir Sc authorite de direction Sc adminiftration, 
connoifTance, didion, police, corre£tion,Sc chaftimentfiir tous 
les Pauvres mendians de la ville & faux-bourgs de Paris, tant 
dedans que dehors ledit Hofpital general, exclufivement, pru 
vativement, Sc independemment de la diredion du grand Biu 
reau. 

I X. Enjointau Baillif dudit Hofpital general, & autres 
Officiers qui feront commis par lefdits Direcbeurs , de faire 
exade perquifition chacun jour avec le Archers dudit Hofpi¬ 
tal , pour empefcher toutes fortes de mendians par les rues, Sc 
ponduellementexecuterlecontenuaux Lettres Sc au Regle- 
ment, a peine d’eftre chafTez Sc punis^fans qu’ils puiflent pren¬ 
dre aucune chofe des Pauvres, ny autres, ny les favorifer ou 
fouffrir, ny auffi les mal-traiter, fur peine de punition corpo- 
relie. 

X. Pourront les Diredeurs avoir dans la Ville Sc Faux- 
bourgs telles maifonsSclieuxquebon leur femblera, pour la 
garde des Pauvres, jufques a ce qu’il en ait efte par eux or- 
donne , pour les admettre en THofpital general, ou pour les 
conduire ouenvoyeren d'autres lieux felon les Lettres Sc le 
Reglement. 

XI. Defenfes font faites aux Proprietaires Sc Locataires 
des maifons, Sc a tous autres, de loger, retirer, ny retenir chez 
eux, apres ledit jour treizieme May prochain, les Pauvres qui 
font ou feroient mendians • a peine de cent Iivres d’amende 
pour la premiere fois, de trois cent Iivres pour la feconde, Sc 
de plus grande, en cas de recidive 3 le tout applicable au profit 
des Pauvres dudit Hofpital general 5 pour raifon dequoy les 
Proprietaires, Locataires, Sc autres, pourront eftre contraints 
par faifie de leurs biens,Sc emprifonnement de leurs perfonnes, 
conformement aufdites Lettres. 
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XII. Enjoint aux Dire&eurs de faire faifir les fits, ma- 
telas , couvertures , 6c paillaffes , dans lefquels auront efte 
couchez les Pauvres chez les particulars qui leur auront 
donne retraite apres Iedit jour treizieme May: Que le tout 
fans aucune formalite de Juftice, feraenleve , 6c applique au 
profit des Pauvres dudit Hofpital general, fans efperance de 
reftitution. 

XIII. Defenfes aux Soldats des Gardes, mefine aux Bour¬ 
geois de la Ville 6c Faux-bours, 6c a toutes perfonnes de quel- 
que qualite 6c condition qufils foient, de molefter, injurier; ny 
mal-traiterleBaillif, Officiers, nyaucunsde ceux qui feront 
employezpour prendre, conduire, envoyer ou accompagner 
les Pauvres, 6c d’empefcher Texecution des Lettres, 6c du Re- 
glement general y attache, 6cdesArrefts intervenus en con¬ 
sequence , ou des Ordonnances particulieres des Dire&eurs 5 
a peine d’eftre emprifonnez fur le champ, 6c procede criminel- 
Iement contre eux a larequefte des Dire&eurs j 6c aux Pauvres 
de faire refiftance, fur peine d'eftre punis. 

XIV. Enjoint au Prevoft de Paris, Lieutenant Civil, Lieu¬ 
tenant Criminel, Lieutenant Criminel de Robe courte, 6c 
autres Officiers du Chaftellet, a tons autres, mefine aux 
Bourgeois, de prefter main-forte pour ^execution des Lettres, 
du Reglement, 6c des Arrefts, foit pour la capture des Pau¬ 
vres , ou celles d’autres perfonnes qui fe trouveront contreve- 
nir au prefent Arreft, foit pour les failles, executions, ou au, 
trement * a peine d’en refpondre par les refufans ou dilayans en 
leurs prop res 6c privez noms, 6c d’amendes arbitrages. 

XV. Enjoint aux Commiffaires, 6c tous autres Officiers, 
dene buffer habiterperfonne dans leurs quartiers, quil n’ait 
prealablement verifie a la Police d’avoir du bien, ou vacation 
fuffifantepourfe nourrir 6c fubvenir a leur famille, excepte 
les Pauvres honteux affiftez des Paroiffes , du d'ailleurs, fans 
pouvoir mendier de jour ny de nuid, a peine du foiiet 5 le tout 
conformement aufdites Lettres Patentes du mois d’Avril 1 656. 
•qui feront executees felon leur forme 6c teneur, aux termes 
portez par ledit Arreft de verification d’icelles, du premier 
Septembre enfuivant. 

X VI. Enjoint a tous les vagabonds 6c gens fans adveu, aux 
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Pauvres mendians , 6 c a tous autres qui fortiront la ville 6 c 
faux-bonrgs de Paris, de fe retirer hors la Banlieue, Prevofte, 
6 c Vicomte de Paris. 

XVII. Avec defenfes de ne demeurer plus d’une nuit dans 
Ies Hofpitaux, ouFermes defdits Hofpitauxj6c aux Admi- 
niflrateurs, Fermiers, Locataires, 6c autres, de Ies y killer 
ny fouffrir davantage. Enjoint aux Officiers des lieux d’en 
faire la vifite, 6c d’en certifier le Procureur general du Roy, 
ou fes Subllituts fur les lieux. 

XVIII. Leurfait auffi defenfes, 6c a toutes perfonnes, de 
s’attrouperenquelquelieuque ce puifie eftre, du reflort de 
la Cour, a peine du foiiet, de galeres, ou de banniflement, 6c 
de plus grande peine, s’il y efchet. 

XIX. Enjoint aux Prevofts des Marefchaux, autres Offi¬ 
ciers 6c Archers de s’en faifir, en cas de contravention aux 
Lettres, au Reglement, ou au prefent Arreft. 

XX. Lequelferaleu, publie ^ 6c affiche par les carrefours, 
a fon deTrompe 6c cry public, par trois jours de Marche con- 
fecutifs, auparavant ledit jour Lundy feptieme May prochain. 

XXI. Qifilferapareillement leu, publie, 6caffiche dans 
les Provinces du relTort de la Cour, a la diligence des Subfti- 
tuts du Procureur general, qui feront tenus d’en certifier la 
Cour au mois, a peine d’en refpondre en leurs propres 6c pri- 
vez noms j le tout a ce que perfonne n’en pretende caufe d’i- 
gnorance. 

XXII. F a i t en Parlementle dix-huitieme jour d’Avril 
mil fix cent cinquante fept. Signe, Guyet. 

Le Lundy vinzp-uniemejour d*Avrilmilfix cent cinquante-fept 3 
l' Arreft de la Cour de Parlement cy-deffus a efie leu & publie d fon 
de Trompe & cry public par les Carrefours & bieux accoufiume ^ 
de cette ville&faux-bourgs de Paris 3 parmoy Charles Canto lure 
Crieurordinaire du Roy en la Ville 3 Prevofte 3 dr Vicomte de Paris: 
A ce faire fefiois accompagne de Lean du Bos 3 Lacques le Prain 3 & 
JEfiienne Chappe LurezfPrompettes du Roy efdits lieux j & ajfickee 
ledit jour. Signe, Canto, 
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Arreft de la Cour de Parlement du 18. Avril 1657. l8 . AvriL 
faifantdefenfes atous Soldats eftropiez, Sc autres 
d’empefcher ny troubler les Dire&eurs de 1 ’Hoft 
pital general en la propriece Sc pofleffion du Cha¬ 
teau de Bifextre. 


ExtraiB des Re gift re $ de Parlement. 

S Ur la remonftrance faite par Ie Procureur general, que 
par l’Edit du mois d’Avril dernier, verifie en la Cour, fui- 
vant l’Arreft du premier Septembre, Sc publie en I 5 Audience 
le 4. Decembre, pour THolpital general 3 le Roy a donne, > 
entre autres chofos, les maifons Sc emplacemens de Bifextre, 
circonftances Sc dependances, revoquant entant que befoin 
foroit, tous autres Brevets Sc conceffions qui pourroient en 
avoir efte obtenues en faveur des pauvres Soldats eftropiez, 
ou pour quelque autre caufo ou pretexte, derogeant a toutes 
Lettresa cecontraires 3 en confequence duquel Edit, les Di¬ 
rectors de l’Holpital general ont fait faire plufieurs repara¬ 
tions , augmentations, Sc baftimens: Neantmoins au prejudice 
de ce, quelques Soldats eftropiez ne laiflent de pretendre qu’ils 
ont droit fur ledit lieu de Bifextre 3 qui depuis la deftination 
faite aux Soldats, avoit efte donnee pour la retraite des Enfans 
trouvez, en attendant l’eftabliftement de l’Holpital general, 

Sc menacent lefdits Soldats de s’en emparer, ou d’en troubler 
la joiiyftance. La Cour fait cres-expreftes inhibitions Sc 
defenfes a tous Soldats eftropiez. Sc autres, d’empefcher ny 
troubler ies Dire&eurs de l’Hofpital general en la propriete, 
pofteftion Sc joiiiftance du Chafteau de Bifextre, circonftan- 
ces Sc dependances ,-donnees pour l’eftabliflement dudit Hof- 
pitalgeneral: En cas de contravention, permet d’emprifon- 
ner les contrevenans, Sc mefme d’informerpardevant fun des 
Confoillers ou Huiftiers de la Cour fur ce requis, de toutes 
menaces Sc paroles pour raifon de ce 3 pour les informations 
veues Sc rapportees, eftre ordonne ce que de raifon. Fait en 
Parlement le 18. jour d’Avril 1657. Signe, d u T i llet, 




Du 18. Avril 
16/7. 
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Arreftdela Cour de Parlement, du 18. Avril 1657. 
faifanc defenfes a tous Notaires , Huiffiers , 6c 
Sergens , defaire aucuns a&es de luftice, concer- 
nans rHofpital general , ailleurs qu au Bureau 
de la Pitie, 6c non aux Diredeurs en leurs mai- 
ions, a peine de nullite, 6c d amende. 

Extrdit des Regiftres du Confeil d'Eflat. 

V E u par la Cour la Requefte prefentee par les Direc- 
teurs de l’Hofpital general de cette ville de Paris • con- 
tenant } qu’encores queparles Lettres d’Eitabliffement dudit 
Hofpital, du mois d’Avril 1656. verifiees en Iadite Cour le 
premier Septembre, 6c publiees en 1 ’Audience le quatrieme 
Decembre enfuivant, il foit expreflement defendu a tous No¬ 
taires , Huiffiers, 6c Sergens , de faire aucune fommation, 
offres, fignification, ny exploits, concernans ledit Hofpital 
general, ailleurs qu’au Bureau d’iceluy , avec defenfe de les 
faire aux Diredeurs en particulier , ny en leurs maifons , a 
peine de nullite ^ neanmoins, des Sergens ne laiffent de faire 
des exploits defignifications aux Diredeurs, 6c en leurs mai¬ 
fons. Conclufions du Procureur general du Roy , 6c tout 
confidere :Ladite C o u r , en confequence defdites Let¬ 
tres verifiees enicelle, fait tres-expreffes inhibitions 6c defen¬ 
fes a tous Notaires , Huiffiers, 6c Sergens, de faire aucune 
fommation , ofFres , fignification ^ ny exploid , concernant 
ledit Hofpital general, ailleurs qu’au Bureau de la Pitie, fcis 
aufaux-bourg faint Vidor, 6c non aux Diredeurs en particu¬ 
lier , ny en leurs maifons 5 a peine de nullitd 6c d’amende, 6c de 
tous depens, dommages 6c interefts contre les contrevenans. 
Que ce prefent Arreftfera fignifie au Syndic des Notaires, 6c 
aux Maiflres de la Communaute des Huiffiers 6c Sergens, afin 
quelefdits Notaires, Huiffiers, 6c Sergens n’en pretendent 
caufe d’ignorance. F a i t en Parlement, Iedix-huidiemejour 
d’Avril mil fix cent cinquante-fept. Signe ,duTillet. 
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Arreft de la Cour de Parlement du deuxieme Iuift 
1657. faifant defenfes a toutes perfonnes de fe tranf 
porter es lieux dependans de l’Holpital general, 8c 
d’empefcherleBailly des Pauvres , & fes Archers, 
enla capture 8c conduite des Mendians j 8c aux 
Mendians de leur refiller. 

Extrait des Regijlres de Parlement. 

S U r la Remonftrance faite par Ie Procureur general du 
Roy ^ Que depuis l’execution de l’Edit pour I’EftabMe- 
ment de l’Hofpitai general, il ne fe voit aucun Pauvre men- 
diant dans la ville 6c faux-bourgs de Paris , dequoy le public 
re^oit un foulagement tres-notable: Que pour confommer le 
deflein de ce grand Oeuvre, qui eft deja heureufement ac- 
complyau dehorsdudit Hofpital general, il eft abfolument 
befoin que Ies Preftres , les Adminiftrateurs, les OfEciers, 
les Domeftiques, 8 c les Ouvriers, ayent une entiere liberte 
au dedans , pour l'inftru&ion du Chriftianiftne 5 8 c pour la 
difcipline des Pauvres qui y font, pour {’execution des ordres 
pour l’oeconomie, pour la conduite, pour les ouvrages, 8 c 
pour la conforvation de toutes chofes 5 que la multitude des 
perfonnes qui ont frequente lefdits lieux, ouparcuriofite, ou 
par charite, y a apporte beaucoup de confufion, de defordre, 
ou d’empefohement. Lesinconveniensenayanseftereconnus 
pendant la premiere femaine, que ies Pauvres s’eftoient volon- 
tairement rendus dans cet Hofpital , il fut reprefente aux 
Profiles des ParoifTes , qu’il eftoit neceflaire de s’abftenir des 
frequentes vifites, pendant la quinzaine de l’enfermement. Le 
Peuplequiaveuunedefchargefi notable en ft peu de temps 
dans la ville 8 c faux-bourgs de Paris^n quoy Ton peut dire,que 
c’eft un ouvrage d’une entiere benedi&ion , n’a pas laifle de fe 
tranfporter en foule dans les lieux dependans dudit Hofpital 
general: On en a foufFertl’entree autant qu’on a peu le^faire, 
nonobftant toutes les incommoditez que l’on en recevoit* mais 
enfin on a reconnu par experience, 8 c par beaucoup de rai- 
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fbns, que cela affoiblifloit 6c empefchoit P execution de I’ceu- 
vrejc’eft pourquoy Ton a efte enfin oblige d’en refufer Pentree 
& principalemenc durant Ies Dimanches 6c Feftes, aufquels 
jours, le grand nombre de perfonnes caufoit plus de defordres 
6c dans les efprits des Pauvres, 6c dans Pceconomie des Mai- 
fons. Que Pon ne pouvoit apporter d’ordre pendant les autres 
jours en des perfonnes qui n’ont jamais eu d’inftrudion ny de 
difcipline, 6c en des Maifons nouvellement eftablies \ ou il eft 
befoin de tant de chofes pour PEflablifTement, 6c pour la fiib- 
fiftance. Que plufieurs perfonnes, au mepris de tout ce que 
deflus, ont voulu entrer dans lefdites Maifons, qu’ils y ont fait 
effort 6c violence, 6c contre les portes, 6c fur les murs, ont 
battu 6c excede les Archers qui defendoient les portes. QtPil 
y enamefmequilesmenacenten faifant leurs fondions en la 
capture des Mendians, quand ils en rencontrent encores dans 
la Ville 6c Faux-bourgSj a quoyilefl: befoin de pourvoinLA 
C o u r a fait 6c fait inhibitions 6c defenfes a toutes perfonnes, 
dequelquequalitequ’ellesfbient, de fe tranfporter aux lieux 
dependans dudit Hofpital general. Enjoint aux Adminiftra- 
teurs dudit Hofpital, detenir 6c faire tenir les portes fermees, 
a cequ'iln’ypuiffe entrer que les Pauvres mendians, qui font 
de la qualite d’y eftreadmis, 6c ceux qui y ont fondion ou mi- 
niflere pour le fpirituel ou pour le temporel, ou par Pordre 
expres des Diredeurs 6c Adminiftrateurs. Fait aufti defen¬ 
fes a toutes perfonnes d’empefcher le Bailly des Pauvres 6c fes 
Archers en la capture 6c conduite des Mendians, 6c aux Men¬ 
dians de leur refifter: Que chacun leur preftera main-forte, 
conformdment aux Lettres 6c aux Arrefts, fur les peines y con- 
tenues. QtPen cas de contravention, contre aucunes des cho¬ 
fes cy-deffus, il fera extraordinairement procede contre les 
contrevenans-6c mefmepermis d’emprifonner ceux qui vou- 
dront faire effort d’entrer dans les Maifons dudit Hofpital, au 
prejudice des defenfes. Etferaleprefent Arrefl publie 6c affi- 
che par tout ou befoin fera, ace que perfonne n J en pretende 
caufe d’ignorance. Fait en Parlement le deuxiemeJuin y 
1657. Signe,DU Ti llet. 

Xeu & publie afin de Trompe & cry public par tons les Carre fours 
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erdinaires & extraordinaires de cette Ville & faux-bourgs de Paris, 
& affiche efdits lieux par moy Charles Canto , lure Crieur du Roy eri 
la V'dle > Prevofte & Vicomtc de Paris , affifie de lean du Bos s 
lacquesle Frain , JurezJTrompettes du Roy efdits lieux , & de lean 
Thomas , Trompette Commis > le Mercredyfixiemejour de Inin mil 
fix cent cinquante-fept . Signe, Canto. 


Ordonnancedu Roy, pour la diftribution des Sol- 
dacs eftropiez dans les Places frontieres de Picar- 
die , Champagne, 5 c autres voifines : avec defen- 
fesde defemparer des Places, 5 c de mendier en 
la Ville 5 c faux-bourgs de Paris. Du to. Q&obre 
I ^J7* 

DE PAR LE RO Y. 

S A M Aj Sst e' ayant fait une nouvelle diftribution des 
Soldats eftropiez dans les Places frontieres de Picardie 5 c 
de Champagne, 5 c autres Provinces voifines, a proportion 
des Garnifons qui y font contenues, 5 c pour empefcher les 
difficultez qui le font rencontrees a faire tenir fur les lieux 
ponctuellement par advance lefonds de PElpargne necefiaire 
pour les faire fubfifter aufdites Places 3 5 c que lous pretexte du 
retardement qui y eft arrive, 5 c peut arriver , ils ne retournent 
en la ville de Paris, d’ou la philpart ont efte tirez , pour ne les 
y pas-laifler dans la mendicite 5 c oifiveterSa Majefte ayant 
ordonne qu’il fera paye par le Gouverneur de chacune des 
Places ou ils font diftribuez, oupar celuy qui y commandera 
en fon abfence, deuxfols par jour a chacun Soldat, des deniers 
dela folde, 5 c entretenement dela Garnifon de chacune Place } 
fbit que les Gouverneurs en foient payez par le Treforier de 
PExtraordinaire de la guerre, foit des deniers provenans des 
contributions qui le levent fur le pays des Ennemis, pour au- 
cunes defdites Places: Et qu’en outre, il fera fourny a chacun 
defdits Soldats eftropiez une Ration de pain de munition par 
jour, par le Munitionaire general des Garnifons, 5 c que lef- 
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dits Soldats feront telle fa&ion ou fervice qu’il Ieur fera ordon* 
ne, avec defenfesa eux d’en defemparer, a peine dela vie. 
Et voulant que cette defenfe foit ponctuellement obfervee • 
mefme, afin quele bon 8 c loiiable eftabliflement d’un Hofpi- 
tal general en Iadite Ville de Paris, pourlaretraite, fubfiftance, 
inftru&ion 8 c occupation de tous les Mendians, ne foit point 
trouble par le retour des Soldats en Iadite Ville,pour y mendier 
8 c demeurer faineans: Sa Majeste’ a defendu 8 c defend tres- 
expreftement a tous Soldats eftropiez de mendier dans fa Ville 
&faux~bourgs de Paris, a peine d’eftre enfermez dans ledit 
Hopital general^ a tous ceux qui ont efte envoyez, ou ont eu 
ordre de demeurer dans les Places frontieres, de retourner en 
Iadite ville Se faux-bourgs de Paris, a peine de la vie, felon la 
rigueurdesOrdonnancescontrelesDeferteurs. Mande 8c 
ordonne fa Majefle au Prevofl: de Paris, ou fon Lieutenant 
Civil, de faire publier 8 c afficher la prefente Ordonnance: Et 
au Lieutenant Griminel de Robe-courte dudit Prevoft de 
Paris, de proceder felon la rigueur d’icelles contre ceux defdits 
Eftropiez qui ozeront y contrevenir. Fait a Metz, Ie i o. jour 
d’Odobre 1657. Signe, LOUIS. Et plus bas, le Tellier. 


Arreft de verification 8 c enregiftrement des Lettres 
patentes du Roy en forme d'Edit, du mois d'Avril 
16 en la Gourdes Aydes. Du 11. Decembre 1657. 

Extrait des Regifires dela Cour des Aydes. 

V E u par la Cour les Lettres Patentes du Roy 5 en forme 
d’Edit, donnees a Paris au mois d’Avril 1656. fignees 
LOUIS, 8 c plus bas, Par le Roy ,de Gueneg aud, 
8 c fcellees du grand Seau de cire verte •, par lefquelles, 8 c pour 
les caufes y contenues, Sa Majefte auroit ordonne que les 
Pauvres mendians valides 8 c invalides, de Tun 8 c l’autre fexe, 
de cette Ville 8 c faux-bourgs de Paris feroient enfermez, pour 
eftre employez aux ouvrages, manufactures, 8 c autres travaux, 
felon leur pouvoir, fuivant 8 c conformement au Reglement 
attache fbus le contre-fcel defdites Lettres 5 oeftroyant L cet 
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effet a l’Hofpital general, auquel ils feront enfermez, le droid 
defranc-falle , jufques ala concurrence de quatre muids de 
fel, pour la provifion d’iceluy, en payant feulement le prix 
du Marchand, l’exemption de tous fubfides, impofitions, 6c 
droids d’entrees, pones, peages, paflages, barrages, 6c au- 
tres droids, pour la quantite de mille muids de vin, 6c des 
autres chofes neceflaires 6c utiles pour la provifion dudit Hof- 
pital 5 mefme l’exemption des logemens des gens de guerre, 
contribution, 6c aydes, tant audit Hofpital, qu’aux Receveurs 
6 c Fermiers d’iceluy, 6c autres droids 6c exemptions, plus au 
long contenues efdites Lettres: Veuaufliles confentemens de 
Meflires Iacques Andre , 6c Louis Fauveau Fermiers gene- 
raux des Aydes de France, 6c des Entrees fur le Vin j 6c de 
Meffire Iacques le Noir Fermier general des Gabelles de 
France: Conclufions du Procureur general du Roy, 6c tout 
confidere: L a C o u r a ordonne 6c ordonne lefdites Let¬ 
tres eflre regiflrees au Greffe d’icelle, pour eflre executees 
felon leur forme 6c teneur, fauf aux Fermiers 6C Adjudicataires 
des Gabelles, Aydes, 6c autres, deladite ville 6c faux-bourgs 
de Paris,6c autres, a fe pourvoir pardevers le Roy pour leur de* 
dommagement, pour raifon des exemptions mentionnees ef- 
dites Lettres j 6c fans que ledit Hofpital general puifTe preten- 
dre les marchandifes, 6c autres chofes declarees, acquifes 6c 
confifquees au Roy, luy appartenir en tout, ou partie, s’ii 
n’efl prealablement ordonne par la Cour, ou les Juges reflor- 
tiflansenicelle 5 6c fans que les Fermiers, Sous-fermiers , Re¬ 
ceveurs 6c Commis dudit Hofpital, puiflfent pretendre aucune 
exemption des Tailles, Taillon, fubfiflances, utenfiles, quar- 
tierd’hyve^nyd’autresdeniersordinaires ou extraordinaires 
ordonnez 6tre levez 5 ains feront impofez aux Rolles qui feront 
faits, pour la levee d’iceux, par les AfTeeurs 6c Colledeurs, 
fuivant tousleurs biens 6c facultez: Comme aufli ne pourront 
pretendre exemption des contributions 6c aydes pour les loge¬ 
mens 6c paflages des gens de guerre: Et ne pourront eflre ef 
tendues les exemptions des droids d y entree des ports 6c ponts, 
peages, odroys des Villes, barrages, 6c paflages, des vins , 
bois, charbon, foins, cendres, 6c autres denrees pour la pro- 
vifion dudit Hofpital, qu'aux droids du Roy feulement, 6c 
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ce a la charge de n*en abufer $ Sc fans que les Officiers Sc do- 
mefliques dudit Hofpital puiffent joiiyr defdites exemptions 
que lors qu’ils demeureront acfcuellement dans Tenclos d’ice! 
luy j ny quaucun debit dudit vin puifle eftre fait a aucuns Ef- 
trangers, ny hors l’enclos dudit Hofpital j lequel joiiyra dudit 
franc-falle , a la charge de payer le prix du Marchand, droids 
des Officiers, Sc des quatre Compagnies Souveraines • Sc auffi 
a la charge de rapporter tous les ans au Greffe d'icelle le Rolle 
de tous les Pauvres, Officiers, Sc domefliques, certifie veri¬ 
table par les Adminiftrateurs d’iceluy, au nombre de fix au 
moins. Et a l’egard des Expeditions eftans au GrefFe de la 
Cour, Sc des Sieges refTortiffans en icelle, ne feront delivrez 
gratuitement, que celles concernant les caufes Sc proces qifau- 
ra ledit Hofpital general dire&ement, Sc en fon nom:Et feront 
les Bourgeois feulement invitez de contribuer a I’eflablifle- 
ment Sc fubfiftance dudit Oeuvre , fans qu’ils puiflent eftre 
taxez , finon en cas de grande neceffite h Sc. ce, en la maniere 
accouftumee. Prononce' leonziemeDecembre mil fix 
cent cinquante-fept. 

La Cour a arrefte, que lei Officiers qui feront receus en icelle , en 
leur Cbarge & Office , feront feulement excitez^de donner quelque 
chofepar aumofne audit Hofpital, apres la reception d'iceux , & 
fans eftre obligezfL'en rapporter quittance. 


Arreftde verification en la Cour des Monnoyes, de 
l’Edit du Roy pour I eftabliflement de l’Hof- 
d d pital general, Du 19. Decembre 1657. 

brci6/7.' / 

Extrait des Regiftres de la Cour des Monnoyes. 

V E u par la Cour les Lettres Patentes en forme d’Edit, 
donneesa Parisau moisd’Avril 1656. fignees LOUIS, 
Sc plus bas, de Guenegaud, Sc fcellees du grand Seel de 
cireverte, fur double lacqs de foye rouge Sc verte, par lef- 
quellesSa Majefte, pour les caufes y contenues, auroit or- 
donne que les Pauvres mendians,de Tun Sc Pautre fexe,feroient 
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enfermez dans les lieux deftinez fous le nom d’Hofpital gene:, 
ral, pour eftre employez felon leur pouvoir, aux ouvrages, 
manufadures, 6c autres travaux, fous la conduite des Direc- 
teurs choifis 6c nommez par fadite Majefte, conformement 
au Reglement attache fous le contre-fcel defdites Lettres, 
ainfi qu’il eft porte plus au long par icelles: Conclufions du 
Procureur general du Roy j ouy le rapport du Confeiller a ce 
commis : La Couk ayant egard aux Conclufions dudit 
Procureur general, a ordonne 6c ordonne, que lefdites Let¬ 
tres 6c Reglement feront leus , publiez, 6c regiftrez, pour 
eftre executez, aux charges 6c modifications qui enfuivent * 
S^avoi r, Que dans les affaires qui feront de lajurifdic- 
tion 6c connoiffance de ladite Cour s’ll faut donner des peines 
afflidives, les Diredeurs feront obligez de les faire juger en 
icelle j ce qui fera fait fans frais. Que le Prevoft general des 
Monnoyes de France, fes Lieutenans, Exempts, 6c Archers, 
les Huifliers des Mines 6c Miniers, 6c les Sergens des Mon- 
noyes feront tenus deprefter main-forte quand ils feront re- 
quis, pour l’execution defdites Lettres Patentes, Reglement 
general, 6c Ordonnances particulieres, tant des Diredeurs 
dudit Hofpital, quedu Bailly, conformement aufdites Lettres. 
Que les Diredeurs pourront mettre une boettees Bureaux des 
Changeurs, 6c boutiques des Maiftres des Meftiers qui font 
dependans delajurifdidionde ladite Courjcomme pareille- 
ment au Comptoir 6c Change dela Monnoye de cette Ville^ 
6c fi bon leur fem ble, des autres Monnoyes de ce Royaume, 
6c des lieux ou feront fabriquees des monnoyes de billon 6c de 
cuivrej dans laquelle tous ceux qui apporteront efdites Mon¬ 
noyes 6c Fabriques des matieres d’or , d'argent , billon 6c 
cuivre, 6c viendront changer des Efpeces, feront inyitez par 
le Maiftre Contre-garde , 6c autres Officiers defdites Mon¬ 
noyes , aufquels la Cour enjoint de ce faire, de mettre leurs 
aumofiies 3 6c ala fin de chacune annee, ou tel autre temps que 
bon fembleraaufdits Diredeurs , leur fera la boette ouverte 
par le Maiftre qui en ferale depofitaire, en prefence du Juge 
Garde, 6c du Subftitut du Procureur general en ladite Mon¬ 
noye ou Fabrique 3 pour eftre les deniers qui fe trouveront en 
icelle, mis entre les mains du Receveur dudit Hofpital, ou de 
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fes Commis, dont ils donneront quittance audit Maiftre pour 
fadefcharge. QueleRolledelataxeque les Gardes des Or¬ 
fevres, les MauFres dudit Corps, Jurez , Maiftres, 6c Ap¬ 
prentices des Meftiers qui font de laJurifdidion de ladite Cour, 
feronttenus de payer au temps de leur Efledion , Jurande* 
Reception 6c Apprentiflage, la taxe qui fera par elle faite, 6c 
les fommes payees en vertu d’iceluy. Que les tranfadions 6c 
compromis quipourront eftre faits entre les Jufticiables de Ia- 
dite Cour, 6c pour affaires concernans fa Jurifdidion, feront 
homologuez en icelle > 5 c en cas d’appel, il ne pourra eftre re- 
Ieve ailleurs. Que les Diredeurs ne pourront acquerir les 
Hoftels de Monnoye, 6c dependances d’iceux. Que les manu¬ 
fadures d’or 6c d’argent, qui ferontfaites dans ledit Hofpital 
general, 6c dependances d’iceluy, feront marquees, f^avoir 
celles d’Orfevrerie* du poin^on du compagnon qui les aura 
faites, 6c d’un poin^on particulier dudit Hofpital general 5 
lefquels feront infculpez en une table de cuivre, qui fera au 
Greffe de ladite Cour, 6c contre-marquez du poin^on gene¬ 
ral des Orfevres, lors qu’il les portera a la marque 5 6c ne pour¬ 
ront eftre expofez en vente, qu’ils ne foient contre-marquez 
dudit poin^on general des Orfevres, a peine de confifcation, 
6 c d’amende arbitraire: Etles autres manufaduresefquelles il 
entrera de Tor 6c de l’argent, feront feulement marquees du 
poin^on dudit Hofpital, applique fur des morceaux de plomb, 
lequel fera pareillement infculpe fur ladite table de cuivre, 
pour connoiftre ou lefdits ouvrages auront efte faits: Et au fur- 
plus, les Reglemens faits pour les Meftiers concernans lefdits 
ouvrages6c manufadures, feront executez 6c obfervez dans 
ledit Hofpital. Que lefdits ouvrages 6c manufadures , en 
confideration de la qualite de la matiere employee, 6c pour la 
confequence, feront vifitez par les Confeillers de ladite Cour, 
enlamaniereaccouftumee, aufquelles vifites feront appellez 
deux des Diredeurs dudit Hofpital, 6c s’il fe trouve quelque 
defeduoflte efdits ouvrages, lefdits Confeillers les fcelleront 
avec les deux Diredeurs,en drefferont Proces verbal, 6c feront 
leur rapport ala Cour, pour eftre par elle ordonne ce qu’il ap- 
partiendra, fans qu’ils puiflent eftre tranfportez que par ordre 
ti’icelle, ny faifis dans les rues, eftant portez par les Exifans 
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domeftiques, ou Ouvriers dudit Hofpital,pourveu qu’ils foient 
marquezde la marque d’iceluy. Qujl n’y aura aucuns Affi- 
neursdansleditHofpital, ny dans les lieux qui en dependent, 
conformement aux Ordonnances, qui leur dependent de faire 
leur demeure aduelle , 8c de travailler ailleurs que dans les 
Hoftels des Monnoyes: Que quand les deux compagnons Or- 
fevres, Batteurs 8c Tireurs d'or 8c d’argent, Graveurs, Hor- 
logers , Ballanciers , 8c autres jufticiables de ladite Cour, 
aurontefte choifis paries Gardes 8c Jurez, 8c arreftez par les 
Dire&eurs • lefdits Gardes &Jurez ieront tenus de les prefen- 
ter a ladite Cour , 8c prendre ade de leur prefentation an 
GrefFe d’icelle , qui leur fera delivree fans rrais, avant que 
d’introduire lefdits compagnons dans l’Hofpitalja peine d’eftre 
decheus du privilege a eux a ccorde dla fin du temps qtfils au- 
ront fervy, 8c lefdits Gardes 8c Jurez d’eftre tenus de leurs 
dommages 8c interefts. Que s’il arrive quelque conteflation 
pour raifon des Mefliers qui font de la Jurifdi&ion de ladite 
Cour j 8c pour les Compagnons d’iceux , qui feront necef- 
faires audit Hofpital, 8 c affaires concernans leurfdits Mefliers, 
il y fera pourveu par icelle en premiere In fiance, a Texclufion 
de tous autres Juges: Et fera fa Majefle tres-humblement fup- 
plieed’envoyerafadite Courfes Lettres de Declaration, par 
lefquelles, en confirmant les charges 8 c modifications du pre- 
lent Arrefl, 8c la taxe qui fera par elle faite de fes Officiers 8 c 
jufticiables, il luy plaira ordonner, que privativement a toutes 
autres Cours 8 c Juges , elle aura la connoiftance des differends 
8 c conteftations qui pourroientarriver en execution dudit Edit, 
Arrefl, 8 c taxe, 8c ence qui con cerne la Jurifdi&ion a elle at¬ 
tribute par les Ordonnances 3 nonobftant que par ledit Edit il 
n*en foit fait aucune mention $ ce qui ne luy pqurra nuire ny 
prejudicier, 8c jufqu’a ce, fousle bon plaifir de ladite Majefle, 
fera furcis a Texecution dudit Arrefl de verification 8c enregif. 
trement. F a i t en la Cour des Monnoyes, les Semeftres 
aflemblez, le dix-neufieme Decembre 1657. Signe par col¬ 
lation , B o u l l £ 7 gratis. 
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Arreft d’enregiftrementau grand Confeil, de l’Edit 
Dap. Janvier duRoy,pour reftabliflement de l’Holpital 
l6j8, general, Du 9. Janvier 1658. 

Ex trait des Regiftres du Con fell duRoy. 

V E u par le Confeil Ies Lettres en forme d’Edidt, du mois 
d’Avril 1 6 56. portant EftablifTement d’un Hofpital ge¬ 
neral , pour renfermer Ies Pauvres mandiens, valides 6c invaii- 
des, dela ville 6c faux-bourgs de Paris, duquel le Roy entend 
eftre Confervateur 6c Prote&eur 6 L des lieux qui en dependent, 
commeeftantde Fondation Royale, 6c contenant les dons, 
facultez, exemptions, 6c droits y attribuez , pour la fubfif- 
tancedudit Hofpital 5 avec le Reglement quele Roy veut y 
eftre obferve , attache fous le contre-fcel defdites Lettres: 
Conclufions du Procureur general du Roy, Le Conseil aor- 
donne 6c ordonne, que iefdites Lettres en forme d’Edit, 6c 
ledit Reglement, feront leus 6c publiez en 1 *Audience dudit 
Confeil, 6c regiftrees es Regiftres d’iceluy, pour y eftre gardez 
6c obfervez felon Ieur forme 6c teneur, aux charges 6c condi¬ 
tions portees par la Declaration du Roy , du 2 1. Mars 165 7; 
6c Arreft d’enregiftrement 6c verification d’icelle, du cinquie- 
meDecembre audit an. Le prefent Arreft a efte mis au GrefFe 
dudit Confeil, monftre au Procureur general du Roy, 6c pro¬ 
nonce a Paris le 9. jour de Janvier 1658. Signe, par cob¬ 
lation.Signe, Herb in, 6c a cofte, gratis.. 


Arreft de la Cour des Monnoyes duly. Ianvier 1658. 
i portant lataxearrefte'eparladiteCour, en execu¬ 
tion de la Declaration du Roy, enfaveur de l’Ho- 
pital general. 

Extrait des Regiftres de la Cour des Monnoyes. 

V E u par la Cour les Lettres Patentes du Roy en forme 
de Declaration, donnees a Paris le 10. du prefent mois, 

fignees 





fignees LOUIS ; 6c plusbas, Parle Roy, de Guenegaud* 
&fcellees du grand Seel de cire jaune 3 par lefquelles fa Ma- 
jefte , pour les caufes y contenues , declare qu’elle n’avoit 
point entendu prejudicier a fon Edit du mois d’Avril i 6 5 6 . a 
Iadite Cour, touchantfajurifdi&ion, encore que par lefdites 
Lettres iln’enfuft point fait mention. Veut fadite Majefte, 6c 
luyplaift, que les caufes 6c differends dudit Hofpital general 
foient traitees en premiere inftance en Iadite Cour, en ce qui 
la concerne 6c luy appartient, fuivant les Ordonnances, De¬ 
clarations , 6c Reglemens, tout ainfi qu’elle feroit fi elle avoit 
efte comprifedansrEdit du mois d’Avril • 6c entant que befoin 
feroit luy en attribue toute Cour, jurifdidion, 6c connoiffan- 
ce, comme la Grande- Chambredu Parlement, 6c Cour des 
Aydes de Pans en peuvent connoiftre en ce qui les concernej 
confirme PArreft d’enregiftrement du dix-neufieme Decem- 
bre dernier, 6c les taxes faites en confequence: Mefme donne 
pouvoir, 6c enjoint de taxer en faveur dudit Hofpital les Ad¬ 
judications des Monnoyes, Enregiftremens des Baux d’icelles, 
Fabrications , 6c autres affaires , dont les Edits , Declara¬ 
tions , Lettres , 6c Arrefts feront regiftrez en Iadite Cour, 
poureftre les fommes delivrees dire&ement au Receveur dudit 
Hofpital. Eten cas de conteftation 6c oppofition en execution 
de PArreft d 3 enregiftrement , 6c des Taxes faites 6c a faire, 
ordonne que les Parties fe pourvoyront en icelle 3 interdifant 
la connoiffance pour raifon de ce, a tous autres Juges, comme 
il eft plus au Jong contenu dans lefdites Lettres: Conclufions 
du Procureur General du Roy 3 oiiy le rapport du Confeiller a 
ce commis , tout confidere : La Cour ayant egard aux 
conclufions dudit Procureur General , a ordonne 6c ordonne 
que lefdites Lettres feront leues, publiees 6c regiftrees, pour 
eftre executees felon leur forme 6c teneur j 6c que conforme- 
ment a icelles, en faveur dudit Hofpital, taxes feront faites 
par Iadite Cour, pour les Adjudications des Monnoyes, 6c 
autres affaires y contenues, 6c le Rolle execute aux claufes 6c 
Conditions portees , tant par PArreft d’enregiftrement , du 
19. Decern bre dernier, que par celuy du vingt-neufieme du¬ 
dit mois 3 duquel Rolle la teneur enfuit.. 
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Taxe arreftee par la Cour, en execution de la De¬ 
claration du Roy, dudixie'medu prefent mois 3 
verifiee & regiftre'e en icellecejourd’huy y en fa- 
veur dudit Hofpital general. 

P O u r P Adjudication d’une Monnoye, trente livres. 

Pour l’enregiftrement.d’un Bail general , trente livres 
pour chaque Monnoye qui travaillera, en execution d’iceluy, 
payables lors de PeftablifTement d’icelles. 

Pourlapermiffiondefabriquer des Monnoyes de billon 6c 
de cuivre, chaque Prefle pour le travail d’une annee, pay era 
dix livres. 

• Pourles Prolongations, Augmentations, 6c Transferences, 
chaque Prefle payera fur le pied de ladite fomme, a proportion 
du temps. 

Pour l’enregiflrement du Renouvellement des Privileges 
aux advenemens des Roys a la Couronne 3 dix livres. 

Pour Penregiftrement des Edits de creation de Maiftriles, 
quarante livres tournois , payables par celuy qui en fera Ie 
porteur. 

Pour les Lettres de Rehabilitation , Remiffion, Grace, 
Pardon , Abolition, Rappel de ban; Galeres, 6c autres peines, 
6cCommutation d’icelles, 6cautresLettres de cettequalite, 
pour chacune , trente livres. 

Pourl’enterinementd’un Don, 6cautres Lettres de cette 
qualite, fera fait taxe fuivant la qualite du Don. 

Pour une creation d’Ouvriers de Monnoye, quarante livres 
tournois. 

Pour une Prefentation 6c Enregiflrement d’Edit, ou il y 
auraTraitantouFermier, quarante livres tournois, ou telle 
autre fomme qui fera arbitree, fuivant la qualite de l’Edit, 

Fait en la Cour des Monnoyes, les Semeftres aflemblez, 
lequiriziemeJanvier 1658. Signe ,Boule'. 
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Arreft dela Courdes Monnoyes, dui9. Decembre 
1657. par lequel, la taxe de cous Officiers depen- 
dans de ladite Cour, eft fpecifiee, 6c ce en faveur 
de l’Hofpital general. 

Extrait des Regiflres de la Cour des Monnoyes. 

S U r ce qui a efte remonftre par le Procureur General du 
Roy, que par les Lettres Patentes, en forme d’Edit, du 
moisd’Avril i (^j^.donnees pour PeftablifTement, police, 6c 
fubfiftance de l’Hofpital general , verifiees 6c regiftrees par 
Arreft de cette Cour, du dix-neufieme du prefent mois 5 il eft 
porte, que tous les Officiers qui feront receus aux Compa- 
gnies Souveraines eftablies a Paris, autres que ceux defdites 
Compagnies • 6c auffi ceux qui feront receus dans les Sieges 6c 
Jurifdidionsfubalternes, ordinaires 6c extraordinaires, pareil- 
lement eftablis en ladite Ville, feront tenus a leurs receptions 
donner quelque fomme modique audit Hofpital general, dont 
ils feront obligez de rapporter la quittance, auparavant que 
l’Arreft ou Jugement de leur reception foit delivre 3 laquelle 
fomme ou taxe feroit arbitree par lefdites Compagnies Souve¬ 
raines , chacune en ce qui les regarde, es Rolles drefTez d’i- 
celles , eu egard a la qualite defdits Officiers : Et que tous 
Compagnons de Meftier, Iors de leur Brevet d’apprentiflage, 
6c les Maiftres, lors deleur chef-d’oeuvre , experience, 6c Ju- 
rande, feront auffi tenus de donner quelque fomme modique 
audit Hofpital general, 6c en rapporter pareillement la quit¬ 
tance auparavant que lefdits Brevets d’apprentiflage, ou Let¬ 
tres demaiftrife leur foient delivreesjle tout felon la taxe 6c 
Rolle qui en fera arrefte, a proportion des Meftiers 3 6c pour- 
veu a I’afTeurance du recouvrement defdites cottes 6c contri¬ 
butions. V e u lefdites Lettres en forme d’Edit, 6c Arreft de 
verification d’icelles 3 la matiere mife en deliberation, tout 
confidere: L a C o u r a ordonne 6c ordonne que Ie Rolie 
par elle arrefte , tantpour les Officiers qui feront receus en 
acelle, 6c par fes Commiftaires Generaux Provinciaux 5 Pre- 
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vo 11 General, &Juges Gardes des Monnoyes, que pour fes 
Jufticiables, fera execute felon fa forme 6c teneur, tant 6c ft 
ionguement que befoin fera • 6c fauf a augmenter ou diminuer 
lefdites taxes, ain ft que ladite Cour advifera bon eftre. Que 
chacundes Officiersydefnommez , les Maiftres Sc Gardes de 
TOrfevrerie, les Maiftres dudit Corps, les Jurez 6c Maiftres 
desautres Mcftiers jufticiables de ladite Cour, ne pourront 
eftre receus afaire le ferment lors de leurs E flections Jurandes, 
6c Receptions, ny faire leurs experiences 6c cheEd’ceuvres, 
foitenladite Cour, ou pardevant les Commiffaires 6c Offi- 
ciers fubalternes d’icelle, qu'ils n’ayent paye la fomrne a la- 
quelle ils feront taxez : Comme pareillement aucun Appren- 
tifnepourra eftre receu Maiftre, qu’il n’ait paye fa taxe, a 
caufe de fon apprentiflage, dont fera fait mention par le Bre¬ 
vet d’iceluy, a la diligence du Maiftre qui le prendra pour 
Apprentif, dont il fera refponfable, 6c des dommages 6c in- 
terefts dudit Apprentif, en cas d’omiflion j 6c en outre, a peine 
de nullite defdites Elections, Receptions, 6c Brevets. Qug 
le payementde ladite taxefe fera fous les quittances du Rece- 
veur general dudit Hofpital. A fait 6c fait defenfes tres-expref- 
fes au Greffier de ladite Cour, Greffiers des Monnoyes, Com- 
miftions , Prevofte , 6c autres , de delivrer aucuns Arrefts, 
Jugcmens , ou Actes de Receptions d’Officiers , Elections, 
Jurandes, Receptions de Maiftres, Enregiftremens de Brevets, 
6c autres expeditions fujettes a ladite taxe, qu’on ne leur ait 
reprefente la quittance du Receveur dudit Hofpital, a peine 
d’en refj^ondre en leurs propres 6c privez noms. Ordonne en 
outre, que leRolle defdites taxes fera misau GrefFeen un ta¬ 
bleau , Sc copies en bonne forme envoyees a la diligence du 
Procureur General, avec le prefent Arreft, audit Hofpital 
general, Generaux Pfovinciaux, Sieges des Monnoyes , 6c 
Prevoft general, Sc aufdits Maiftres 6c Gardes, 6c Iurez, pour 
eftre leus dans leur Communaute. Que ledit Greffier de la 
Cour tiendra un controlle:'exa<ft de ce qui aura efte, ou deu 
eftre paye tous les ans pour les Receptions, 6c autres acftes 
faits en icelle : Comme aufli les autres Greffiers, chacun a 
fon egard 5 6c qifa la diligence dudit Procureur General, au* 
quel la Cour enjointdetenir la main a rexecution du prefent 


Arreft, lefdits Greffiers envoyeront tous Ies fix mois le con- 
trolle qu’ils auront fait, pour eftre mis es mains du Receveur 
general dudit Hofpital , 6c confronte au memoire des quit¬ 
tances, qu’il aura donnees, 6c au Rolle de la taxe, dont la te- 
neur enluit. 

TaxearrefteeparlaCour, en execution des Lettres 
Patentes du Roy , du mois d’Avril 1656. verifiees 
&; regiftre'es en icelle le 19. du prefenc mois, pour 
la reception des Officiers, enfaveur de I’Hofpital 
general. 

L Es Generaux Provinciaux de Normandie , Bretagne, 
Guyenne, Languedoc, Provence, Dauphine, 6c Bour- 
gongne, chacun trente livres tournois. 

Le Controlleur des menues Monnoyes , quarante livres. 
Vn Subftitut du Procureur General en la Cour, trente liv. 
Vn Commis du Greffe, dix livres. 

VnHuiffier, dix livres. 

Le Tailleur general des Monnoyes, quarante livres. 
L’Efiayeur general, quinze livres. 

Vn Juge Garde des Monnoyes, quinzelivres. 

Vn Contregarde, cinq livres. 

Vn Subftitut du Procureur General en icelles, cinq livres. 
Vn Tailleur particulier de Monnoye, vingt livres. 

Vn Eftayeur particulier, fept livres dix fols. 

Vn Greffier d’un Siege de Monnoye, cinq livres. 

Vn Huiffier defdits Sieges, cinq livres 

Vn Preyoft des Ouvriers en la Monnoye de Paris, dix liv. 

Vn Lieutenant en ladite Monnoye, huit livres. 

Vn Prevoft des Ouvriers es autres Monnoyes, cinq livres* 

Vn Lieutenant, quatre livres. 

V11 Prevoft des Monnoyers, en la Monnoye de Paris, dix L 
Vn Lieutenant, huit livres. 

Vn Prevoft des Monnoyers, es autres Monnoyes, cinq liv. 
Vn Lieutenant, quatre livres. 

VnOuvrier, huit livres. 
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Vn Monnoyer, huit Iivres. 

Le Prevoft General des Monnoyes, quarantes Iivres. 

Vn Lieutenant, vingt Iivres. 

VnAflefleur, dix Iivres. 

Vn Subftitut eiiladite Prevofte, dix Iivres. 

Vn Exempt, dix Iivres. 

Le Greffier, dix Iivres. 

Vn Archer, trois Iivres. 

Le Receveur 6c Payeur, vingt Iivres. 

Le ControIIeur dudit Payeur, dix Iivres. 

Vn Officier general des Mines 6c Minieres, quarante Iivres. 
Vn Officier particulier, dix Iivres. 

Vn Huiffier des Mines 6c Minieres, cinq Iivres. 

Vn Changeur a Paris, Lyon, 6c Rouen, quarante livtes. 
Vn Changeur es autres Villes, vingt Iivres. 

Pour les lupiciables de ladite Cour. 

V n Affineur, Iors defon apprentifiage, dix Iivres. 

Lors de fa reception , trente Iivres. 

Vn Orfevre, lors de 1 ’apprentiflage, a Paris, fix Iivres. 

Es autres Villes, trois Iivres. 

Lors qu’il fera receu Maifire en preftant le ferment en la 
Cour, pour Paris, douze Iivres. 

Pour les autres Villes, fix Iivres. 

Lors qu’il fera efleu Maifire 6c Garde, a Paris, douze Iivres. 
Es autres Villes, fix Iiyres. 

Vn Tireur d’or, lors de fon apprentifiage, a Paris, fix liv. 
En une autre Ville , trois Iivres. 

Lors qu’il fera receu Maifire a Paris, douze Iivres. 

Es autres Villes, fix Iivres. 

Lors qifilfera efleu lure a Paris, douze Iivres. 

Es autres Villes, fix Iivres. 

VnBatteurd’or, lors de fon apprentifiage, trois Iivres. 

Lors qu’il fera receu Maifire, fix Iivres. 

.. Lors qu’il fera efleu lure, fix Iivres. 

Vn Balancier, lors de fon apprentifiage, trente fols. 

Lors qu’il fera receu Maifire: trois Iivres.. 
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Lors qu’il fera efleu lure, trois livres. 

Vn Horloger, lors de Ton apprentiflage, trente fols. 

Lors qu’il fera receu Maiftre, trois livres. 

Lors qu’il fera efleu lure , trois livres. 

Vn Graveur, lors de foil apprentiffage, trente fols. 

Lors qu’il fera receu Maiftre, trois livres. 

Lors qu’il fera efleu lure, trois livres. 

Vn Diftilateur, pour la permiffion de diftiller, dix livres. 
Vn Chymifte, pour la permiffion d’avoir des fourneaux, 
dix livres. 


Fait en la Cour des Monnoyes, le z 9. Decembre 1 6 5/. 
Signe, Boulle’. 

DE PAR LE ROY. 

Extrait des Regiftres de Parlement. 

S U r la remonftrance faite par le Procureur General du 
Roy, qu’encorequeparl’Editportant eftabliflement de 
l’Hofpital general, verifie en la Cour le premier Septembre 
mil fix cens cinquante-fix , tres-expreffes defenfes foient faites 
a toutes perfbnnes, de quelque qualite 8c condition qu’elles 
foient, de donner l’aumofiie manuellement aux Pauvres men- 
dians dans les rues ny dans les Eglifes , ou autres lieux , fous 
quelque pretexte que ce puiffe eftre a peine de quatre livres 
parifis d’amende payable fans deport: comme auffi aux Soldats 
des Gardes, mefmes aux Bourgeois, & a toutes autres per- 
fonnes de molefter, injurierny mal traiter le Bailly des Pau¬ 
vres &; fes Archers, ny aucuns de ceux quifont employez pour 
prendre & conduire les Pauvres trouvez mendians dans les 
Hofpitaux deftinez pour leur enfermement, a peine d’eftre 
emprifbnnez furle champ , &procede eriminellement contre 
eux a la requefte des Dire^teurs, 8c que lefdites defenfes ayent 
efte reiterees par Arreft du dix-huitieme Avril dernier, 8c au¬ 
tres donnez en confequence. Neanmoins quelques foins 8c di- 
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ligences que les Diredeurs dudic Hofpital y ayent apporte 
jufques a prefent, 8c quelque affiduite que ledit Bailly des 
Pauvres avec fes Archers ait rendu a la recherche 8c perquifi- 
tion des Pauvres mendians, il leur a efte impoflible d’empe- 
cherqu’ilnefefoittrouvequelquefoisdes Pauvres de Tun 8c 
deFautrefexedemandans Faumofne fecrettement, tant dans 
les Eglifes que dans les rues • 8c ont mefmes receu plainte qu’il 
s’en trouve a prefent plus grand nombre qifauparavant, 8c 
-qu’il eft a craindre que quoy qifils ayent augmente Je nombre 
des Archers dudit Hofpital , 8c qu’ils foient afleurez qu’ils 
s’acquittent fort bien de leur devoir , vaquans continuelle- 
mentala recherche des Pauvres depuis le matin jufques au 
foir, le defordre n’augmente pendant la faifon de l’hyver, s’il 
n’y eft promptementpourveu en faifant ceffer les caufes qui 
donnent lieu a cette mendicite fecrette, 8c qui provient de ce 
que qnelques perfonnes portees d’une charite indifcrette, ne 
laiffent pas de faire Faumofne aux Pauvres qui la demandent v 
fe perfiiadans qu’ils le peuvent faire en feurete de confcience, 
8 c que la peine portee par FEdit 8c par les Arrefts contre ceux 
qui feront trouvez donnant Faumofne manuelle, n’eft qu’une 
commination, n’y ayant eu jufques a prefent, quoy que les 
contraventions ayant efte fort frequentes , aucune amende 
exigeeny aucun pourfuivy pour le pay ement d’icelle, en telle 
forte que cette impunite donne manifeftement caufe au mal, 
qui augmente par un autre qui n’eft pas moins dangereux que 
le premier, 8c qui procede de ce qu’encore qu’au prejudice des 
defenfesd’empecherle Bailly des Pauvres 8cfes Archers en la 
fondion 8c exercicede Ieurs Charges: il y ait efte plufieurs fois 
contrevenupar des rebellions formees, 8c des efpeces de {edi¬ 
tion emeues contre ledit Bailly 8c fes Archers qui y ont efte 
outragez en leurs perfonnes, griefvement bleffez , mefmes 
aucuns eftropiez, il n’y en a eu jufques a prefent aucune puni- 
tionfaite, tant a caufe de la difHculte qu’il y a de trouver des 
temoins en des emotions publiques, quepource que fuivant ce 
qui s’bbferve dans les affaires communes 8c ordinaires on peut 
faire difficulte de decreterfurles protez verbaux qui font faits 
par ledit Bailly 8c fes Archers: tellement que s’lln’y eft promp- 
tement mis ordre,ou il faudra que les Diredeurs entreprennent 
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autant de proces criminels qu’ily aura de contraventions 5 ce 
qui tourneroit a grande charge audit Hofpital: ou que routes 
lefdites contraventions demeurent impunies ^ ce qui rendroit 
la fondion dudit Baiily 8c de fefdits Archers inutile, 8c eftabli- 
roit dans peu de temps une mendicite ouverte , 8c rendroit 
fans effet, le defTeiii dudit Hofpital, ft heureufement com¬ 
mence 8c qui continue avec tant de fatisfadion 8c d’utilite pu- 
blique. A quoy il eft neceftfaire de pourvoir inceftamment. 

La Cour fuivant 8c executant la Declaration de fa Ma- 
jeftedumoisd’Avril i 6 $ 6 .a fait8c fait iteratives defenfes a 
routes perlonnes de quelque qualite Sc condition qu’elles foient 
de donner l’aumofhe manuellement aux Pauvres mendians 
dans les rues, ny dans les Eglifes, aux portes d’icelles ny autres 
lieux, fous quelque pretexte que ce foit, a peine de quatre 
livres parifis d’amende, au payement de laquelle les contre- 
venans feront contraints fur le champ Sz fans deport par le 
Baiily des Pauvres j Auquel elle enjoint de ce faire 8c d’en 
mettre a 1’inftant les deniers entre les mains du Receveur de 
THolpital General, pour lubvenir aux neceilitez d’iceluy, A 
fait 8c fait auftl tres-expreftes inhibitions 8c defenfes a tous Sol- 
dats des Gardes 8c autres, meftnes aux Bourgeois 8c Artifans 
de cette Ville 8c Faux-bourgs, Sc a toutes autres perfonnes de 
quelque qualite qu’elles foient, demolefter , injurier, ny mal 
traiterledit Baiily des Pauvres 8c fes Archers , ny de leur ap- 

F orter direftement ou indiredement aucun empechement en 
exercice 8c fondion de leurs charges : A ordonne 8c or- 
donne que les procez extraordinaires qui ont efte commen- 
cez pour raifbn des rebellions, exces 8c voyes de fait cy-devant 
commifes contre ledit Baiily 8c fes Archers , feront inceflam- 
mentpourfuivis 8c jugez: Enjoint audit Baiily des Pauvres 8c 
fes Archers d’emprifonner fur le champ les contrevenans auf- 
dites defenfes, s’lls les peuvent apprehender, finon drefler les 
procez verbaux 8c iceux envoyer au Procureur General ou a 
fes Subftituts,pour fur leurs conclufions eftre inceftamment de- 
cretez , 8c les coupables punis exemplairement comme pertur^ 
bateursdu repos public fuivant la rigueur des Ordonnances. 
Defenfestres-expreflesfontauflifaitesa tous Proprietaires 8c 
Locatairesdesmaifons,8c a tous autres de loger, retenir 8c 
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retirer chez eux, aujour ,a la femaine, aux mois, ny autre- 
ment aucuns Pauvres mendians, a peine de cent livres d’a- 
mende pour la premiere fois, de trois cens livres pour la fecon- 
de, & de plus grande en cas de recidive , applicable au profit 
des Pauvres dudit Hofpital: au payement de laquelle amende 
les Proprietaires , Locataires 8 c fous-Locataires pourront 
eftre contraints par ledit Bailly des Pauvres, tant par faifie de 
leurs biens , qu’emprifonnement de leurs perfbnnes; enjoint 
audit Bailly de faifir les lits, matelats, couvertures 8 c paillafFes, 
dans lefquelles auront efte couchez les Pauvres mendians chez 
les particuliers qui leur donneront retraite, d’enlever le tout 
fans aucune formalite de juftice, 8 c l’envoyer au magafin dudit 
Hofpital General, pourlefervice 8 ccommodite des Pauvres 
d’iceluy, fansaucuneefperancedereftitution. Et fera le pre- 
fent Arreft publie 8 c affiche par tout ou befoin fera, a ce que 
perfonnen’enpretendecaufe d’ignorance. Signe, Guyet, 

Le Mardy vinqtieme jour de BPovembre mil fix cens cinquante - 
feptl’ Arreft cy-dejjus de Bfojfeigneurs du Parlement a efte leu & 
publie a fon de Trompe & cry public , & affiche par les Carrefours 
& lieux accouftumegde cette Ville & Faux bourgs de Paris , par 
moy Charles Canto lure Crieur ordinaire du Roy en la Vide , Pre- 
•vofte & Vicomte de Paris. A ce faire j'eftois accompagne de lean 
du Bos , Iacques le Frain , & Eftienne Chappe , lung. Trompettes 
du Roy efidits lieux. Signe, Canto. 


Enregiftrement de l’Edit du P.oy aux Eaues 8c Fo- 
reds* du 16. Iuillet 1658. 

L Es Grands-MaiftresEnquefteurs generaux, Reforma- 
ceurs des Eaues 8c Forefts de France, au Siege general de 
la Table de Marbredu Palais a Paris ^ A tous ceux qui ces 
prefentes Lettres verront, Salut: S^avoir faifbns, Que veil 
les Lettres Patentes du Roy, en forme d’Edit, donnees a Paris, 
le 2 7. jour d’Avrilmil fix cent cinquante-fix, fignees LOUIS, 
8c plus bas j Par le Roy ,de Guenegaud, 8c fcellees du 
grand Seau de cire verte* par lefquelles, pour les caufes 8 C 
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confutations y contenues, Sa Majefte auroit ordonne que 
les Pauvres meridians, valides 6c invalides, de Pun 6c Pautre 
fexe de cette ville & faux- bourgs de Paris, feroient enfermez 
dansPHofpitalgeneral, poureftreemployez, felon leurpou- 
voir, auxouvrages, manufa&ures, 6c autres travaux, foils la 
diredion 6c conduite des Diredeurs, par ledit Seigneur Roy 
choifis 6c nommez 5 6c conformement au Reglement attache 
fous Ie contre-fcel defdites Lettres, ainfi que plus au long eft 
porte par icelles. Arreft de la Cour de Parlement, du premier 
Septembre mil fix cent cinquante-fix, portant entre-autres 
chofes, que lefdites Lettres feroient regiftrees, pour eftre exe¬ 
cutes felon leur forme 6c teneur • 6c autres pieces: Conclu- 
ftons du Procureur General du Roy en cette Cour, tout confi- 
dere :Dit a este' , Que lefdites Lettres, enfemble P Arreft 
de la Cour de Parlement, de verification d’icelles, feront regif. 
trees au GrefFe d’icelle Cour, pour eftre executes felon leur 
forme 6c teneur j a la charge, qu’il fera feulement departy fur 
les ventesordinaires des Forefts de PIfle de France, les plus 
proches 6c commodes, deux cent cordes de bois, 6c deux mil¬ 
ters de cotterets, pour le chaufFage dudit Flofpital general, 
faifans le tiers de fix cent cordes 6c fix milliers de cotterets, 
mentionnez efdites Lettres , 6c Ie furplus fur les Forefts de 
Normandie ; attendu que les Forefts font en plus grand nom- 
bre, 6c de plus grande eftendue dans ladite Province$ Ie tout 
fuivant la poffibilite defdites Forefts: 6c fans que lefdites Ven¬ 
tes puiflent eftre augmentees ny plus grand nombre de bois 
couppe, conformement audit Edit 6c Arreft de verification j 6c 
ce pour fix annees feulement j fauf a continuer Ie fonds qui en 
fera fait, fi tant dure la neceffite dudit Hofpital 5 fans que ledit 
Hofpital puifte rien prendre fur les amendes, confifcations, 6c 
reftitutions des eaues 6c forefts j le fonds en eftant deftine 
par les Ordonnances 6c les Arrefts rendus en confequence. 
Donne audit Siege, fous le Seel y ordonne, le feizieme jour 
dejuillet, mil fix cent cinquante-huit. 

Signe, Chaudun. 
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Arrefl de la Cour de Parlement par lequel le nomme, 
Jean Rouvroy, Soldatau Regiment des Gardes a 
efle condamne a eltre foiiette par les Carrefours 
de cette Ville, au fon du tambour, & fletry d’une 
Fleur de Lis for l’epaule droite, pour avoir emeu 
fedition centre les Archers de THofpital General. 

V E u par la Cour, le Procez criminel fait par le Bailly du 
Chapitre del’Eglifede Paris, alaRequefte des Direc- 
teurs de THolpital General, demandeurs, contrejean Rou- 
vroy, natif de Reims en Champagne, Soldat au Regiment 
des Gardes, deffendeur accufe, prilonnier en la Conciergerie 
du Palais, appellant de la Sentence contre luy rendue, le 25. 
Juin dernier, par Iaquelle pour reparation des voyes de fait 6c 
entreprifes leditieufesparluy commiles, contre la police de la 
Ville , 6c d’avoir attrouppe huit Soldats pour empefeher la 
capture des mendians, auroitefte condamne d’eftre battu 6c 
fultige nud de verges, dans les Places publiques 6c Marchez de 
la Ville, avecun ecriteau ou feront ecrits ces mots , Soldat 
feditieux contre les Archers des Pauvres , 6c avoir Tepaule droite 
fletrie d’une Fleur de Lis, au principal Carrefour de Tllle 
NoftreDame, 6c de la applique au Carcan, pour y demeu- 
rer trois heures, 6c outre banny pour cinq ans des terres du 
reflort: Enjointaluy degarderfon ban, a peine de la hart. Et 
fera le prefent jugement publie par tous lefdits endroits, 6c 
execute a Ion de Tambour. Oiiy 6c interroge ledit Rouvroy 
fur la caufe d’appel, 6c cas a luy impofez , Tout conlidere. 
DIT A ESTE', Que la Cour a mis 6c met ladite appella¬ 
tion 6c Sentence de Iaquelle a efte appelle au neant, en ce que 
ledit Rouvroy eft condamne au Carcan : ladite Sentence au 
refidu fortiflant efFet , 6c en outre a banny 6c bannit ledit 
Rouvroy de cette Ville, Prevofte 6c Vicomte de Paris, pour 
cinq ans, luy enjoint garder Ion ban, a peine de la hart, 6c 
pour Texecution du prelent Arreft, Ladite Cour a renvoye 
Screnvoyeiceluy Rouvroy prifonnier pardevant ledit Bailly. 
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Fait en Parlement Ie premier I uillet mil fix cent ciquante-neuf. 
Signe, Bouchardeau. 

Le yrefent Arrefi a efte execute le Samedy cinquieme du prefent 
mois de Iuillet . 


Arrefl: de laCour de Parlement,portant defenfes a 
toutes perfonnes de donner l’aumofne aux Men- 
dians. Defenfes d’empefcher les Arehers de pren¬ 
dre &conduirelesPauvres dans les Hofpitaux. Et 
commandement a tous Vagabonds & Mendians 
valides, devuider la Ville & Faux-bourgs de Paris. 
Le tout fur les peines porte'es par ledit Arreft. 

Extrait des Regifires de Parlement. 

S U r la Remontrance faite par le Procureur General du 
Roy, qu’auprejudice desLettres de l’eftabliffement de 
I’Holpital General verifieesen la Cour, 6 c des Arrefts qui ont 
efte rendus en fuite, onvoitdans les rues de cette ville plu- 
fieurs mendians 6 c entr’autres des vagabonds valides, ce qui 
provient tant de ce que plufieurs perfonnes portez d’une faufte 
compaffion donnent raumofiie manuellement dans les rues, 
au lieu s’ils ont des charitez afaire de les mettre dans les Trones 
dudit Holpital, quede ce que les Archers prepofez pour la 
capture des pauvres qui mendient, non feulement ne font point 
fecourus 6 c protegez en Ieurs fonctions, mais mefme y font 
troublez 6c empefehez par les frequentes rebellions qui leur 
fontfaites par perfonnes de toutes qualitez i a quoy il eft necef- 
faire de promptement pourvoir, pour ce qu’autrement la Ville 
foroitincontinantrempliede mendians, 6 c THolpitalqui eft 
en grande neceflite, pgve de l’avantage qui doit provenir des 
Troncs, qu’on a remarque depuis peu produire fort peu de 
chofo, a caufe des aumofoes qui fe font ainfi manuellement a 
ceux aufquels on ne peut donner 6 c qui ne peuvent recevoir 
qu’en contrevenant aux Edits 6c Declarations du Roy 6 c 
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Arrefts, dontil requiert la Cour d’ordonner l’execution, avec 
defenfes d’y coiitrevenjr , fous les peines portees par Iefdits 
Edits, Declarations 8c Arrefts, 8c autres plus grandes s’il y 
echet. La Cour a Ordonne 8c Ordonne , que les Ar¬ 
refts rendus en icelle les dix-huit Avril, deux Juin 8c 
Novembre mil fix eens cinquante fept, feront executez felon 
leur forme 8c teneur: Et encefaifant, a fait 8c fait iteratives 
defenfes a toutes perfonnes de quelque qualite 8c condition 
qu’elles fbient de donner l’aumofne manuellementaux pauvres 
dans les rues ny dans les Eglifes, aux portes d’icelles, ny autres 
lieux, pour quelque caufe 8c fous quelque pretexte que ce 
foit, a peine de quatre livres parifis d’amende, au payement 
de laquelle, les contrevenans feront contraints fur le champ 
par corps 8c fans deport, par le Bailly des Pauvres, fes Briga¬ 
diers 8c Archers, aufquels elle enjoint de ce faire , 8c d’en 
mettre a l’inftant les deniers entre les mains du Receveur dudit 
Hofpital General, pour fubvenir aux neceffitez d'iceluy : A 
fait 8c fait aufli tres-expreffes inhibitions 8c defenfes a tous 
Soldats, mefinesaux Bourgeois 8c Artifans de cette ville de 
Paris 8c a toutes autres perfonnes de quelque qualite qu'elles 
fbient , de molefter , injurier ny maltraiter ledit Bailly des 
Pauvres, fes Brigadiers 8c Archers , ny deleurapporterdirec- 
tement ou indiredement aucun empefchement en l’exercice 
Scfondion de leurs charges ^ Enjoint audit Bailly des Pauvres, 
Brigadiers 8c Archers d’emprifonner fur le champ les contre¬ 
venans aufdites defenfes, s’ils les peuvent apprehender, finon 
dreffer leurs proces verbaux, 8c iceux envoyer au Procureur 
General, ou a fes Subftituts, pour fur leurs conclufions eftre 
inceffamment decrete, 8c les coupables punis exemplaire- 
ment, comme Perturbateurs du repos public, fuivant la rigueur 
des Ordonnances. A Ordonne 8c Ordonne que tous les men- 
dians valides fortiront incefTamment de cette Ville 8c Faux- 
bourgs. Enjoint aux Chevalier du Guet, Lieutenant Crimi- 
nel de Robe-courte, Prevoft de rifle^Commiffaires du Cha- 
telet, 8c autres Officiers d’y tenir la main, a peine d’en repon- 
dreen leurs propres 8c privez noms, mefmes aux Bourgeois 
d’y prefter main forte s’ils en font requis ^ Et que le prefent Ar~ 
reft fera publie a fon de Trompe 8c Cry public, par les Carre- 
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fours de cette Ville, 6c afficheou befoin fera, a ce que per- 
fonne n’en pretende caufe d’ignorance, Fait en Parlement, 
Ievingt-feptiemejourde Novembre mil fix cens cinquante- 
neuf. Signe, d u Tillet. 

Leu dr publie a fondeTrompe dr Cry public en tons les Carre - 
fours 3 Places dr lieux accouflumez^a faire Crys dr proclamations 
de Iuftice 3 en cette Ville dr Faux-bourgs de Paris , parmoy Char¬ 
les Canto Crieur lure du Roy en ladite Ville 3 Prevofie dr Vicomte 3 
de Paris foutfigne , ajjifle de trois Trompettes ^fiavoir lean du Pos 3 
Hierofme Tronjjon , Iurez^ Trompettes du Roy efdits lieux 3 dr un 
autre Trompette , le Samedy dix fept Ianvier mil fix cens foixante3 
dr affiche, Signe, Canto. 


Enregiftrement de l’Edic du Roy , au Bureau des 
Finances. Dun. Aoufti6j9. 

L Es Prefidens, TreloriersdeFrance, Generaux des Fi¬ 
nances , 6 c grands Voyers en la Generality de Paris. 
Veu les Lettres Patentes du Roy en forme de Chartre, don- 
neesaParis au mois d’Avril dePanneemil fix cent cinquan- 
te-fix , fignees LOUIS 5c plus bas, Par le Roy , d e 
Guenegaud , 6 c fcellees de cire verte, en laqs de foye 
rouge 6 c verte 5 Par lefquelles, pour les caufes 6 c confidera- 
tions y contenues, la Majefte auroit ordonne, que les Pau- 
vres mendians, valides 6 c invalides, de Pun 6 c Pautre fexe, de 
cette ville 6 c faux-bourgs de Paris, leroient enfermez, pour 
eftre inftruits 6 c occupez a divers ouvrages 6 c manufactures, 
fiuvantle Reglement pour ce fait, 6 c attache (bus le contre- 
fcel defdites Lettres, que ladite Majefte veut eftre garde 6 c 
oblerve: Et pour y parvenir, Elle auroit par lefdites Lettres 
reuny les Maifons 6 c Hofpitaux dela grande 6 c petite Pitie , 6 c 
du Refuge, fis au faux-bourg Saint Vidor, ceux de Scipion, 
6 c dela Savonnerie, 6 c fait donauldits Pauvres de la mailon 
deBifextre, 6 c lieux en dependansj Tous lefquels enlemble 
compofans ledit Holpital , Sa Majefte veut eftre nommez 
l’Hofpital general, cenfe 6 c repute de Fondation Roy ale, 6 c 
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qu’ils foient Sc demeurent admortis, en vertu defdites Lettres; 
enfemble Ies maifons Sc heritages qui pourront efcheoir a l’ad- 
venir audit Hofpital general, par donation, efchange, ou au. 
trement: Etpour ayderala fubfiftance des Pauvres, fa Ma¬ 
jefte leur auroit accorde des privileges Sc exemptions, Sc fait 
don de plufieurs droids, com me d’un quart fur les amendes Sc 
condemnations d’aumofnes, d’un droit fur Ies Officiersen tou- 
tes Iurifdidions, fans toutesfois y comprendre Ies Officiers 
des Cours Souveraines: auroitpermis aux Diredeurs eftablis 
Sc nommez par lefdites Lettres, pour regir 6c adminiftrer Iedit 
Hofpital general , d’acquerir tous biens en fief ou roture $ 
mefme du Domaine de fa Majefte: Comme auffi de prendre 
des terres de proche, en proche, pour la neceffite 6c commo- 
dite dudit Hofpital general, en pay ant la jufte valeur, fuivant 
l’eflimation 5 mefme de faire faire voulte 6c arcades au deflus 
6c audeflous les rues 6c ruelles, aufquelles les maifons depen- 
dantes dudit Hofpital feront adjacentes, comme auffi de faire 
conftruire volets 6c colombiers a pied, moulins a vent 6c a 
eaue, en l’eflendue dudit Hofpital general, membres 6c lieux 
d’iceluy: Leur auroit accorde pareillement la permiffion de 
prendre des eaues des fontaines de Rongis,jufques a la quantite 
qu’ils jugeroient neceflaire: Comme auffi fa Majefte auroit 
permis aufdits Diredeurs de faire fabriquer en l’etendue dudit 
Hofpital general toutes fortes de manufadures, Ies faire vendre 
8c debiter,fans payer le droit de fol pour livre,ny droit d’Aydesj 
afFranchiflant ledit Hofpital de tous fubfides 6c droits d*En- 
trees, tanten cetteVille, qu’ailleurs, par eaue 6c par terre, des 
ponts, ports, peages, 6c odroys des Villes, barrages, ponts 6c 
paflages, mis 6c a mettre, pour les vivres, 6c provifions dudit 
Hofpital}mefme pour Ie vin,jufques a la quantite de mil muids, 
par chacun an 5 le bois tanta bruder qu’a baflir, charbon, foin, 
cendres, 6c autres denrees, pour la neceffite dudit Hofpital: 
Luy auroit auffi fait don fa Majefte du droit de franc-fallepour 
fa provifion, jufques a la quantite de quatre muids de fel par 
chacun an, a prendre au Grenier de cette Ville, fans pour ce 
payer autre chofe que leprix du Marchand: Comme auffi per- 
mis de prendre la quantite de fix cent cordes de bois , 6c fix 
milliers de coterets, par chacun an, dans fes For efts de rifle 
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de France St de Normandie , les plus proches 6c commodes 
que faire fe pourra: Defchargeant ledit Hofpital de toutes 
contributions publiques , boues , pave , 6c autres : Auroit 
mefme exempte ledit Hofpital, membres 6c lieux en depen- 
dans , des logemens 6c paflages, Aydes 6c contributions des 
gens de guerre :Faifant fa Majefte defenfes a tous Habitans, 
AfTeeurs 6c Colledeurs des ParoifTes, 6c tous autres, de taxer 
ou impofer aux Rolles des Tailles , Taillon , Subftftances, 
ny d’autres deniers ordinaires ou extraordinaires , les Fermiers, 
fous-Fermiers , Receveurs , ou Commis dudit Hofjfttal ge¬ 
neral : Mais qu’ou ils feroient contribuables, ils feroient taxez 
d’office, euegard aleurs bienspropres, fans y conflderer les 
biens qu’ils tiendroient a ferme de l’Hofpital general, ainft 
qu’il eft plus au long declare par lefdites Lettres, a nous ad- 
dreflan tes: M and ant fa Majefte de faire icelles regiftrer, 6c 
de tous droits d’admortifFemens , francs-fiefs, 6c nouveaux ac¬ 
quets^ don de droits a elle deubs,faire joiiyr 6c ufer ledit Ho. 
pital general,faifant cefler tous troubles 6c empechemens:Coi> 
clufionsdu Procureur du Roy, 6c tout confidere j Nousavons 
ordonne lefdites Lettres , enfemble le Reglement, attache 
fous le contre-fcel d 5 icel,leseftreregiftrees es Regiftres de cette 
Generalite, pour joiiyr par ledit Hofpital general de 1 ’efFet 6c 
contenu efdites Lettres felon leur forme 6c teneur 3 a la charge 
quelefdits Directeurs rapporteront dans trois mois au Grefte 
de ce Bureau une declaration fignee de fix au moins, des mai- 
fons, terres, 6c autres biens fituez en cette Generalite, 6c de- 
pendans de l’Hofpital general 3 6c continueront par chacun 
an, de fournir pareille declaration des maifons, 6c heritages 
qui feront echeus audit Hofpital par donation , efchange , 
ou autrement, pour eftre regiftre en ce Bureau: Et a l’egard 
des baftimens 6c clofture qu’il fera neceffaire de conftruire 
pour la commodite 6c accroiftement dudit Hofpital 3 les ali- 
gnemens en feront donnez par ceux de nous a ce commis. II ne 
fera fait aucune levee ny cottifation , fous pretexte de charite 
6c fubftftance des Pauvres, qu’en vertu de Lettres Patentes, 
obtenues fpecialement a cet efFet, en connoiffance de caufe, 
6c deuement regiftrees en ce Bureau 3 pour en confequence de 
xios Ordonnances, procederaladitelevee, ft faire fe doit 3 6c 
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en cas de cottifation, elle fera faite par les CommifTaires de ce 
Bureau a cedepurez : Ioiiyra ledit Hofpital de la portion des 
amendes 6c confifcations, conformement aux Lettres, rap. 
portantau GrefFe tous les ans une declaration, deuement veri¬ 
fies, decequien fera receu aux Pauvres. Les Ofliciers qui 
doivent eflre receus en ce Bureab feront invitez de faire quel- 
quecharite en faveur de leur reception, fans qu’ils y puifTent 
eflre contraints. Ne pourront les Diredeurs prendre, ny s’ap« 
proprier ancunes terres ny heritages de leurs voifins, qu’a Fa- 
miable j 6c en cas de refus ou conteflations y qu’au prealable 
defcente n’ait efle faite par Fun de nous, pour la prifee 6c efli- 
mation eflre arbitree en fa prefence, par Experts nommez d’of- 
hce, 6c le rembourfement fait, fuivant nos Ordonnances: II 
nefera fait par eux aucunes voutes ny arcades au defTus ny au 
defTous des rues ou ruelles, quepar la permiflion du Bureau, 
defcente6cvifitationprealablement faite: Ne pourront auffi 
faire conflruireaucunsMoulins a vent on a eau^que par For- 
dre du Bureau, auquel ils fe pourvoyronta cetefFet. Ne feront 
conduire aucunes eaux pour Fufage de l’Hofpital, ny ouvrir 
tranchees pour aqueducs 6c chafleau-d’eau, qu’apres avoir pris 
les allignemens de ceux de nous a ce deputez. joiiira ledit Hof¬ 
pital de Fexemption des droits de peages, ponts, paflages, 6c 
autres enoncez es Lettres - y mefme du droid de barrage, fans 
tirer a confequence: La conceflion de Fentree franche pour 
mil muids devin aura lieu, fansque les Fermiers eflablis aux 
Entrees depuis Fobtention defdites Lettres, puifTent preten- 
dre aucune diminution ny defdommagement pour raifon de 
cetodroy. Ioliyrapareillementdu droid de franc-falle, juf- 
ques a la concurrence dequatre muids de fel, conformement 
aux Lettres. M and ant a cet efFet, aux Ofliciers du Grenier 
a fel de Paris, leur en faire faire la delivrance par chacun an, 
fans qu’il en puifle eflre mes-ufd, a peine de decheance : Pour¬ 
ront auffi iefdits Diredcurs prendre Fufage 6c chaufFage de 
FHofpital dans les Forefls de fa Majefte, jufques a la quantite 
accordee, rapportantau GrefFe annuellement un eflat certi- 
fie des lieux ou ils auront pris ledit chaufFage. Les Fermiers 6c 
bientenans dudit Hofpital , contribuables aux Tailles, ne 
feront taxez ny cottifez a Fordinaire par les Colledeurs des 
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Parodies, ains le feront d’office, conformement aux Lettres, 
parceux denous qui prefideront au departement 3 Sc en noftre 
abfence, par les Ellens, aulquels Mandons de ce faire, 
egard feulement a Finduftrie , Sc aux biens appartenans en 
propre aufdits Fermiers, dontfera fait rolle tous les ans, qui 
iera certifie Sc rapporte au GrefFe: Comme aufii rapporteront 
lefdits Direfteurs par chacun an au Greffe de ce Bureau, 
unrolledesPauvres, Officiers&: domeftiques qui fe trouve- 
ront audit Hopital,& es maifbns qui dependent d’iceluy. Fait 
au Bureau des Finances a Paris,Ie onzieme jour d’Aouft i 6 59. 
Signepar collation, Fornier, Hachette, Belin, 
JD EJLEGRiT, Sc plus bas, Par mefdits fieurs ,Sensieh. 
JProDeo. 


Arreftde laCour de Parlement, du 2.0. Aouft 1659. 
contre Michel Trufault Soldat eftropie. 

Ex trait des Regifires de Parlement . 

V E u par la Cour Ieproces criminel, fait par ;le Bailly du 
Chapitre de l’Eglife de Paris , a la requefte des Direc- 
teurs de l’Hofpital general, demandeurs Sc accufateurs, Ie 
Procureur fifeal joint 3 contre Michel Trufault Soldat eftropie, 
natif de Turqueville en Normandie, defendeur, accufe, pri- 
fonnier es prifons de la Conciergerie du Palais, appellant de la 
Sentence contre luy rendue , le vingt-.trois Juillet mil ffx 
cent cinquante - neuf, par laquelle ledit Trufault auroit efte 
declare deuement atteint Sc convaincu devoir excite , de 
complotfait avec trois autres Soldats, huit Seditions dans les 
rues de Paris, avec armes contre les Archers de FHolpital 
general , les auroit fait elpier , Sc attire de guet-a-pens de 
FHofteldeGuileScFFfofteld^ngoulelme, lieu choify pour 
embufehes 3 & la d’avoircrie aux portes des grandes Maifons , v 
main-forte ^ Sc fait fortir d’icelles plufieurs laquais, Sc autres 
gensafHdez , pouroutrager &exceder lefdits Archers, Sc d’a,- 
voir par ces moyens efte caufe du meurtre commis audit lieu 
par lefdits laquais, enla perfonne du nomme Francoeur Fun 
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defHits Archers- pour reparation, auroit efte condamne d’eftre 
pendu 6c eftrangle a une potence , qui pour cet effet feroit 
plantee au lieu ou ledit meurtre auroit efte commis, ayant 
deux efcriteaux devant 6c derriere, ouferoient ecrits ces mots: 
Seditieux couflumier- contre les Archers de l'Mo (pital general, fon 
corps mort porte anx fourches patibulaires des Sieurs du Cha- 
pitre, fes biens acquis 6c confifquez a qui il appartiendroit j 6c 
le nonime Lelpine, 6C deux autres Soldats, feroient pris an 
corps 3 enfemble les quidam laquais 6c autres qui ont fait ladite 
fedition, ft pris 6c apprehendez pouvoient eftre 3 flnon criez a 
trois briefs jours, 6c le Jugement leu , publie a fon de Trompe, 
6c afhche dans les Carrefonrs 6c lieux publics de ladite Ville, 
attendu qu’il s’agit de Police: Et oily 6c interroge en ladite 
Cour ledit accufe, fur la caufe d’appel, 6c cas a luy impofez, 
tout confidere: Dit a este', que ladite Cour a mis 6c 
met [’appellation 6c Sentence, de laquelle il a efte appelle au 
neant 3 emendant pour reparation des cas mentionnez au 
proces, a condamne 6c condamne leditTrufault a eftre battu 
6c fuftige nud de verges, tant au devant de la Conciergerie, 
fur le Pont Saint Michel , Place-Maubert, qu’autres carre- 
fours du Baillage de la Barre du Chapitre, a fon de Tambour 5 
6c a/Pun d’iceux marque d’une fleur-de-Iys de fer chaud, fur 
Pepaule dextre, ayant deux ecriteaux pendans au col, devant 
6c derriere , contenant ces mots, Seditieux couflumier contre les 
Archers de l'Hojftitalgeneral ; ce fait, l’a banny 6c bannit pour 
neufansdela Ville, Prevofte 6c Vicomte de Paris, luy en- 
jointgarderfonban, luy fait defenfes de recidiver, a peine de 
la hart. Ordonne que les Ordonnances, Reglemens, 6c 
Arrefts donnez pour le regard des Pauvres mendians feront 
executez felon Ieur forme 6c teiieur 3 6c fuivant iceux, defen¬ 
fes a toutes perfonnes, de quelque qualite 6c condition qifils 
foient, Soldats ou autres, valides 6c invalides, de demander 
dans la ville 6c faux.bourgs de Paris , publiquement ou en 
fecret, a peine du foiiet contre les conrrevenans pour la pre¬ 
miere fois, 6c pour la feconde des galeres 3 6c de mendier avec 
elpee ou autres armes, a peine de la vie 3 6c aufdits Soldats, 6c 
tousautres, demefaireny mefdireaux Archers dudit Hofpi- 
tal general, fur la mefme peine. Serale decret decerne contre 
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lesnommezLefpine,, Sc autres, execute, Sc le proces a eux 
fait Sc parfait par ledit Bailly de la Barre du Chapitre, jufques 
a Sentence diffinitive in clu five men t, fauf l’execution , s’il en 
eft appelle i &■ pour Pexecution du prefent Arreft, ladite Cour 
a renvoye Sc renvoye ledit Trufault prilbnnier pardevant ledit 
Bailly de la Barre du Chapitre, qui fera publier Sc afHcher 
ledit Arreft par les Carrefours Sc places publiques de cette ville 
de Paris. Fait en Parlement le vingtieme Aouft 1659. 

Signe, Bouchardeau. 


Arreft de la Cour de Parlement, du 6 . Septembre 
1659. par lequelil eft ordonne que le grand Bureau Du*.septem- 
des Pauvres lera tenu recevoir les pauvres femmes 
groftes , qui feront atteintes du mal venerien. 

Ex trait des Regifires de Parlement. 

V E u par la Cour la Requefte prelentee par le Procureur 
General du Roy, contenant qu’il eft belbin de pourvoir 
de lieu ou feroient miles les perfonnes qui font atteintes du mal 
venerien-dautantque par Particle fixieme du Reglement de 
I’Holpital general ll eft dit, que les malades du mal venerien 
ne pourront eftre receus audit Holpital general j Sc que les Ad- 
miniftrateurs du grand Bureau des Pauvres fontrefus de rece¬ 
voir les femmes groftes qui le prefentent, atteintes dudit mal, 
parce qu’on ne peut faire les grands remedes, a caufe du grand 
peril ou leroit leur fruit, ny ceux Sc celles qui n’ont que les 
approches dudit mal 5 Sc par leur Reglement ils ne doivent re¬ 
cevoir que deux des malades de cette qualite par chaque jour 
de Bureau , qui eft quatre par femaine 3 pourquoy il eft necef- 
laire d*y pourvoir: A cescaufes ,requeroit ledit Suppliant eftre 
ordonne, que ledit grand Bureau des Pauvres leroit tenu de 
recevoir les femmes groftes, quile trouveront atteintes diidit 
mal venerien, pour les faire penler par les remedes doux , juf¬ 
ques a leur accouchement 3 comme aulli de recevoir ceux Sc 
celles qui n’auront que les approches dudit mal venerien, afin 
d’empelcher le mal de leur communication, Sc de recevoir 
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tous ceux 8c celles qui fe prefenteront, fur Ies billets des Ad. 
miniftrateurs de 1’Hofpital general j que le Reglement d’lce- 
luy fera execute , Fans .prejudice de f execution de cesky du 
grand Bureau en autres chofes 5 ladite Reqneftefignee du Sup¬ 
pliant , oily lerapport de Meffire Charles de Saveufes Con- 
Feilier, tout confidere .-Ladite C o 11 r a ordonne, 6c or¬ 
donne , que ledit grand Bureau des Pauvres fera.term recevoir 
les femmes grades, quiFetrouveront atteintes dudit mal ve- 
nerien, pour les faire penrfer par ies remedes doux jufques a 
leur accouchement j commeauffi ceux 6c celles qui n’auroient 
que les approches dudit mal, afin d’empefcher le peril de leur 
communication, 6C quife prefenteront Fur les billets des Ad, 
miniftrateurs dudit ■Hofpital general 5 6c Fera le Reglement 
d’iceluy execute Fans prejudice de ^execution de celuy du 
grand Bureau en autres chofes. Fait en Parlement ie 6, 
Septembre 1659. 


Arreft de la Cour de Parlement, du 6. Septembre 
1659. portant la Taxe, que chacun Officier, Mar- 
chand , Artifan, & autres, feront tenus payer a 
leur reception, en faveur de l’Hofpital general. 

Extrait des Regiflres de Parlement . 

Du6. Septem- T T Eu par la Cour la Requefte prefentee parie Procureur 
biei6s9 ‘ V General du Roy , contenant- Que par la Declaration 

du Roy d’EftablifTement de l’Hofpital general , de cette 
ville 6c faux-bourgs de Paris, du mois d'Avril mil fix cent cin- 
quante-fix, verifiee en la Cour j il eft entre autre chofe porte, 
que Ies Officiers, les Maiftres, 6c les Apprentifs payeront, 
lors de leurs acceptions ,unefomme au profit dudit Hofpital 
general 5 lequelarticle eft execute par Ies Officiers qui Fe re- 
^oivent en la Cour 5 mais iln’y en a point encor eu d’execution 
pour les Officiers de Police, ny pour les Maiftres 6c Appren¬ 
tifs des Corps 6c Communautez .-Aces causes, requeroit 
ledit Suppliant eftre ordonne, que chacun Officier de Police, 



chacun Maiflre des fix Corps, chacun Marchand de vins^ha- 
cun Vendeur, Mefureur, Porteur de Grains, Charbon, 6c 
autres, payera la fomme de dix livres, au profit de PHofpital 
general,Iorsqu’il fera receu Officier ou Maiflre:Et chacun 
Apprentif des fix Corps , 6c Marchands de vins, payera la 
fomme de trois livres lors de fon Brevet d’apprentiflage. Que 
chacun Maiflre des autres Corps 6c Communautez , 6c de 
tous Arts 6c Mefliers, fans aucune exception, payera la fom¬ 
me de trois livres lors de fa Maiflrife 5 6c chacun Apprentif def- 
dits Corps 6c Communautez, Arts 6c Mefliers, la fomme de 
vingt fols, lors defon Brevet d’apprentifiage, en quelque lieu 
que fe faflent les receptions, Maiflrifes, 6c Apprentifs, foit 
dire&ement pardevant le Lieutenant Civil, foit pardevant le 
Subflituddu Suppliant, en l’Hoflel de Ville, 6c pardevant 
les Officiers du Bailliage faint Germain des Prez, ou autres de 
la ville 6c faux bourgs de Paris. Que les receptions ne pourront 
eflrefaites, ny les Maiflrifes 6c Brevets d’apprentifiage regif- 
trez, qu’en apportant la quittance du Receveur general du- 
dit Hofpital general. Enjoint a tous les Officiers d’y tenir la 
main, 6c a tous Maiflres 6c Gardes, Syndics 6c Jurez, de veil- 
ler a 1’execuuion du prefentArrefl, a peine d’en repondre en 
leurspropres 6c privez noms 3 6c quel’Arreflquiinterviendroit 
feroit leu, publie, regiflre, 6c affiche par tout ou befoin feroit. 
Ladite Requefle fignee du Suppliant, oiiy le rapport de MeC 
fire Charles de Saveufe Confeiller du Roy en ladite Cour, tout 
confidere: L a C o u r a ordonne 6c ordonne , que chacun 
Officier de Police, chacun Maiflre des fix Corps, chacun 
Marchandde vins, chacun Vendeur, Mefureur 6c Porteur 
de Grains, Charbon, 6c autres, payeront la fomme de dix 
livres, au profit de l’Hofpital general, lors qu’il fera receu 
Officier, ou Maiflre ^ 6c chacun Apprentif des fix Corps, 6C 
des Marchands de vins, payera la fomme de trois livres, lors de 
fon Brevet d’apprentiflage. Que chacun Maiflre des autres 
Corps 6c Communautez, 6c de tous Arts 6c Mefliers, fans 
aucune exception, payera la fomme de trois livres lors de fa 
Maiflrife j 6c chacun Apprentifdefdits Corps 6c Communau¬ 
tez , Arts 6c Mefliers, la fomme de vingt fols, lors de fon 
Brevet d’apprentiflage, en quelque lieu que fe faffent les re- 
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ceptions, Maiftrifes , Sc Apprentifs, foie dire&ement parde- 
vane le Lieutenant Civil, foit pardevant le Subftitud du Sup¬ 
pliant, audit Hoftel de Ville, ou pardevant Ies Officiers du 
faux-bourg faint Germain des Prez, Sc autres de la ville Sc 
faux-bourgs de Paris. Ordonne que les receptions ne pour- 
ront eftre faites, ny les Maiftrifes, ou Brevets d’apprentiftage 
regiftrez , qu’en rapportant la quittance du Receveur dudit 
Holpital. Enjointatous les Officiers d’y tenir la main, Sc a 
tous Maiftres, Gardes Sc Jurez, de veiller a ^execution du pre- 
fent Arreft, a peine d’en repondre en leurs noms: Et fera le 
prefent Arreft leu, publie, &affiche par tout ou befoin fera. 
F a i t en Parlement le fixieme jour de Septembfe mil fix cent 
cinquante-neuf. Signe, d u T i l l e t. 


Arreft de la Cour de Parlement, du 27. Novembre 
1659. portant defenfesa routes perfonnes de don- 
nerlaumofneaux Mendians , Sc d’empefeher les 
Archers de prendre Sc conduire les Pauvres dans 
lesHofpitaux. 

Extrait des Regjflres de Parlement. 

S URlaRemonftrance faitepar le Procureur General du 
Roy, qu’au prejudice des Lettres de l’eftabliflement de 
Du 27. No- l’Hofpital general, verijfiee en la Cour , Sc des Arrefts qui ont 
vembre. i 6 j$, efle rendus enfuite 3 on voit dans les rues de cette Ville plu- 
fieurs Mendians 3 Sc entr’autres des Vagabonds valides 3 ce qui 
provient, tant de ce que plufieurs perfonnes, portez d’une 
faufle compaffion, donnent Paumofne manuellement dans les 
rues 3 au lieu, s’ils ont des charitez a faire, deles mettre dans 
les Troncs dudit Hofpital: que de ce que les Archers prepofez 
pour la capture des Pauvres, qui mendient, non feulement ne 
font point fecourus Sc protegez en leurs fonclions 3 mais mefme 
y fonttroublez &; empefehez par les frequentes rebellions qui 
leur font faites par perfonnes de toutes qualitezA quoy il eft 
neceftaire de promptement pourvoir 3 pourceqifautrement la 
Ville feroit incontinent remplie de Mendians, Sc l’Hofpital 

qui 
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qui eft en grande neceffitd, prive de l’avantage qui doit pro- 
venir des Troncs qu’on a rernarque depuis peu produire fort 
peu de chofe , a caufe des aumofnes qui fefont ainfi manuelle- 
menta ceux aufquels on ne peut donner, 8c quine peu vent re- 
cevoir, qu’en contrevenant aux Edits 8c Declarations duRoy, 
& Arreftsj dont il requiert la Cour d’ordonner l’executionj 
avec defenfes d’y contrevenir, fous Ies peines portees par lef- 
dits Edits, Declarations 8c Arrefls 3 8c autres plus grandes , 
s’il y echet. La C o u r a ordonne 6c ordonne, que les Arrejfls 
rendus en icelle, les dix-huit Avril, deuxjuin, 8c No- 

vembre mil fix cent cinquante-fept , feront executez felon 
leur forme 6c teneur : Eten cefaifant, a fait 6c fait iteratives 
defenfes a toutes perfonnes de quelque qualite 6c condition 
qu’elles foient, de donner Faumofne manuellement aux Pau- 
vres dans les rues, ny dans les Eglifes , aux portes d’icelles 3 n» 
autres lieux, pour quelque caufe, 6c fous quelque pretexte que 
ce foit, a peine de quatre livres parifis d’amende 3 au payement 
delaquelle, les contrevenans feront contraints fur le champ 
par corps, 6c fans deport, par Ie Bailly des Pauvres, fes Briga¬ 
diers 6c Archers 3 aufquels elle enjoint de ce faire, 8c d’en met- 
tre a l’inflant les deniers entre les mains du Receveur dudit 
Hofpital general , pour fubvenir aux necefiitez d’iceluy: A 
fait 6c fait aufii tres-expreffes inhibitions 6c defenfes a tous Sol- 
dats 3 mefines aux Bourgeois 6c Artifans de cette ville de Paris, 
6c a toutes autres perfonnes, de quelque qualite qifelles foient, 
de molefler, injurier, ny maltraiter ledit Bailly des Pauvres, 
fes Brigadiers, 6c Archers, ny de leur.apporter dire&ement 
ou indire&ement aucun empefchement en l’exercice 6c func¬ 
tion de leurs charges. Enjoint audit Bailly des Pauvres, Bri¬ 
gadiers 6c Archers, d’emprifonner fur le champ les contreve¬ 
nans aufdites defenfes , s’ils les peuvent apprehender 3 finon , 
drefier leurs Proces verbaux , 8c iceux envoyer au Procureur' 
General, ou a fes Subfiituts 3 pour furies Conclufions eftre in- 
cefTammentdecrete, 6c les coupables punis exemplairemenr, 
comme perturbateurs du repos public, fuivant la riguenr des 
Ordonances. A ordonne 6c ordonne, que tons les Mendians 
validesfortirontincefTammentde cette Ville 6c Faux-bourgs. 
Enjoint aux Chevaher du Guet,Lieutenant Criminel de Robe- 
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courte, Prevoftdel’Ifle, CommifTafres da Chaftelet, Sc au- 
tres Officiers, d’y tenir la main, a peine d’en refpondre en 
Ieurspropres Sc privcz noms j mefmesaux Bourgeois d’y pre¬ 
fer main-forte, s’ils en font requisj Sc que le prefent Arreft fera 
publie a fon de Trompe Sc Cry public, par les Carrefours de 
cette Ville, 6c affiche ou befoin fera, ace que perfonne n’en 
pretende caufe d’ignorance. Fait en Parlement, le vingt- 
feptieme jour de Novembre 1659. Signe, d u Tillet. 


Du j. Scptem- Arreft de la Coin* de Parlement, du 5. Decembre 
1659. qui permet aux Diredteurs de l’Hofpital, 
cfeftablirune femme ou une fille dans toutes les 
Paroifles de Paris, pour quefter pour les Pauvres 
del’Holpital general. 

Extrait des Regifires de la Cour de Parlement. 

V E u par la Cour la Requefteprefentee par les Directeurs 
de l’Hofpital general, contenant, que la neceffite en Ia- 
quelle fe trouve ledit Hofpital, a caufe du grand nombre de 
Pauvres qu’ils ne peuvent refufer de recevoir, eft fi grande* 
qu’ils ont befoin de fe fervir de tous les moyens legitimes qui 
leur peuvent apporterquelquefecours j entre lefquels ils ont 
creu, queceluy de mettreuneQuefteufe dans toutes les Pa¬ 
rodies de cette Ville Sc Faux-bourgs, qui toutes les Feftes 6c 
Dimanches, fuivroitles baflins del’Oeuvre, pour cueillir les 
aumofnes de ceux qui auront volonte de donner aux Pauvres, 
leurapporteroitquelque petit foulagement j 6c bien que par 
la Declaration verifiee en la Cour, portant l’eftabliffement 
dudit Hofpital general, ils ay ent droit de mettre des Troncs 
en tous les lieux que bon leur fembleroit, 6c de faire des quef- 
tes ordinaires 6c extraordinaires, la contribution defquclles 
eftantpurement volontaire, ne peut blefTer perfonne j nean- 
moins ils ont eftime, que i’eftabliftement d’unc Qnefteufe or¬ 
dinaire en chacune Paroifle, eftant appuyee de l’authorite d’un 
Arreft, leur feroit beaucoup plus advantageufe: A ces causes, 
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reqiieroient Ies Supplians, qu’il leur fuft permis d’eftablir une 
femme ou fille en chacune des Paroifles de cette ville 8c faux- 
bourgsde Paris, qui avec Ies baffinsde 1 ’Oeuvre quefteroit 
pour la neceffite dudit Hofpital general • avec defenfes a quel- 
ques perfonnes que ce foit, d’y apporter empefchemenr. Veu 
auffi les pieces actachees a ladite Requefte , fignee Joiiinet 
Procureur desJSupplians ,oiiy le rapport de M re Jean Doujat 
Confeiller du Roy en ladite Cour, tout confidere :Ladite 
Cour ay ant egard a ladite Requefte, permet aux Supplians 
d’eftablir une femme ou fille enchacune des Paroiftes de cette 
ville 6c faux-bourgs de Paris 5 laquelle apres les baffins de 
POeuvre,queftera pour la neceffite dudit Hofpital generalj 
fait defenfes a quelques perfonnes que ce foit, d’y apporter 
aucun empefchement. F a i t en Parlement., le cinquieme 
jour de Decembre 1659. Signe, duTillet. 


EXTRJIT DES REGISTRES 

de n?drlement . 

V E u par la Cour PInformation faite par le Commiftaire 
Tour tat , ala Requefte de Nicolas Bolan, Bourgeois 
de Paris, 6cjeanne Beau-Repaire fa femme. Contre les nom- 
mez Fafquel Sergent, laPierm, Normandeau , Bouleva la 
Tour, Pain-grave, Suraele, Bel-humeur, la Chappelle , la 
Fofte, la Croix, 8c autres Brigadiers,6c Archers de l 5 Hofpital 
general, le premier Juin 6c autres jours fui vans 1 660. Requefl 
teprefenteeparles Diredeurs de l’Hofpital general de cette 
Ville de Paris, 6c Pierre Putteau dit la Pierre commandant la 
Brigade des Archers dudit Hofpital , 6c Fafquel Sergent a 
verge au Chaftelet de Paris, tendante a ce qifils fuftent receus 
appellans tant de la permiffion d’informer, pretendu decret, 
Information 6c de tout ce qui s’en eft fuivy, tenus pour bien re- 
levez, permis faire intimer qui bon leur femblera, Audiance 
au premier jour avec defenfes d’executer aucun decret allen- 
contre defdits la Pierre 6c Fafquel, a peine de cinq cens livres 
d’amende 6c de tous depens, dommages 6c interefts. Autre 
Requefte prefentee par Sebaftien Touze 6c Benoift MefFan 



I oo 

prifonniers es prifons du Grand Chaftelet, tendante a ce qu’ils 
fuflentreceusappellans, tant de la permiftion d’informer , In¬ 
formation , decret de prife de corps, jSc de tout ce qui s’en eft 
enfuivy, tenus pour bien relevez, Audiance au premier jour, 
cependant qu’ils feront elargis Sc mis hors des prifons a leur 
caution juratoire. Autre Requefte prefentee par lefdits Direc- 
teurs dudit Hofpital General de cette Ville de Paris, tendente 
a ce qu’ils fuffent receus appcllans deladite permiftion d’infor¬ 
mer, Information , decret, Sc de tout ce qui s’en eft enfuivy, 
lestenirpour bien relevez, Audiance au premier jour, avec 
defences d’attenter aux perfonnes Sc biens des Officiers, Ser- 
gens Sc Archers dudit Hofpital general, ny mettre aucun de¬ 
cret a execution allencontre d’eux, Sc audit Lieutenant Crimi- 
nelde pafter outre jufques a ce qu’autrement par ladite Cour 
enfoit ordonne. Autre Requefte prefentee par lefdits fteurs 
Dire&eurs dudit Hofpital General, tendante ace qu’a&eleur 
fuftdonnedeleursremontrances, &: qu’ilneleurfuftrien im¬ 
pute , file public n’eft pasfervy commeilaefte jufques a pre- 
fent- Etpource qu’il n’eft pas raifonnable, que fur la plainte 
d’un particulier fait par recrimination, qui a efte convaincu 
Sc condamne d’avoir retire Sc loge les mendians, Sc par ce 
moyen contrevenu aux ordres publics, Sc aux Arrefts de la 
Cour, Sc que fous pretexte d’un decret conceu en tels termes 
qu’aucun des Archers (s’il fubfifte ) ne peut eftre en feurete, 
quel’abandonnement qu’ont fait du fervice lefdits Archers, 
parlajuftecrainted’cftre emprifonnez fbus les noms de qui- 
dam§, com me ont efte aucuns d’enx, caufe un tel prejudice a 
1’oeuvre de l’Hofpital General, que ft les chofes continuent 
encores deux jours en l’eftat qu’elles font, le mal fera quafi fans 
remede, ilpleutala Cour en entherinant les Requeftes qui 
ont efte cy-devant reprefentees, faire defenfes d’executer ledit 
decret, du moins d’emprifonner aucun defdits Brigadiers Sc 
Archers, fous le nom de quidams, jufques a ce qu’il ait pleu a 
la Cour enconnoiflcincedecaufe, prononcer fur les appella¬ 
tions, furlefquellesil luyplaira donner Audiance au premier 
jour. Autre Requefte prefentee par Nicolas Bolan , Mar- 
chand Bourgeois de Paris, Sc Jeanne Beau-Repaire fa femme, 
tendante a ce que defenfes foient faites au Geollier Sc Greffier 
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des Prifons du Grand Sc Petit Chafteletde Paris, oti font ar~ 
reftez quatre des accufez , de les killer fortir, qu’en vertu 
d’Arreft contradi&oire rendu avecle Procureur General, qu’il 
leurleraadjugeprovilion dela fomme demil livres. Sentence 
duBailly delaBarredu Chapitre del’Eglile de Paris du 30. 
Avril dernier, par laquelle lefdits Bolan manoeuvre Sc fa femme 
ont ete condamnez en cent liv. d’amende au profit des pauvres 
dudir Ho/pital, pour avoir donne retraite aux mendians, leurs 
meubles vendus, Sc le prix en provenant bailie au Receveur 
dudit Holpital, julques a la concurrence de ladite fomme de 
cent livres, Sc les matelats, draps, couvertures Sc paillalles 
danslefquels ontefte couchez les mendians, acquis & confif 
ques audit Holpital, &:quileront inceflamment envoyez au ’ 
Magazin dudit Holpital, pour le fervice des Pauvres. Con- 
clufions du Procureur General du Roy 3 Oiiy le Rapport de 
Maiftre Guillaume du Tronchay Confeiller: Tout Confidere- 
LADITE COUR ,a ordonne Sc ordonne que fur les 
appellationslespartiesauront Audianceau premier jour, ce- 
pendant les nommez la FojGTe, Touze, Debievre Sc Melfan, 
prifonniers aux grand Sc petit Chaftelet feront transferez fous 
bonne Sc feure garde, es prilbns dela Concicrgerie du Palais, 
pour eftre oiiys Sc interrogez fur les charges Sc informations, 
par le Confeiller Rapporteur .* A fait Sc fait inhibitions Sc de- 
fenfes d’executer les decrets contre les Brigadiers Sc Archers 
de l’Holpital general, fous les noms de quidams, ny d’atten- 
tera leurs perfonnes Sc biens. Enjcfinta ceuxquinefont point 
denommez dans le decret, de continuer I’exercice Sc fondbion 
de leurs charges. Faitdefenfes a toutes perfonnes de leurap- 
porteraucun trouble ny empefchement, fous les peines por- 
tees par les Arrefts. Etferaleprefent Arreft publie Sc affiche,* 
par tout ou beloin lera, a ce que perfonne n’en pretende caule 
d’ignorance. FAIT en Parlement, le premier jour dejuillet 
1660. Signe, BO UC ARDEAU. 

Leu &-publie a fon de Trompe & Cry public en totes les Carre- 
f 0UT L> Pl acei & lieux accoujlumez^ a faire Crys & proclamations 
de Fujlice , en cette Kille & Faux~ bourns de Paris , par moy Char¬ 
les Canto Crieurlure du Roy en ladite Ville , Prevofte & Vicomtc 
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de Paris , foujjiqne 3 aflifte de trois Trompettes 3 favoir lean dn 
Bos , Hierofme TronJJon 3 IuregTrompettes du Roy efdits lieux; 
& un autre Trompette 3 le Samedy troifeme IuiUet 1660. & affiche . 
Signe , Canto. 


DE PAR LEROY. 

S U R la plainte faite a fa Majefte par les Diredeurs de 
i’Hofpital General de fa bonne Ville de Paris , que les 
Soldats du Regiment de fes Gardes Fran^oifes, empefchent 
les Archers dudit Hofpital General de s’employer aux fonc- 
tions de Ieurs charges, 8c de faire la recherche 8c capture des 
pauvres mendians , dans la Ville 8c Faux-bourgs de Paris 3 
mefmes, qu’ils ont tue 8c blefle quelques-uns- defdits Archers, 
Supplians tres-humblement Sa Majefte d’y vouloir pourvoir, 
aquoyayant egard j Sa Majefte a defendu 8c defend tres-ex- 
preftement a tous Sergens 8c Soldats du Regiment de fes Gar¬ 
des Fran<£oifes, 8c autres perfonnes de quelque qualite qu’el- 
les foient, de troubler ny inquieter les Archers qui feront pre- 
pofez par les Diredeurs dudit Holpital General , en la re¬ 
cherche 8c capture defdits pauvres , pour quelque caufe 8c 
occafion, 8c fous quelque pretexte que ce puifle eftre, a peine 
delavie. Mande 8c OrdonneSaMajeftd a Monfieur le Due 
d’Eipernon , Pair 8c Colonel General de Tlnfanterie de ce 
Royaume , au Sieur de Grammont , Pair 8c Marefehal de 
France, Meftre de Camp dudit Regiment defes Gardes Fran- 
^oifes, 8c en Ion abfence a celuv qui le commande, Sc a tons 
autres fes Officiers 8c Sujets quhl appartiendra,de tenir la main 
d fobfervation exade delaprefente, laquelle fa Majefte, veut 
eftre publiee 8c afficheepar tout ou befoin fera, a ce qu’au- 
cun n’en pretendecaufed’ignorance. F AITau Chafteau de 
Vincennes , le 19. jour d’Aouft 1 660. Signe, L O UI S. 
Etplusbas, Le Tellier. Etfcellee. 

Leu & public a fon de Trompe & cry public , en tons les Carre - 
fours ordinaires & extraordinaires de cette Ville & Faux-bourgs 
de Paris 3 par moy Charles Canto , Crieur Jure du Roy en ladits 
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yille 3 P rev ofte dr Vicomte de Paris y accompagne de trots Trom- 
petteSyftavoir lean du Bos 3 JrPierofme Tronjfton , Iurez^ Trompettes 
dttRoy efdits lieux 3 & un autre Trompette 3 leMercredy premier 
Septembre i 6 Go. Et ledit jour affiche en tous lefdis lieux 3 d ce 
que nul nen pretends caufe d'ignorance. Signe, Canto. 


LeDuc Defpernon , de la Vallette & de Candalle, 
Pair & Colonel General de France, Chevalier des 
Ordres du Roy, & de la Jarretiere, Gouverneur Sc 
Lieutenant General pour fa Majefte, en Guienne. 

V Eu par Nous l’Ordonnancede fa Majefte , en datte du 
19. jour d'Aouft dernier, Signe LOUIS 6c plus bas le 
Tellier, 6c fcelleedcsArmesde fa Majefte. Nous con- 
formement a ladite Ordonnance, faifbns tres-exprefles inhL 
bitions 6c defenfesatous Sergens 6c Soldats du Regiment des 
Gardes , 6c autres eftant fous noftre charge 6c commande- 
ment, de troubler ny inquieter les Archers quiferont prepofez 
par les Dire&eurs del’Hofpital General de Paris, en la recher¬ 
che 6c capture des pauvres mendians , dans ladite Ville 6c 
Faux-bourgs de Paris, fous quelque caufe 6c pretexte que ce 
puifte eftre, fur peine de la vie. Mandons 6c Ordonnons aux 
Meftre de Camp 6c Officiers dudit Regiment, d’y tenir la 
main , 6c a noftre Prevoft General des Bandes Fran^oifes d’in- 
former des contreventions quiy pourront eftre faites, fe faifir 
des contrevenans 6c les conftituer prifonniers, pour leur eftre 
6c fait leur proces fait 6c parfait, fuivant la rigueur des Ordon- 
nances, 6c afin que perfonne n’en pretende caufe d’ignorancej 
Nous Ordonnons qu’il fera faitun Ban dans chaque quartier 
dudit Regiment, en la forme 6c maniere accouftumee, pour 
la publication, tantde ladite Ordonance defa Majefte, que de 
la prefente, 6c qu’aux copies d'icelles bien 6c deiiement Colla- 
tionnees, foy fera adjoiitee comme aux Originaux. Fait *a 
Paris, ce 6. d’Octobre 1660. Signe ,le Due Despernon. 

ParMonfeigneur, Symony. 

Zeue drpubliee de l'Ordonnance de Monfteurle Prevoft des Ban* 



Du 7. Septcnv 
brc 16 So. 
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de$ Frant^oifes , dr du Regiment des Gardes du Roy , en tom les 
quar tiers dudit Regiment 3 farmoy Greffier duditJieur Prevojl 3 & 
affichee efdits lieux 3 ce jour de j66o. 


Arreft de la Cour de Parlement, du 7. Septembre 
1660. fur le Proces verbal de defcente faice par 
Meflieurs Deflandes-Payen 6c Doujat , dans les 
maifons de fHolpital general. 

Extrait des Regifires de Parlement. 

V E u par la Cour PArreft d’icelle, du cinquieme Aouft 
dernier, obtenu par les Dire&eurs deTHofpital gene¬ 
ral • par lequel auroit efte ordonne, que Meffires Pierre Payen 
&Jean Doujat Cofeillersen Iadite Cour, fe tranfporteroient 
inceflammenc audit Holpital general, 6c lieux en ddpendans, 
pour connoiftre de Peftat d’iceux ^ le nombre des Pauvres qui 
font de prefent en chacune des Maifons dependantes dudit 
Holpital : Comme auffi des. perfonnes prepofees au dedans 
defdites Maifons, pour la conduite defdits Pauvres, tant au 
Ipirituel qu’au temporel j enfemble, des Officiers, de leurs 
qualitez 6c employ - fe feroient reprefenter les comptes qui 
avoient efterendus ,delarecepte&: depenfe dudit Holpital^ 
ScPeftatfommairedeceluy qui eft a rendre pour la prefente 
annee, 6c de tout drefler Proces verbal ^ pour icelny veu, rap- 
porte, 6c communique au Procureur General du Roy , eftre 
ordonne ce que de raifon. Proces verbal fait par lefdits Mef- 
lires Pierre Payen 6c Jean Doujat Confeillers , le vingtieme 
Aouft dernier, en prefence de l’un des Subftituts, contenant 
letranfport par luy fait audit Hofpital general, 6c lieux en 
dependans, oilils auroient reconnu Peftat d’iceux, le nombre 
des Pauvres qui y eftoient lors y 6c dans chacune des Maifons 
dependantes dudit Hofpital general 5 mefmes les perfonnes 
prepofees au dedans defdites Maifons, al’effet de la conduite 
defdits Pauvres,tant au fpirituel que temporelj des Officiers de 
leurs qualitez 6c employs 5 6c la reprefentation a eux faite 
des comptes qui auroient efte rendus, de la recepte 6C depenfe 

dudit 
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dudit Hofpital 3 mefmes Peftat fommaire de celuy qui efloic 
a rendre en ladite annee mil fix cent cinquante-neuf * Peftat 6c 
inventaire general des meubles 6c utenfiles de la Maifon de 
faint Jean Baptifte dudit Hofpital 3 Peftat 6c inventaire des 
ornemens de PEglife, fervans a la Chapelle de ladite Maifon 
de faint Jean Baptifte dudit Hofpitai general 3 Peftat des corps 
de logis 6c pavilions de ladite Maifon 3 Peftat de la Maifon de 
noftre^Dame de Pitie dudit Hofpital general j Pinventaire des 
meubles , utenfiles, 6c linges eftans dans les dortoirs dudit 
Hofpital de la Pitie, 6c autres lieux j celuy des meubles de la 
Sacrifice dudit Hofpital 3 les Regiftres qui y font tenus 3 Peftat 
de la Maifon de la petite-Pitie dependant dudit Hofpital ge- 
neral 3 Pinventaire des meubles 6c utenfiles de ladite Maifonj 
la defcription de la Maifon S.Denys,dit la Salpetriere,de PHo- 
pital generates Regiftres de ladite Maifon3Pinventaire des or¬ 
nemens d’Eglifede ladite Maifon de faint Denys, fait au mois 
de Fevrier dernier 5 Peftat de la Maifon de faint Nicolas, dite 
la Savonnerie , dependante dudit Hofpital general 3 Pinven¬ 
taire des meubles 6c utenfiles de ladite Maifon, avec celuy 
des ornemens, argenterie 6c linges fervans a PEglife de ladite 
Maifon 3 Peftat de la Maifon de fainte Marthe , dite Scipion, 
de PHofpital general 3 lesinventaires des meubles 6c utenfiles 
de ladite Maifon, 6c des ornemens de PEglife d’icelle, 6c le 
memoire des Regiftres que Pon dent dans ladite Maifon j jom- 
maires des comptes rendus par Maiftre Matthieu Arondeau 
Receveur de PHofpital general, pour les annees mil fix cent 
einquante fept, 6c mil fix cent cinquante-huit: le memoire 
desFondations faites, tanten PHofpital de noftre-Dame de 
Pitie,qu’auditHofpital general, depuis fbn eftablilPement5 
Peftat des fommesde deniers provenus des racbapts de rentes 
6c fonds appartenans audit Hofpital general, confommez a 
Pacquit de fes debtes, en Pannee mil fix cent cinquante-neuf^. 
Peftat des debtes deues par ledit Hofpital 3 Peftat de la difpen- 
fation du fel qui fe fait dans les cinq Maifbns/ dudit Hofpital 
general, 6c dans les cantons de la Ville, pour les Mendians 
mariez ,.6c pour la Maifon des pauvres Taigneux 3 avec Peftat 
des Officiers 6c Pauvres de la Maifon de la Pitie .• 6c Peftat de 
cequi aefte paye par le Receveur de PHofpital general en. 
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Fannee mil fix cent cinquante-huit, pour la retribution des 
Ecclefiaftiques , gages des Officiers , 6c appointemens des 
Archers dudit Hofpital, extrait du neufieme chapitre de de- 
penfe du compte rendu pour ladite annee : Conclufions du 
Procureur General du Roy 5 ouy Ie rapport de Mcffire Jean 
Doujat Confeiller du Roy en ladite Cour, 6c tout confidere: 
Ladite Coiua ordonne ade aux Diredeurs de FHof. 
pital general de leurs declarations, dires, proteftations, remon- 
ftrances, &requifitoiresinferez au Proces verbal des Com- 
miftaires de ladite Cour, des vingt-quatre 6c vingt-cinquieme 
Aouft, 6c feptieme Septembre mil fix cent cinquante-neuf* 
Ordonne qu’ils feront diligence de faire vuider les oppofitions 
formees a Fenregiftrement des Lettres Patentes de don de la 
Maifon de la Salpeftriere, a prefent dite de faint Denys, 6c 
des places, droits, &autres chofes y mentionnees: Qu’ils Fe 
pourvoyront pardevers le Roy , pour obtenir la permiffion 
d’enfermer les Mendians mariez , 6c des fonds fuffifans pour 
fatisfaire, tant au payement de ce qui eft deub, qu a la fubfifi 
tance dudit Hofpital general j mefmes pour l’augmentation 
del’exemption du vin, outre les mil muids par chacun an 3 6c 
du 'franc-falle,outre les quatre muids de fel auffi par chacun an, 
accordez par ledit Seigneur Roy audit Hofpital general 3 6c 
pour joindre la ruelle qui fepare les Maifons 6c Jeu de paulme 
nouvellement acquis, au faux-bourg de faint Vidor a i’Hofpi- 
tal de la Pitie: Enfemble, pour faire les chauftees du pave des 
longeurs 6c largeurs neceflaires, f^avoir, depuis le grand che- 
minde Ville-neufvejufqjnesalaMailbn de Bifextre, dit faint 
Jean Baptiftej le chemin d’enhaut allant ala Maifon de la 
Salpetriere, dit de faint Denys ,au defius du Marche aux che- 
vauxdu faux-bourg faint Vidor 3 & la rue de la Maifon de 
Scipion, a prefent dite de fainte Marthe, que la voirie qui eft 
proche de ladite Maifon de la Salpetriere, eftant dans le ref 
fort de la Juftice de FAbbaye de fainte Gcneviefve, fera chan- 
gee du lieu ou elle eft a prefent, 6c portee plus loin, 6c mile 
en lieu commode 3 en forte que le public, ny les Pauvres n’eil 
foient point incommodez. Que toutes les Communautez Se- 
culieres 6c Regulieres, de Fun 6c Fautre fexe , non exceptees 
par les Lettres d’eftablifTement dudit Hofpital, 6c les Corps 
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Laics, les Fabriques des Eglifes, les Chapelles &c Confrairies, 
& les Corps des Meftiers, tant de la ville que des faux-bourgs 
de Paris, feront taxez fuivant les Lettres du mois d’Avril mil 
fix cent cinquante-fix 3 fans que les Bourgeois en particulier 
foientfujetsaaucunetaxe,finon encas de tres grande necef- 
fite, 6c qu’il en fuft befoin, pour empefclier la cheute dudit 
Hofpital general 3 auquel ladite Cour declare appartenir tout 
ce qui a elte, ou fera donne pour les Pauvres, dont l’applica- 
tion particuliere n’aura point elte faite par ecrit, par les Dona- 
teurs ouTeflateurs, fans que les Executeurs, ou autres, en 
puifient autrement difpofer. Enjoint au Prevolt de Paris de 
procederinceflamment, 6c fans delay, a l’enregiftrement defi 
dites Lettres d’eftablifiement de l’Hofpital general, du mois 
d’Avril mil fix cent cinquante-fix, 6c de PArrell intervenu fur 
icelles le premier Septembreenfuivant 3 6c au Subftitut du Pro- 
cureur General au Chaltelet, d’y tenir la main, 6c d’en certi¬ 
fier la Cour au mois. Que le temps de fix annees, pour gagner 
lesMaillrifes des Garmons Apoticaires 6c Chirurgiens, 6c de 
tous les Ouvriers, fera comptre du jour que chacun defdits 
Garmons fera a&uellement audit Hofpital 3 6c ce , fur les certi- 
ficats des Directeurs, encores qu’il n’y ait eu jufqueS a prefenr 
aucun interrogatoire ny reception des Garmons Apoticaires 
ny Chirurgiens, a la charge de fubir par luy , en execution du 
prefent Arrelt, l’iterrogatoire 6c examen , 6c ainfi qu’il s’ob- 
lerveal’Hollel-Dieu de Paris. Que l’Arrell de ladite Cour* 
du fixieme Septembre , touchantla reception des Officiers de 
Police, des fix Corps des Marchands, des Apprentifs, 6c des 
Mailtresjurez de ladite ville 6c faux-bourgs de Paris, lera exe¬ 
cute felon la forme 6c teneur. Que les Notaires qui recevront 
lesTeltamens, feront tenus d’advertirles Tellateurs, de laifier 
quelque aumofne audit Hofpital general a peine de quatre 
livres parifis d’amende contre lefdits Notaires contrevenans, 
6cen feront mention dans lefdits Tellamens : Ladite Cour 
fait tres-exprelles inhibitions 6c defenles a toutes perfonnes de 
mendier, a peine du foiiet 3 ce qui fera execute , nonobltant 
oppofitionsou appellations quelconques: Et a cette fin, en¬ 
joint au Bailly 6c Archers des Pauvres d’en faire une exade 
perquifition, 6c a tous Officiers 6c Bourgeois leur preller main- 
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forte 3 Sc en cas debefoin, procede extraordinairement contre 
toutes perfonnes, qui empefcheront cy-apres lefdits Bailly Sc 
Archers de prendre Sc conduire les Pauvres,&: les contrevenans 
punis exemplairement. Que conformement a l’Arreft de ladite 
Cour, da 27. Novembre dernier, les Pauvres mendians valides 
les faineans Sc vagabonds, les Soldats eftropiez, Sc les Pauvres 
mendians qui ne font nez ny demeurans en ladite ville Sc faux- 
bourgs de Paris depuis un an, feront tenus de fe retirer au lieu 
de Ieur naiffance, dans quinze jours apres la publication qui 
ferafaite du prefent Arreft, pour tout delay, a peine du foiiet, 
finon au cas qu’ils renoncent a la mendicite 3 Sc fi apres ladite 
renonciationilsfonttrouvezmendians, ilsferont pris, Sc pu- 
bliquement fuftigez : Enjoint aux Commiffaires du Chaftelet, 
Sc autres Officiers, de prefter main-forte pour lefdites captu¬ 
res , a peine d’en repondre en leurs propres Sc privez noms. 
Ladite Cour faittres-exprefles defenfes a toutes per¬ 
fonnes , de donner manuellement l’aumofne a aucuns Pauvres 
trouvez mendians publiquement, ou fecretement, fous queL 
quepretexte que ce foie 3 en cas de contravention, la peine de 
quatre livres parifis, porteepar la Declaration, declare'e en- 
courue contre les contrevenans • Sc outre, fera informe Sc pro¬ 
cede contre eux extraordinairement. Que fur le tout , les. 
Bailly, Brigadiers, Sc Archers dudit Hofoital general drelle- 
ront leurs Proces verbaux, fur lefquels il iera decrete, fuivant 
l’Arreft du vingt-feptieme Novembre, mil fix cent cinquante- 
neuf. Que nouvelle eftimation fera faite de la maifon des 
nommez Robert Sc Aymard , joignant celle de la Pitie 5 
Sc que Padvance du mur de Pelletier, au devant de la Maifon 
de Scipion ferainceflamment demoly, fi fait n’a efte, 6cle mur 
reftably en droite ligne, aux frais Sc depens dudit Hofpital 
general. L’Arreft de ladite Cour, du fixieme Septembre, mil 
fix cent cinquantemeuf, touchant les femmes grofles, attein- 
tes du mal venerien, feraexecutee, Sc pourveu d’un lieu pour 
enfermerlesFols Sc Folles qui font a prefent, ou feront cy- 
apres audit Hofpital general. Au furplus , ordonne que les 
Lettres, Reglemens, Sc Arrefts de ladite Cour, concernans 
ledit Hofpital general, feront executez felon Ieur forme Sc 
teneur 3 avec defenfes a toutes perfonnes d’y contrevenir, fur 
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Iespeinesy coiitenues, 6c fans qu’auciin en puifle obtenir de¬ 
charge ny moderation: Et a cette fin, lefdites Lettres du mois 
d’Avril, mil fix cent cinquante-fix, PArreft d’enregiftrement 
d’icelles6c autres Arrefts donnez en confequence, 6c Ie pre- 
lent, feront leus 6c publiez a f< 3 n de trompe 6c x:ry public, 6c 
affichez par tout ou befoin fera , afin que perfonne n'en pre- 
tende caufe d’ignorance. Fait en Parlement, le feptieme 
Septembre i 6 6o. Signe par collation du T i l l e t. 


EDIT DU ROY, 


Portant condamnation de la peine des Galeres, 
contre les Mendians valides, qui auront efte trois 
foispris 6c chaftiez en rHofpital General, donnd 
a Fontainebleau au mois cT Aouft 1 6 6i. 

Verifit en Parlement au mois de Septembre audit an, 
OUIS par la grace de Dieu Roy de France 6c de Na- 



ft , varre ; A tous prefens 6c a venir, S a l u t. La mendicite 
des perfonnes valides a toujours efte fi odieufe a tous les peu- 
ples 3 qu’ilnes’en eft point trouve qui Payent voulu fouffrir 3 
6c tous les Eftats ont ordonne des chaftimens, contre ceux 
qui veulent vivre dans Poifivete , fans contribuer au public 
quel que chofe deleur travail, ou de leur induftrie. Auffi les 
Rois nospredecefTeursont faitplufieurs Ordonnances, pour 
contraindre a travailler les Mendians faineans , quand ils fe 
font trouvez valides. Etnous portez d’autant de commifera- 
tion pour les foibles, que de jufte feverite contre les faineans 
malicieux, aurions eftabli PHofpital General en noflre bonne 
ville de Paris, pour retirer 6c inftruire les enfans delaiflez, 6c 
fecourir les vieilles perfonnes, les infirmes, 6c les invalides 3 6c 
ce a defTein de pouvoir reconnoiftre les veritables pauvres pour 
les affifter, 6c les faineans quis'opiniaftrent ala mendicite pour 
les employer anx ouvrages, ou les chaftier. En execution de- 
quoy les Diredeurs dudit Hofpital General ont travaille avec 
tant d’affedion 6c de fucces , que noftredite Ville , 6c les 
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Fauxbourgs fe trouvent beaucoup foulagez de Pimportunitd 5 
furcharge, 8c defordre des Mendians. Et comme nous les au- 
rions mandez poureftre informez de reft at dudit Hofpital, de 
les befoins, de leur conduite fur les pauvres , 8c des moyens de 
faire cefler la mendicite enderenlentj ils nous auroient remonf- 
tre que les rebellions qui fe font frequemment au Bailly, 8c 
aux Archers par eux ordonnez, pour prendre les pauvres, la 
faufte compaffio'n de ceux qui leur donnent Faumoftie dans les 
rues , 8c dans les Eglifes , le grand nombre des Mendians ma- 
riez, qui ne font point enfermez, aufquels ils donnent portion 
tous les jours,les foldats eftropiez qui nefont pas de Fobject du¬ 
dit Hopital,8c principalement les valides Mendians,arreftoient 
Fexecution de noftre deftein d’abolir la mendicite. A aucuns 
defquels empefchemens ayant depuis pourveu, celuy des Men¬ 
dians valides eft tellement augmente dans le defordre , que 
quelques reglemens de police, que lefdits Dire&eurs ayent pu 
faire, fuivant Fautorite que nous leur en avons donnee, foit 
par la prifon , le retranchement de portion , le foiiet, ou les 
faifant rafer, 8c ufant de tous autres chaftimens domeftiques,ils 
ne laiflent pas neanmoins de s’opiniaftrer a la mendicite, 8c en 
cette faifon principalement que la plufpart des gens de travail 
eftant malades par tous les yillages , les Laboureurs ne trou¬ 
vent pas qui les'lecoure , quelque prix qu’ils ofFrent pour 
recueillir 8c referrer les grains 3 ce qui caufera une ruine to- 
tale,ouunedifettenotable en plufteurs Provinces de noftre 
RoyaumC': Aces causes nous conftderans que la men¬ 
dicite opiniaftre 8c afFedee par les perfonnes valides, eft la 
fource de tous les crimes contre Dieu , Sc le public, 8c eft en 
foyun crime de police, qui merite des chaftimens d’autant 
plus exemplaires, que telles gens fe rendent incorrigibles par 
leurs mauvaifes habitudesj en confirmant les Ordonnances des 
Rois nos predecefleurs , la Declaration du feu Roy noftre 
tres-honore Seigneur 8c Pere, du quatriemeJuillet i 6 3 9. re- 
giftree en noftre Cour de Parlement de Paris le treizieme 
Decembre audit an, cy attachde fous noftre contre-fcel, fui- 
vie de plufteurs Arrefts de noftredite Cour, 8c reglemens de 
police fur le mefme fait :S<^avoir faifons, que pour ces caufes 
8c autres bonnes conftderations a ce nous mouvans, ayant 
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ms cette affaire en deliberation eii noftre Confeil, de l’avis 
d’iceluy, 8c de noftre certaine fcience, pleine puifTance, 6c au¬ 
torite Royal e , Nous avons declare 6c ordonne, voulons 6c 
nous plaift que trois jours apres la publication des prefentes, a 
fbndetrompe, 6c cry public , lesmendians valides de Fun 6C 
l’autre fexe, qui auront efte par trois fois pris par les Archers 
de FHofpital general, conduits en iceluy, 6c ehaftiez de la 
prifbn, 6c du fouet, par ordre defdits Diredleurs, foient me- 
nez en nos prifbns, pour fur le certificat figne de quatre Direc- 
teurs au moins en leur Bureau General, dont ils tiendront re- 
giftre, eftre ehaftiez du fouet en place publique 5 6c s’lls font 
encore repris mendians, eftre condamnez, les hommes de fervir 
en nos Galeres pendant cinq ans , 6c les femmes 6c fillesau fouet, 
a eftre rafees, 6c bannies pour dix ans de la Prevofte 6c Vicom- 
te de Paris 5 le tout fans aucune forme de proces. Si donnons 
en mandement a nos arnez 6c feaux Confeillersles gens tenans 
noftre Cour de Parlement a Paris, que ces prefentes ils faftent 
lire, publier, 6c regiftrer, pour eftre executees felon leur for¬ 
me 6c teneur. C a r tel eft noftre plaifir. En temoin dequoy 
nous avons fait mettre noftre feel a cefdites prefentes, fauf en 
autre chofe noftre droit 8c Fautruy en toutes. Donne a Fon¬ 
tainebleau au mois d’Aouft, Fan de grace i 661. 6c de noftre 
regne le dix-neufieme , fignees, L OUIS * 6c fur le reply. 
Par le Roy ,de Lomenie,6 c fcellees du grand feau de cire 
verte. Eta cofte fur ledit reply: Vipt y Siguier , pour fervir 
aux Lettres patentes en forme d’Edit , port am rcglement pour les 
Mendians valides. Et au deftbus, Regifirees , oily le Procureur Ge¬ 
neral du Roy 3 pour eftre executees felon leur forme dr teneur. A Paris 
en Parlement le i. Septembre 1661. Signe, duTillet. 


Extrait des Regiftres de Parlement. 

V Eu par la Cour les Grand* Chambre, Toumelle, 8c de 
FEdit aflemblees, les Lettres patentes du Roy en forme 
d’Edit donnees a Fontainebleau au mois d 5 Aouft dernier, ft- 
gnees, L O UIS , 6c fur le reply ^ Par le Roy, d e Lomenie, 
6c fcellees en lacs de foye du grand feeau de cire verte: par 
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lefquelles,. Sc pour les caufes y continues , ledit Seigneur 
Royen confirmant les Ordonnances des Rois fes predecef- 
feurs, la Declaration du feu Roy fon tres-honord Seigneiir 
Sc Pere, du 4.Juillet 1 6 3 9 .Sc plufieurs Arrefts Sc Reglemens 
de police rendus fur le fait des Mendians valides de Pun Sc de 
l’autre fexe, qui auront efte par troisfois pris par les Archers 
del’Hoipital General,conduits en iceluy, Sc chaftiez de la 
prifon , Sc du fouet, par ordredes Directeurs dudit Hofpital, 
foientmenez es prifons Royales, pour fur le certificat figne de 
quatre defdits Dire&eurs au moins en leur Bureau General, 
dont ils tiendront regiftre, eftre chaftiez du fouet en place pu- 
blique j Sc s’ils font encore repris mendians, eftre condamnez, 
les hommes de fervir aux Galeres pendant cinq ans, Sc les 
femmes Sc filles au fouet, Sc eftre rafees, Sc bannies pour dix 
ans de la Prevofte Sc Vicomte de Paris, le tout fans aucune 
forme deproces jainliqu’il eft porte par lefdites Lettres a la 
Cour adreflantes. Oiiy le rapport de Maiftre Michel Fer- 
rand, Confeiller du Roy en Iadite Cour • Conclufions du Pro-. 
cureur General du Roy j Sc tout confidere. Ladite Cour 
aordonne Sc ordonne, Que lefdites Lettres feront regiftrees 
au GrefFe d’icelle, pour eftre executees felon leur forme Sc te- 
neur j Sc que le prefent Arreft fera lu, publie a fon de trompe 
Sc cry public, Sc affiche par tout ou befoin fera, afin que nul 
h’en pretende caufe d’ignorance. Fait en Parlement le 2. jour 
deSeptembre 1 66 1. Signe ,duTillet. 

Extrait del'Arreft de la Cour du 5. Fevrier 1535. fuhieti 
Paris le me finejour. 

E T quant aux Mendians valides, qui auront efte ou feront 
hors des rolles des aumones, Sc qui ne font natifs de cette 
ville de Paris, 6cn’y ont fait leur reftdence des Sc depuis deux 
ans continuellement ,ains qui y feront venus demeurer des lef- 
dits deux ans: leur enjoint ladite Cour de yuider la ville Sc 
faux-bourgsdanstroisjours,&eux retirer es lieux, villes Sc 
villages dont ils font natifs, ou ailleurs, pour eux employer 
a gagner leur vie au meftier qu’ils ont appris, ou a labourer Sc 
cultiverles vignes Sc terres, ou autrement gagner leur vie au 

travail 


M3 


travail Sc labeur de Ienr corps-, fans mendier:Z* toutfur peine de 
la hart . Et enjoint ladite Cour a tous Baillifs , Senefchaux, Pre- 
vofts, leurs Lieutenans, Sc a tous autres Juges Royaux , 6c non 
Royaux reflbrtifTans ,. fans moyen, ou par moyen en ladite 
Cour, fur peine d’amende arbitraire, Sc fufpenfion de leurs 
Eflats, de contraindre lefdits mendians valides a obeir a la pre- 
fenteinjonclion de ladite Cour, prendre Sc punir corporelle- 
ment les Transgrefleurs d’icelle. 

Ex trait de l'Ordonnance faite park Roy Henry II . 
du 9. Inillet 154.7. 

H ENRY par la Grace de Dieu Roy de France Sec. 

Nous voulons toutes fortes de pauvres valides habituez 
Scdemeuransennoflre villeSc fauxbourgs de Paris, eflre re- 
ceusSc admisaux oeuvres publiques, avec inhibitions Sc de- 
fenfes a toutes perfonnes de quelque qualite Sc fexe qu’ils 
foient, dene plus quefler, mendier, ou demander l’aumone 
par les rues, portes des Eglifes, ni autrement en public, fous 
peine, quant aux femmes, du fouet, Sc d’eflre bannies de noflre 
Prevofle Sc Vi comte de Paris: Et quant aux hommes 3 d'eftre en¬ 
voy ez^en Galere$ ,pour Idy tirerpar forced la rame. 

Extrait de lOrdonnance de Louis H 111 . % Abbeville le q. de 
Iuilletv 639 . verifieeen Parlementle 1 6. Decembre audit an. 

V o n s dit Sc declare , difons, declarons Sc ordonnons>. 



J X. voulons Sc nous plaift, qu’il foitfait, tant par nos Cours 
de Parlement, que par nos Baillifs, Senefchaux, Juges PrefE 
diaux, Prevofls de nos Coufins les Marefchaux de France, 
Vice-Baillifs, Vice-S enefehaux, Sc autres Juges, une exade 
recherche en tous les lieux de leur reflort, des Mendians valides , 
vagabonds, gens fans adveu, des faux-fauniers, leur fauteurs 
Sc adherans, Sc des deferteurs de nos troupes, pour furle champ 
condamner aux Galeres lefdits Mendians valides 3 vagabonds & 
gens fans adveu tousles foXdzts de Cavalerie Sc Infanterie y 
qui auront quitte nos troupes fans conge. 
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EXTRJIT DES REGISTRES 

de ^Tarlement. 

S U R la Remontrance faite a la Cour par le Procureur Ge¬ 
neral du Roy j des defordres, aflaffinats 6c voleries qui fe 
commettent tantde jour que denuit par cette Ville 6c Faux- 
bourgs, du grand nombre de vagabonds , 6c gens vulgaire- 
ment appellez FiIoux,commeauffi de certains gueux eftropiez, 
qui foils ce pretexte croyent devoir eftre foufFerts, Iefquels 
pour la plufpartdu temps font de part de tous les vols qui fe 
font, fervans d’elpions aux voleurs 3 6c qui par cette raifon 
fontaufli dangereux & punifTables que les voleurs mefmes: 6c 
quoy qu’il y ait plulleurs Hofpitaux ou les mendians font 
nourris 6c entretenus, neanmoins il ne laifle pas d’en avoir en¬ 
core nombre par la Ville 6c Faux-bourgs 3 requeroit tant pour 
lafante que pour la feurete de la Ville y eftre pourveu. La 
matiere mile en deliberation : L a Cour a ordonnd & or- 
donne, que les precedans Arreftsdes 20. Mars mil fix cens 
dix-fept, 3. Avril mil fix cens dix-huit_, 1 1. Janvier mil fix cens 
vingt-quatre ,12. Fevrier mil fix cens vingt-fix, feront execu- 
tez felon leur forme & teneur, 6c en confequence d’iceux, que 
dans deux fois vingt-quatre heures apres la publication qui fera 
faite duprefent Arreft a fon de Trompe 6c cry public, tous 
Soldats qui nefbnt fous charge de Capitaine, tous vagabonds 
portans epee, Filoux, 6c tous mendians non natifs de cette 
Ville ,Prevofte 6c Vicomte de Paris, en vuideront, 6c fe reti- 
reront es lieux de leur naiflance, a peine contre les valides, des 
Galeres 3 du fouet 6c de la Fleur de Lys contre les eftropiez 3 6 c 
contre les femmes, du fouet, 6c d’eftre razees publiquement. 
Et fur les mefmes peines defend a ceux qui font nez dans la 
Prevofte 6c Vicomte de Paris, de vaguer 6c mendier par cette 
Ville 6c Faux-bourgs: leur enjoint, fi faire le peuvent, de fer- 
vir ou faire metier, gagner leur vie, finon fe retirer a I’Hofpi- 
tal general, 6c autres Hofpitaux a ce deftinez : a faute de ce 
faire dans ledit temps de vingt-quatre heures, 6c iceluy pafte, 
apermis 6c permet au Lieutenant Criminel de Robe-courte, 
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Prevoftderifle, Sc Chevalierdu Guet, de s*en faifir, Sc les 
emprifonner, pour eflre menez Sc conduits aux Galeres, fans 
forme ny figure de proces, Sc les eflropiez foiiettez Sc marquez 
de Fleur de Lys. Defend a toutes perlonnes derecevoir, loger 
ou retirer les faineans Sc vagabonds, a peine de prifon. Ordon- 
nequeles paillafies Sc lits.de ceux qui les retireront, feronc 
brulez au devant de leurs maifons. Fait aulfi defenfes a toutes 
perfonnes de donner l’aumofne en public, finon pour la Com- 
munaute des Pauvres, a ceux qui en font les quefles, Sc met- 
tre leurs aumofnesesTroncs qui feront mis dans les Eglifes Sc 
6 s portes d’icelles j Sc outre enjoint aux CommifTaires du Cha- 
telet de faire la recherche ordonnee par les Arrefls des 9. De- 
cembre mil fix eens feize, 6. Fevrier mil fix cens dix-fept , 3 . 
Avril mil fix cens dix-huit, defdits vagabonds valides Sc men- 
dians& gens fans adveu, qui fe trouveront en cette Ville Sc 
Faux-bours de Paris, Sc a cette fin faire par lefdits Commif- 
faires affiflez de Sergens, la vifite Sc recherche ehacun en leurs 
quartiers, defdits vagabonds j les conflituer prifonniers, pour 
eflre contre eux procede par le Lieutenant Criminel, fuivant 
les Ordonnances Sc lefdits Arrefls j Sc tant aux Commiflaires 
que Sergens, d’aflifler quand ils en feront requis, les Offi- 
ciersdu grand Bureau des Pauvres Sc de THofpital general aux 
captures, emprifonnemens Sc conduite qu’ils feront des men- 
dians valides es Hofpitaux. Enjoint aufii a tous Geoliers Sc 
Gardes des Prifons, de recevoir Sc garder pour vingt-quatre 
heures les mendians, qui auront efle arreflez. Et fera le prefent 
Arreflpublieafon de Trompe Sc cry public, Sc affiche aux 
Places , Carrefours Sc lieux accouflumez de cette Ville Sc 
Faux-bourgs de Paris. Fait en Parlement le 13'. Decembre 
1 6 6 2. Signe , d u. T i l l e t. 

Le Lundy 1 8. jour de Decembre 1662. 1 ' Arreft cy-deffiis a efle 
leu & public a fon de Trompe dr cry public , dr affiche par les 
Carrefours ordinaires dr extraordinaires de cette Ville dr Faux - 
bourgs de Paris, par moy Charles Canto , Crieur ordinaire du Roy 
en la Ville } Prevofte dr Vicomte de Paris. A ce faire f eflois ac¬ 
company e de Lean du Bos 3 Hierofme Tronffon^ LurezflTrompettes du 
Roy efaits lieux , dr d’un autre Trompettexommis d'Eftienne ChappL 
Signe, Canto. P iij, 




DE PAR LEROY. 


Extrait des Regifires de Parlement. 

S U Rcequiaefteremontre par le Procureur Generaldu 
Roy j Qufoncore qu’il foit de l’ordre de la charite Sc de la 
juftice que chaque V ille Sc Province nourifle fes pauvres, Sc 
quc le refuge qui a efte donne dans J’Hofpital general de cette 
Villede Paris, aux pauvres de diverfos Provinces, qui y one 
aborde, n’aitefle que dans la neceffite preflante, Sc pour un 
temps, Sc que tant par l’eftablifTement dudit Hofpital Gene¬ 
ral , que par les Reglemensintervenus enfuite, il foit ordonne 
que les pauvres feront renvoyez dans leurs pays. II a efle aver- 
ty par les Diredeurs dudit Hofpital, qu’on a invente une nou- 
velle fraude pour la furcharge dudit Hofpital, &; quipeut eflre 
dans le public Sc dans le particulier de tres-perilleufe confe- 
quence, f^avoir 3 Que les Meflagers, Voitnriers, les Con- 
dudeurs des Cocbes, tant par eaue que par terre, amenent 
tous les jours en cette Ville, prefque dea:ous les endroits du 
Royaume, des enfans de tous ages de Pun & J’autre fexe, qu’ils 
expofentdans les places publiques, dans les Eglifes, afin 
que les Archers qui font prepofez pour prendre les pauvres, 
les trouvans mendians, les menent a PHofpital, ou il y en a 
deja un tres-grand nombre, dont on ne f^auroit apprendre ny 
lenomny le furnom , pource qu’a peine peuvcnt-ils aller ny 
parler 3 Et d’autant que PHofpital n’eft pas feulementinterdle 
dans ce defordre , mais il peut arriver de notables inconve- 
niens, par Pexpofition, perte & Iarcin des enfans qui font tra- 
duits de la forte. Il a requis qu’il pleufl a la Cour ordonner que 
tres-exprelfes defenfes foient faites a tous MefTagers, Roul- 
liers , Voituriers Sc Condudeurs de Coches, tant par eaue que 
par terre , d’amener aucuns enfans, fans en avoir fait ecrire les 
noms, fornoms, Sc demeures de ceux qui les en auront char- 
gez, Sc 1 ’adrefTe de ceux entre les mains defquels ils les devront 
remettre, a peine de pimition corporelle , Sc de deux mil livres 
d’amande au profit de PHofpital General, payable par corps. 
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La matiere mife en deliberation . L A C O U R a fait tres- 
e'xprefTes inhibitions 6c defenfes a tous Meflagers, Roulliers, 
Voituriers &: Condudeursde Coches, tant par eaue que par 
terre, d’amenera Paris aucuns enfans qu’ils n’en ayent fait 
ecrire les noms 6c furnoms fur leurs livres, avec les noms fur- 
noms 6c demeures de ceux qui les auront chargez fur les. lieux, 
& FadrefTe de ceux entre les mains defquels ils les devront re- 
mettre dans Paris , a peine de punition corporelle, 6c de mil 
livres d’amande au profit dePHofpital General, au payement 
de Iaquelle ils feront contraints par corps. Et fera le prefent 
Arreftleu, publie 6c affiche par la Ville 6c Faux-bourgs de 
Paris, 6c copiescollationnees, envoyees aux Bailliages Sene- 
chauffees , pour eflre leu 6c publie: 6c enjoint aux Subflituts 
du Procureur General d J y tenir la main, 6c d’en certifier la 
Cour. Fait en Parlement, lehuidieme Fevrier 1663. 

Signe, du Tillet. 

Leu & publie d fon de Trompe & Cry public , & affiche par lei 
Carrefours , ordinaires & extraordinaires de cette Ville & Faux-, 
bourns de Paris 3 parmoy Charles Canto Crieur ordinaire du Roy en 
la Ville Prevofie & Vicomte de Paris accompagne de lean du 
Bos , Hierofme Tronjfon , IuregTrompettes du Roy efdits lieux , & 
dlun autre Trompette , Commis dlEfiienne Chappe. Le Mercredy iu 
Mars 1663. Signe , Canto. 

Et derechef publie d fon de Trompe & cry public , fur le Port S. 
Paul de Paris , le Samedy dixieme Bfovembre 1668. par moy 
Crieurfufdit , accompagrie defdits trois Trompettes 3 & affiche. 

Signe, Canto. 




DE PAR LE ROY. 

Le Due de Gramont, Pair & Marefchal de France 
Souverainde Bidache, Miniftre d’Eftat, Cheva¬ 
lier desOrdres du Roy, Gouverneur & Lieute¬ 
nant General en Navarre , & Bearn, Colonel du 
Regiment des Gardes defaMajefte. 

S U R la plainte qui nous a efte faite par les Diredeurs de 
l’Hofpital general de la ville de Paris , que les Soldats du- 
dit Regiment des Gardes du Roy, empefehent les Archers 
dudit Holpital General de s'employer aux fondions de leurs 
charges, 6cdefaire la recherche6c capture des pauvres men- 
dians, dans la Ville 6c Faux-bourgs de Paris, melmes qulls 
ont maltraite quelqu'uns defdits Archers. A quoy eftant ne- 
ceflaire de remedier * Nous conformement a POrdonnance du 
Roy, du 19. Aouft 1660. Faifons tres-exprelTes inhibitions 6c 
defenies a tous Sergents 6c Soldats dudit Regiment des Gar¬ 
des, detroublernyinquieter les Archers qui feront prepofez 
par les Diredeurs de PHolpital General de Paris, en la re¬ 
cherche 6c capture des pauvres meridians, dans ladite Ville 6c 
Faux-bourgs de Paris, fous quelque caufe 6c pretexte que ce 
puifle eftre, fur peine de la vie. Mandons 6c ordonnons 
aux Officiers dudit Regiment d’y tenir la main, 6c au Prevoft 
d’informer des contraventions, 6c les conftituer prifonniers, 
pour leur eftre leur procez fait 6c parfait, fuivant la rigueur 
defdites Ordonnances , 6c afin que perfonne n'en pretende 
caufe d’ignorance, Nous ordonnons qu’il lera fait un ban dans 
chaque quartier duditRegiment, en la forme 6c maniere ac- 
couftumee, pour la publication de la prefentej Et qu’aux co¬ 
pies d’icelles bien 6c deuement collationnees foy fera adjouftee 
comme a ^Original. Fait a Paris, ce douzieme Mars 1663 . 
Signe, F. DUC DE GRAMONT. Etplus bas. 

Par Monfeigneur. PAYEN. 
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DE PAR LE ROY. 

Et Monfieur le Prevofl General des Bandes Fran- 
^oifes, &duRegiment des Gardes de fa 
Majefte'. 

S U R Ies plaintes quinous ont eftefaites par Ies Diredeurs 
de l’Hofpital General de cette Ville de Paris 3 Que les 
Soldats du Regiment des Gardes de fa Majefte, non feulement 
empefchent les Archers dudit Hofpital general de s’employer 
aux fondions de leurs Charges, 6c de faire la recherche 6c 
capture des Pauvres mendians dans la Ville 6c Faux-bourgs de 
Paris: Mais meftnes lefdits Soldats incitez par des filles de 
mauvaife vie , ou autres, apres qu’elles font forties dudit Hof- 
pital, vont fur les chemins, 6c es environs de Biceftre, la Sal- 
peftriere, 6c autres Maifons dependantes dudit Holpital Ge¬ 
neral , vollent, pillent 6c outragent, tant les Officiers, forvi- 
teurs, Domeftiquesdefdits Hofpitaux, que autres perfonnes 
que la piete porte a vifiter Ies Pauvres • Ce qui trouble la fou- 
rete 6c tranquilite publique, 6c caufe beaucoup de perte 6c 
dommage audit Hofpital General. Nous requerans lefdits 
Diredeurs leur vouloir eftre for ce pourveu. Nous conforme- 
ment aux Ordonnances du Roy , donnees en faveur dudit 
Hofpital, 6c aux Ordres particuliers de fa Majefte, donnees a 
Paris,le 2 0. Fevrier i 6 57.6ca Vincennele 19. Aouft 1660. 

Et ayans egard a ladite Plainte, 6c voulans empefcher que pa- 
reils defordres ne fe commmettent a Tadvenir, foitpar lefdits 
Soldats, ou autres Vagabonds 8c gens fans adveu 3 Avons fait 
6c faifons tres^exprefles inhibitions 6c defenfes a tous Soldats 
de quelque qualite 6c condition qu’ils foient 3 comme auffi aux 
Vagabonds 6c gens fans adveu, d’inquieter ny d’empefcher Ies 
Archers dudit Hofpital en la recherche 6c capture defdits Pau¬ 
vres, tant en la Ville qu’es Faux-bourgs de Paris, pour quel¬ 
que caufe 8c occafion, 6c fous quelque pretexte que ce puifle 9 
eftre, a peine de la vie 3 Comme aufli, 6c fur les mefmes pefnes, 
d’attenter aux perfonnes 6c biens , tant defdits Diredeurs, 
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Serviteurs, Domeftiques, 6c autres perfonnes allans 8c venans 
aufdits Hofpitaux. Defendons aufdits Soldats d’aller fur les 
chemins defdites Maifons de Biceftre, la Salpeftriere 6c autres 
mefmes fous pretexte des'y promener 3 6c en cas de contra¬ 
vention, permettonsaufditsDire&eurs, Serviteurs, Domef 
tiques 6c Archers defdits Hofpitaux, 6c tous autres de fe faifir 
des delinquans, les emprifonner,, 6c Nous en donner advis, 
pour eftre lefdits delinquans punis 6c chaftiez fuivant la rigueur 
des Ordonnances du Roy, 6c des prefentes 3 Et afin qu’aucun 
n j en puifle pretendre caufe d’ignorance, (era la prefente Ieue, 
publiee 6c affichee par tout ou befoinlera. Fait 6c donne par 
Nous Francois le Ma^on Efcuyer, fieur d’Ormoy, Confeiller 
du Roy, Prevoft fufdit, a Paris, le 9. jour de Juin 1 6 6 4. 

Signe, D’ORMOY. 

L ’An milfix cens foixante-quatre , le jour de 

la prefente Ordonnance a efte par moy Greffier de la Prevofte 
General des Bandes Fran^oifes & dudit Regiment y leue y publiee an 
fon du Tambour & cry public, & affichee dans tous les Quartien 
dudit Regiment 3 & autres lieux neceffiaires , accompagne de 

Archers , Dumefnil& la Chapelle , 
Tambours Majors , & autres Tambours & tefmoins. 

Signe, LE HEURRE, Greffier. 


Extrait des Regijlres de Parlement. 

V E U par la Cour, la Requefte prefentee par les Direc- 
teurs dePHofpitalgeneral, contenantquepour aydera 
la fubfiftance dudit Holpital, ayant efte ordonne par les Let- 
tres de Declaration 6c Arreftde verification , 6c autres interve- 
nusen conlequence, que les Maiftres 6c Apprentifs des Me¬ 
tiers, payeroientlesfommes qui feroient taxees par IaCour, 
6c qui font efte depuis par Arreft du 6 . Septembre 1 659. 
Et bien que lefdites Lettres 6c Arrefts ayent efte fignifiezaux 
Greffiers du Chaftelet ils ne tiennent compte de les executer, 
6c l’Holpital n’a jiifques 5 a prelent prefque rien retire, quoy 
que F'on fi^ache le grand nombre des Maiftres 6c Apprentifs 

qui 



11 r 

qui fe fontjournellement. Aces causes, requeroit qu’il 
pleuft a la Cour faire defenfes aufdits Greffiers du Chaftelet, 
&; autresjufticiers dela Chambre du Subftitut du Procureur 
General, de delivrer aucunes Lettres de Maiftrifes &; Brevets 
d’apprentiffage, fans avoir veu la quittance du Receveur ge- 
neral dudit Hofpital * a peine d’en repondre en leurs propres 
8c privez noms 3 8c pour cet efFet qu’ils feront tenus de dormer 
de temps en temps des extraits de leurs Regiftres, & teiius de 
payer en leurs noms ce que par leur faute 8c negligence n’ati- 
roit pu eftre receu. Oiiy le rapport de Maiftre Guillaume Be- 
nard, Confeiller: Et tout confidere. LA C O U R a ordonne 
8>c ordonne que lefdirs Arrefts feront executez felon leur forme 
8c teneur. A fait inhibitions 8c defenfes aux Greffiers du Cha- 
telet, de la Chambre du Subftitut du Procureur General, 
Bailly du Palais, Faux-bourg S. Germain, 8c autres Jurisdic¬ 
tions dans Peftendue de cette Ville de Paris 8c Faux-bourgs, 
de delivrer aucunes Lettres de Maiftrifes fans que prealable- 
ment on leur ait apporte la quittance du Receveur dudit Hofl 
pital general, a peine d’en repondre en leurs propres 8c privez 
noms. Et pour reconnoiftre le nombre defdits Maiftres; lefdits 
Greffiers i’eront obligez bailler de mois en mois des extraits fi- 
deles 8c entiers de leurs Regiftres, fur lefquels ils pourront 
eftre contraints a payer Ies deniers qui n’auroient pc 3 int efte re- 
ceus, 8c en fera delivre executoire fur le certificat du Receveur 
dudit Hofpital general. Et a pareillement fait defenfes aux No- 
taires de delivrer aucun Brevet d’apprentiftage, fans que la 
quittance du Receveur dudit Hofpital General leur ait efte 
rapportee, dont ils feront mention dans Fexpedition defdits 
Brevets,a peine d’en repondre en leurs propres 8c privez noms. 
Fait en Parlement, lei8. May 1665. Collationne. 

Signe, ROBERT. 

L OUIS par la grace de Dieu Roy de France 8c de Na¬ 
varre : A noftre premier Huiffier ou Sergent fur ce re- 
quis, Salut. Nous te mandons 8c commettons par ces pre- 
fentes, qu’a la requefte des Diredeurs de l’FIofpital General 
de noftre ville de Paris ,tumette a deue 8c entiere execution 
FArreft donne en noftre Cour de Parlement de Paris, le 1 8. 
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May dernier, I’extrait duquel eft cy-attache r , fous Ie contre- 
fcelde noftre Chancellerie, a l’encontre des parties denom- 
mees en iceluy ou autres qu’il appartiendra. De ce faire te 
donnonspGiivoir: Car tel eft noftre plaifir. Donne a Paris 
le 3 .jour dejuin, Pan de grace 1665. 5 c de noftre Regne le 
23. Signe par le Confeil. LABORIE. Et fcelle. 

L 'An milfix cens foixante le jourde k la 

requefte de MeJJieurs les Direcleurs de l’ Hofpital General de$ 
Pauvres de cette Ville & Faux-bourgs de Paris , impetrans 3 l'Ar- 
reflde Noffeigneursde Parlement 3 & Commiffion dont copie efi cy * 
deffus , &y nommez^i qui ontefleu domicile au Bureau dudit FI of 
pital 3 fir k Nofire-Dame de Pitie , Faux-bourg faint Vittor. 
Lefdits Arreft & CommiJJion ont efte par moy Sergent k verge au 
Chafielet de Paris 3 fiusfigne 3 fignifiez ^, deuement fait k ftavoir 3 
& baillez^pour copie aux fins y com ernes 3 k 

parlantk 

en fon domicile , auquel /ay fait & re'itere les defenfes portees par 
ledit Arrefi 3 &kluy enjoint de fatisfaire inceffamment a iceluy 3 fur 
les peinesy portees 3 kce quil rien ignore. 

DEPaRLEROY. 

extrait des r eg istres 

de Parlement. 

V E U par la Cour, la Requefte a elle prefentee par les 
Dire&eurs de l’Hofpital general de la Ville 5 c Faux- 
bourgs de Paris: Contenant que depuis 1 ’eftablifTement dudit 
Hofpital, ils ont fait tout ce qui a efte en leur pouvoir pour en 
executer Ie deflein , 5 c faire cefter la mendicite • Mais toute la 
diligence qu’ils y ont peu apporter a efte traverfee par plufieurs 
caufes difFerentes qui peuvent fervir egalement a juftifier leur 
conduite ; Car quoy qu’il y ait eu des temps dans lefquels ils 
ayent eu fujet de craindre que Ie fonds manquaft a la fubfiftan- 
ce de l’Hofpital, tant pour le nombre des Pauvres, que par la 
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ceflation des fecours par lefquels il avoit efte elevd, Sc devoir 
eftre fouftenu, ils n’ont pas laifle de recevoir tous les Pauvres 
qu’ils ont reconnu eftre des fujets dudit Hofpital 3 Ils one mef- 
mesdonne des portions a plufieurs families pour les faire fub- 
flfter, jufquesacequ’ilyeuft dans l’Hofpital des lieux pour 
les recevoir 5 Mais comme ils n’ont pas efte en pouvoir d’efta- 
blir, comme ils avoient efpere, des Manufactures, par lef- 
quelles ils peuflent occuper tous les Pauvres qui y feroient re- 
ceus j ils avoient eftime qu’apres avoir retenu quelque temps 
des perfonnes valides capables de travailler, il eftoit plus pru¬ 
dent Sc plus jufte de leur donner la Iiberte , qu’ils demandoient 
fous la promefle, les uns de s’appliquer aux travaux donr ils 
eftoient capables, les autres de retourner dans leurs pays d’ou 
ils eftoient partis, apres leur avoir fait connoiftre les peines 
qu’ils encourroient s’lls eftoient repris aux termes de la Decla¬ 
ration • S^avoir, du Foiiet pour la premiere fois, Sc des Ga- 
leres pour la feconde, fuivantla diipofition des Ordonnancesj 
Mais comme la plus part de ceux qui ont efte congediez dudit 
Hofpital font retournez a la mendicite, lorsqueles Supplians 
les ont voulu faire reprendre, ils en ont efte empefehez par 
quantite de violences qui ont efte faites aux Archers dudit 
Hofpital, quifefontrendues ft frequentes, que la plus part 
des gueux fieffez echappent des mains des Archers , Sc que le 
nombre des Pauvres augmente tous les jours, tant par la Iiber¬ 
te que ces violences leur donnent, que par l’ufage que l’on a 
repris de donner l’aumofne aux Pauvres en particulier, con- 
tre la prohibition exprefte portee par ladite Declaration, 
Ians conliderer qu’il eft contre la charite de violer un ordre 
public , eftably pour le foulagement de tous les Pauvres, 
pour nourrir l’opiniaftrete , la faineantife Sc le libertinage 
des perfonnes qui eftans en eftat de travailler , affectent de 
vivre dans la mendicite 3 Et apres avoir fait reflexion fur tons 
les expediens poflibles pour l’execution de ladite Declara¬ 
tion, ils ont trouve qu’il 'n’y en avoit point de plus afleure que 
faire l’enfermement general de tous les Pauvres mendians, 
comme il a efte execute lors de l’eftabliflrement de 1’Hofpital, 
Sc de les y retenir tous, pour delivrer la Ville des importunitez 
qu’elleen re^oit, eloigner ceux qui apprehenderont d’eftre 
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enfermez, 6c fecourir tous ceux qui Je pourront 6c devront eftre 
juftement,avec les differences que Ton doit faire par juftice 
6c par charite entre cenx qui font Ies veritables objets de PHo- 
^ pital, ceux qui peuvent 6c pourront eflre appliquez aux ouvra- 
ges , 6c ceux qui par malice 6c opiniaftrete fe font propofez de 
ne vivre que dans la faincantife 6c dans le Iibertinage qui font 
les fources neceflaires de toutes fortes de defordres 6c de -cor¬ 
ruptions j Et comme ce defTein a efte generalement approuve 
parladite Declaration 6c PArreft de verification, 6c le con- 
ientement public, les Supplians n’ont befoin que d’y eftre for- 
tifiez par Pauthorite de la Cour, en renouvellant tout ce que 
la Declaration, PArreft de verification 6c autres intervenus 
enfuite, avoient ordonne pour afleurer un bien fi important^ 
C’eft pourquoy ils requeroient qu’il pleuft a la Cour ordonner 
que ladite Declaration , Arreft de verification, 6c autres Ar- 
refts feroient executez felon Ieur forme 6c teneur, 6c defenfos 
a toutes perfonnes de mendier 3 Enjoint a tous Vagabonds de 
vuider de la Ville dans vingt-quatre heures apres la publication 
de PArreft: Defenfes a toutes perfonnes de molefter les Ar¬ 
chers , faifans la capture des Pauvres, fous les peines portees 
par ladite Declaration contre les Soldats, Artifans , Lacquais, 
6c autres Domeftiques qui leur feront violence 3 Et parce que 
le meilleur moyen pour abolir la mendicite eft d’empefcher les 
aumofnes particulieres qui fe font par une facilite nuifible a 
ceux mefmes a qui Eon croit faire du bien, 6c encore beaucoup 
plus prejudiciable a Pordre public, il pleuft a la Cour renou- 
veller les defenfes portees par Particle dix fept de la Declara¬ 
tion , mefme d’en augmenterla peine •, Conclufions du Procu- 
reur General: Oiiylerapport de Maiftre Guillaume Benard 
Confeiller. LA COURaordonne6c ordonne que Iefoites 
Lettres de Declaration, Arreft de verification, 6c autres inter¬ 
venus enfuite feront executez felon leur forme 6c teneur 3 6c 
fuivant iceux, fait iteratives defenfes a toutes perfonnes de 
mendier fous les peines du Foiiet pour la premiere fois, 6c. des 
Galerespour la feconde : Enjoint a tons Vagabonds 6c gens 
fans meftier 6c fans adveu de fe retirer de la ville 6c faux -bourgs 
de Paris dans vingt-quatre heures, pour travailler a la Cam- 
pagne , 6c s’employer aux ouvrages dont ils font capables, fi- 


non 6c a faute de ce faire permis de les reprendre pour eftre pu- 
nis 6c chaftiez fuivant la rigueur des Ordonnances. Fait defen¬ 
ds a toutes perfonnes, dequelque qualite 6c condition qu’elles 
foient, d’empefcher les Archers a la capture des Mendians, 6c 
de leur faire violence , fous telle peine que de raifon , mefines 
depunition corporelle contre les Soldats des Gardes, Artifans, 
Compagnons, Apprentifs, ? Lacquais 6c autres donieftiques 5 
6c en cas que lefdites violences foient commifes au veu 6c fceu 
des Maiftres, ou qu’apres avoir eu connoifTance defdites vio~ 
lences, ils ayent retire lefdits domefliques dans leurs maifons, 
ils demeureront refponfables des reparations, depens, dom- 
mages 6c interefts, outre la peine de quarante-huitlivres pari- 
lis,quidemeureraencouruecontre-eux pour chaque contra¬ 
vention. Fait defenfes iteratives a toutes perfonnes de donner 
l’aumofne manuelle , fous quelque pretexte que ce foit , a 
peine de quatre livres parifis, pour chaque contravention paya¬ 
ble fans deport. Aordonne 6c ordonne que le prefent Arrefl 
fera affiche 6c publie par tous les Carrefours 6c Places publi- 
ques de cette Ville 6c Faux-bourgs. F a i t en Parlement, le 
I3.juini66y. Signe, du Til let. 

Zeu,publie afon deTrompe dr Cry public 3 dr affiche par tom 
les Carrefours dr Places de cette Ville dr Faux-bourgs de Paris > 
par moy Charles Canto , Crieur du Roy en ladite Ville , Prcvofie 
dr Vicomte de Paris , foujjigne , accompagne de Hierofme Tronffon , 
dr Bfiienne du Bos , lurez^ Trompettes du Roy efditslieux dr d'un 
autre Trompette , le Samedy quatrieme jour de Iuillet 1665. 

Signe, Canto. • 


Arrejt de la Cour de Parlement contre les 
Mendians . 

S U Rcequi a efte reprefente par le Procureur General du 
Roy, Q^depuislelicentiement queIeditSeigneur a fait 
de quelques-unes de fes Trouppes,Ie nombre des Mendians s’efl 
tellement accruen cette Ville, que les Archers de PHopital 

QJj 
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general ne font pas aflez forts pour en faire Ies captures & les 
conduire, outre que leur fejour en cette Ville, defendu par 
une Ordonnance du Roy, qui a efte publiee, pourroit y ap_ 
porter du mauvais air ) A quoy il eftoit necelTaire de pourvoir. 
Lamatiere mife en deliberation, LA COUR a enjoint a 
tous Soldats, Mendians Sc autres de fortir inceflamment de 
cette Ville de Paris, fous les peines portees par les Ordonnan- 
ces du Roy , 6c Arrefts de la Cour contre les Mendians valides, 
dans vingt-quatre heures pour tous delais. Enjoint pareille- 
mentaux Archers del’Hopital General, de prendre inceflam- 
mentceux qu’ils trouveront dans ladite Ville Sc Faux-bourgs, 
pour les conduire dans ledit Hopital General, Sc aux Bour¬ 
geois deprefter main-forte aufdits Archers, pour ^execution 
du prefent Arreft. Fait enParlement, Ie 9. Aouft mil fix 
cent foixante-huit. Collationne. Signe, Robert. 

Leu 3 publie k [on de Trompe , & cry public 3 & affiche par tous 
les Carrefours & Places publiques de la Ville & Faux-bourns de 
Paris , par moy Charles Canto , lure Crieur du Roy en ladite 
Ville , Prevofle & Vicomte de Paris 3 accompagne de Hierofme 
Tronjfon , lure Trompette du Roy , Claude Im 3 Commit d’Eftien- 
ne Chappe 3 & lean Thomas Commit d'Eftienne du Bos , aujji 
Jurez^ Trompettes du Roy , le Mardy 14 . Aoufi 166 8 . 

Signe, Canto. 


ORDONNANCE DV ROT , 

Pour empefcher la mendicite. 

S A Majefte ayant par fon Edit du mois d’Avril 1 656. eta- 
bly un Hofpital general pour y enfermer les Pauvres de 
Tun 6c l’autre fexe dela Ville 6c Faux-bourgs de Paris, avec 
defenfes aufdits Pauvres de mendier, 6c aux Particulars de 
leur donner l’aumofne. Et eftant informee qu’au prejudice 
defdites defenfe^ on ne laiffe pas de voir des Pauvres mendians 
paries rues, dans les Eglifes 6c dans les Places publiques pref- 
queen auffi grandnombrequauparavantledit etabliffementj 
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ce qui provient tant de la difficult^ qu’il y a de les arrefter, a 
caufe de la prote&ion que leur donnent les domeftiques des 
gens de qualite, les Bourgeois, Artifans, Soldats 6c le menu 
peuple, queparce qu’il fe trouve des perfonnes, qui parim zele 
indifcret les entretiennent dans Ie defordre 6c la faineantife en 
continuant de leur donner Paumone. A quoy voulant pour- 
voir ,Sadite Majeste' ordonne que foil Edit du mois 
d’Avril i 656. fera execute felon fa forme 6c teneur. Et en con¬ 
sequence fait tres-exprefTes inhibitions 6c defenfes a tous Pau- 
vres de Pun 6c Pautre fexe, de quelque age 6c qualite qu’ils 
foient, de mendier par les rues, dans les Eglifes, 6c dans les 
PlacespubliquesdeladiteVille6c Faux-bourgs de Paris, ny 
mefme dans le Cours 6c fur les routtes, chemins 6c avenues des 
environs deladite Ville. Veut 6 c entend que ceux qui feront 
trouvez mendians au prejudice des prefentes defenfes foient 
arreflez 6c conduits dans Pune des Maifbns de l’Hofpital Ge¬ 
neral , pour y eftre inftruits en la crainte de Dieu 6c employez 
aux Manufadures 6c autres Ouvrages qui s’y font fuivant Por- 
dre des Diredeurs dudit Hofpital, aufquels fa Majefte en- 
joint de tenir la main a Pexecution de la prefente Ordonnance: 
Voulant qu’en cas de rebellion, foit de la part des Pauvres ou 
de ceux qui leur donnent azile 6c protedion dans le temps 
qu’on les arrefle, il fbit procede extraordinairement contre 
les coupables par le premier Juge ou OfKcier fur ce requis, con- 
formement audit Edit, fans que les peines portees par les con- 
damnations qui interviendront pour raifon de ce, puifTent eflre 
remifes ny moderees pour quelque caufe 6c raifon que ce foit. * 
Voulant de plus que les depens, dommages 6c interefts, en- 
femble les amendes aufquelles ils pourroient eftre condamnez 
foient declareesencourues par les Maiftres comme civilement 
refponfablesdeleursdomeftiques:parles Capitaines pour leurs 
Soldats, 6c par les Marchands 6c Artifans pour leurs fervi- 
teurs, Compagnons 6c Apprentifs. Et a Pegard de ceux qui 
feront furpris donnant manuellement Paumone, ou qui feront 
convaincus de Pavoir donnee au prejudice des defenfes , or¬ 
donne qu’ils foient condamnez 6c contraints au payement de 
cent fols d’amende applicable a PHofpital general, fauf a ceux 
quivoudrontfaire des charitezde s’adrefler aux Hofpitaux, 
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ou de les diftribuer dans les Troncs, Boetes Sc Baffins deftinez 
pour cet efFet, ou mefmes anx Queftes generales Sc particu- 
lieres quifieront legitimement faites, ainfi qu’il eft porte par 
Jedic Edit, pour rexecution duquel ladite Majefte enjoint au 
Prevoft de Paris, fes Lieutenans Sc a tous autres Magiftrats, 
Juges, Commiftaires Sc Officiers de Police qu’il appartiendra, 
defaire ce qui eft du devoir de leurs Charges , Sc tenir la main 
a ce que la prefente Ordonnance foit leue, publiee Sc enre- 
giftree par tout ou befioin fiera de fix mois en fix mois, afin que 
perfonne n’en pretende caufe d’ignorance. Fait a Chambort, 
le io.Odobre i 669.Signe, LOUIS. Etplusbas Colbert. 
Et ficelle. 

Le Mercredy 4. JDecembre 1 669. l y Ordonnance cy-dejjus a efte 
leue dr publiee a [on de Trompe dr cry -public ,‘yn les lieux accoufiu- 
mez^ de cette Ville dr Faux-bourns de Paris , par moy Charles 
Canto , lure Crieur ordinaire du Roy en ladite Ville Prevofte 
dr Vicomte de Paris, accompagne de Mierofme Tronjjon , dr E/Hen- 
ne du Bos , Jurez^ Trompettes du Roy efdits lieux , dr d'un autre 
Trompette. Signe, Canto. 


Ordonnance du Roy 3 ponant defenfes demendier dans la 
Ville & Faux-bourgs de Paris 3 & * quatre lieues es 
environs de ladite Ville: Enfemble la Lettre de fa A4a- 
jefte adreffante a Mejsieurs les Direfteurs de I'HoJJti - 
tal General . 

I L eft ordonne aux Dire&eurs de PHopital general de Pa¬ 
ris , de fiaire prendre tous les Pauvres de Pun Sc Pautre fiexe 
Sc Ians diftin&ion d’age Si de qualite, qui fe trouveront men- 
dier dejour oude nuit, dans la Ville Sc Fauxbours de Paris, 
fiur les Chemins Sc dans les Villes, Bourgs Sc Villages, a quatre 
lieues es environs, Sc de faire abbattre leurs loges couvertes,, 
oufiegesouils fie retirent. Enjoi nt la Majefte aux Com¬ 
miftaires du Chaftelet, de donner main-forte aux Archers du- 
dit Hofpital , tantpour la prifie que pour la conduite defidits 

Pauvres, 
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Pauvtes, 8c aux OfHciers du Lieutenant Criminel de Robe- 
courte 6c du Prevoft de rifle , de fefaiftr defdits Pauvres Men- 
dians, pour les mettre entre les mains des Archers duditHo- 
pitalgeneral.V eut Sa Majefte, que par le Lieutenant ge¬ 
neral de la Police il foit fait ou fait faire toutes les femaines des 
Vifites aux Hofpitaux de S. Gervais 6c defainte Catherine, 6c 
entous leslieux 6c maifonsou les Pauvres Mandiansfe retirent, 
pour les faire mettre pareillement entre les mains des Archers 
dudit Hofpital, 6c de condamner a l’amende ceux qui leur 
donneront retraite. V eut fadite Majefte , que le procez 
foit fait extraordinairement contre tous ceux qui auront favo- 
rife la rebellion ou refiftance defdits Pauvres, 6c qu’ils foient 
punis exemplairement. Fait fadite Majefte tres-expreftes inhi¬ 
bitions 6c defenfes aufdits Diredeurs d’accorder aucun billet 
ny conge aufdits Pauvres Mendians qui auront efte pris dem: 
fois, ny mefmesaux gueux ordinaires quand ils n’auroient efte 
pris auparavant. Etafin dediftinguer les fiefFez, 6c empefcher 
qifils ne troublent l’oeconomie 6c la difcipline de 1’Hofpital, 
ils feront mis en une maifon feparee, pour y eftre employez en 
un travail continuel, 6c gardez fous bonne 6c feure garde, 
dontlefdits Diredeurs demeureront relponfables. Et fera la 
prefente Ordonnance leue & publiee par tout ou il appartien- 
dra, 6c afficheeen toutes les ruesde la Ville 6c Faux-bourgs 
de Paris, 6c a quatre Iieues es environs, a ce que perfonne n’en 
pretende caufe d’ignorance. F a i t a faint Germain en Laye, 
le troifieme jour d’Odobre mil fix cens foixante-dix. 

Signe, LOUIS. Et plusbas, Co lbert. 

DE PAR LE ROY. 

C Hers 6c bien-amez, le loin que vous continuez de pren¬ 
dre pourempecherla mendicite des Pauvres, 6c afFer- 
mirreftablifFement de i’Hofpital general dans noftre bonne 
Ville de Paris, Nous conviant de vous en donner tous les jours 
de plus en plus les moyens, en vous donnant des marques con- 
tinuelles de noftre protedion dans ce pieux deftein 5 Nous 
avons eftime neceffeire d’expedier noftre Ordonnance cy- 
jointe, laquelle Nous voulons 6c vous mandons que vous ayez 

R 
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a faire executerponduellemenc&atenirla main a ce qu’elle 
foitpubliee 6c affichee dans les lieux ordinaires 6c accouflu_ 
mez, fin’y faites faute. Car tel eft noftre plaifir. Donne’ 
a faint Germain en Laye,le 4. O&obre 1670. Signe, LOUIS. 
Etplus bas, Colbert. Et fur l'adrejfe eft ecrit. A noschers 
6c bien-amez les Adminiftrateurs de l’Hofpital general de 
notre bonne Ville de Paris. 

ZeSamedy 18. Oclobre 1670. I’Ordonnance cy-deffus a efte lend 
& publieea fonde Trompe & Cry public , en tons les lieux accou- 
tumez^de la Ville & Faux^bourgs de Paris , par moy Charles 
Canto , lure Crieur ordinaire du Roy en ladite Ville , Prevofte & 
Vicomtede Paris , accompagne de Mierofme Tronjfon , & Rftienne 
du Bos , luregTrompettes du Roy efdits lieux , & d'un autre Trorn - 
p’ette. Signe, Canto. 


EDIT DU ROY, 

Par lequel (a Majefte defend a tous fes Sujets de 
donner a l’avenir aucuns Deniers comptans, He¬ 
ritages ou Rentes, aux Communautez Ecclefiaf- 
tiques, Regulieres, ouSeculieres, (a Texception 
de THoftel-Dieu de Paris, du Grand Hofpital de 
Paris, & de la Maifon des Incurables ) a condi¬ 
tion d’une rente leur vie durant: Enfemble aux 
Notaires 5c autres perfonnes publiques de rece- 
voirlefdits Adesjlur les peines y mentionnees, 
dumois d’Aoufl: 1661. 

Verifie en ftarlement le 2. Septembre audit an. 

L OUIS par la grace de Dieu Roy de France 6c de Na¬ 
varre : A tous prefens 6c a venir, Salut. Apres la grace 
quenousavons receue du Ciel, par une Paix generate, qui a 
eftefuivie detantde benedictions, Nous croyons eflre obli- 
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gez de nous appliquer ferieufement au bien du Royaume 
duquelDieunous a donne la conduite, 6c de pourvoir a tous 
les defordres qui s’y font gliftez depuis quelques annees 5 en tre 
lefquels eft un certain commerce qui interefle notablement 
lesFinances, 6c le Public, 6c qui emporte dans fa fuite une 
contravention aux anciennes Ordonnances , quicomme tres- 
utiles 6c neceflaires au bien del’Eftat, ont toujours efte en vi- 
gueur, 6c aufquelles nous ne pouvons fouftrir qu’il foit donne 
la moindre atteinte. Ce defordre a efte introduit par ceux qui 
s’eftant depoui'llez de tout fentiment d x afFecftion pour leur3 
parens 6c families, ne confiderans que leur fatisfa&ion parti- 
culiere, 6c ne cherchans que les aifes 6c les commoditez de la 
vie, qu’ils fe font perfuadez confifter en la jouiflance facile 6c 
affeuree de ce que leurs biens pourroient produire, fe font mis 
en peine detrouver les. moyens d’en augmenter le revenu aux 
depens mefme de la perte 6c alienation de leur fonds 6c princi¬ 
pal j 6c dans cette penfeequelques^uns ay ant vendu la proprie¬ 
ty de leurs Maifons, Terres 6c Heritages, 6c convert!da valeur 
d’iceuxendeniers comp tans, onttrouvedes perfonnes difpo- 
fees ales recevoir, 6c accepter les donations irrevocables qui 
leur ont efte faites, a la charge d’en payer durant la vie des 
Donateursfeulement, Pintereftoula rente, aun denier plus 
fort que celuy porte par nos Ordonnances. D’autres dans le 
mefme defir de fe faire un revenu plus ample ont donne par la 
mefme voye le fonds 6c la propriete de leurs Maifons,, Terres 
6 c Heritages, a la charge d’un intereft annuel leur vie durant, 
qui excedoit de moitie la valeur des fruits que pourroient pro¬ 
duire les chofes donnees. Ilyena encore d’autres qui fe font 
portez jufques ace poind que de prendre des fommes nota¬ 
bles a conftitution de rente au denier dix-huit, 6c au denier 
vingt, dont leurs biens fontdemeurez chargez, 6c leurs heri- 
tiers apres leur mort j lefquelles fommes a l’inftant mefme ils 
ontdonneen propriety ala charge d’un^rente viagere fur le 
pied du denier dix, 6c quelqnefois au denier huit felon Page 
ou la conftitution foible ourobufte des perfonnes,. dont la vie 
plus longue ou plus courte, apportoit plus ou moins de profit.. 
Et comme ceux qui dans ces motifs prenans refolution de con- 
vertir leurs biens en cette nature de rente, mettent leur princb 
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pal foin,non feulement a en affeurer Ie payement,mais a le ren- 
dre commode 6c facile,ils one creu qu’il ne pouvoit y avoir rien 
de plus certain quedes’adrefferaux Communautez, fur tout a 
celles qui eftoient en reputation d’eftre les plus riches. Et de 
fait nous avons efte bien informez qu’il y en a plufieurs, qui at- 
tirez par 1’efperance du profit qu’il y avoit en ce negoce, s’y 
font facilement engagezj en telle forte, que ceux de nos Sujets 
qui veulent avoir a prefent des rentes viageres, en abandon- 
nant le fonds 6c la propriete de leurs biens, vont cherchant de 
Communaute en Communaute, celle quiferaleur condition 
meilleure 5 c plus avantageufe 5 Iequel defordre eftvenu a un tel 
exces, qu’il nousa femble eflre necefTaire d’en arreflerle cours, 
6 c d’en defendre abfolument l’ufage a l’avenir, comme dom- 
mageable a ceux mefmes qui donnent, puis qu’ils fe privent 
pour jamais de leurs biens, dont aux occafions ils ne peuvent 
plus tirer aucun fecours ^ prejudiciable aux families particu- 
lieres, puifque par ce moyen les biens font irrevocablement 
alienez,6c que les heritiers en font privez pour toujours fans 
aucune efperance de retour, contre 1 ’efprit de toutes les Cou- 
tumes du Royaume, qui ont fi foigneufement pourveu a la 
confervation des biens dans les families, & a empefeher les dif- 
pofitions contraires aux Loix de l’Eftat, 6c aux anciennes 6c 
nouvelles Ordonnances, dont par ces voyes indiredes la pre- 
voyanceferoit eludee, en ce que par le temps une bonne partie 
des biens du Royaume tomberoit en la propriete des gens de 
main-morte, qui font incapables d’en poffeder aucuns fans nos 
Lettres de permiffion 6cd’admortifTement, que nous ne vou- 
lons donner qu’en tres-grande connoiflance de caufe, 6c no- 
tamment dans ces occafions , aufquelles au contraire nous 
voulonspromptementpourvoir. A ces causes, 6c apres 
avoir mis cette affaire en deliberation en noftredit Confeihde 
l’avis d’iceluy, Nous avons par ces prefentes fignees de noftre 
main, defendu 6c defendons tres -expreffement a tous nos Su¬ 
jets de quel que qualite 6c condition qu’ils foient, de donner a 
i’avenir aucuns deniers comptans , heritages ou rentes aux 
Communautez Ecclefiafliques, Regulieres, ou Seculieres, 6c 
autres^ensdemain-morte, (a l’excepiton de l’Hoftel-Dieu, 
du grand Hofpital de Paris, 6c de la Maifon des Incurables) 
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par donations entre vifs, ou autres contracts, diredement ou 
indiredement, enquelque forte6c maniere, 6c pour quelque 
caufe 6c pretexte que ce foit, a condition d’une rente leur vie 
durant, plusforte que ce qui eft permis par nos Ordonnances, 
ou qui excede le legitime revenu que pouvoient produire les 
Maifons, Terres, ou Heritages donnez *, 6c aufdites Commu- 
nautez 6c autres gens de main-morte, de les prendre 6c accep¬ 
ter : a peine de nullite defdits contracts, 6c de confiscation fur 
les donateurs des chofes qui auront efte par eux autrement 
donnees, 6c de trois mil livres d’amende contre Iefdites Com- 
munautez 6c gens de main-morte , qui les auront accepteesj 
le tout payable, f^avoir un tiers au denonciateur , un tiers 
aufditsHoftel-DieudeParis, 6c Hofpitaldes Incurables, 6c 
l'autre tiers a l’Hofpital General. Comme aufli defendons a 
tous Notaires , Tabellions , Greffiers , 6c autres perfbnnes 
publiques, de recevoir lefdits ades, a peine de cinq cens livres 
d’amende, en cas de contravention,applicable comme deffus. 
Si donnons en mandement a nos amez 6c feaux Confeil- 
lers les gens tenans nos Cours de Parlement, Baillifs, Senef- 
chaux, Prevofts 3 leurs Lieu tenans, 6c a tous autres nosjuf- 
ticiers 6c Officiers qu’il appartiendra , que ces prefentes ils 
faftentlire, publier&enregiftrer,garder,obferver 6c entre- 
tenir, fans permettre qu’il y foit contrevenu, en aucune forte 
6 c maniere que ce foit j 6c ce nonobftant oppofitions ou appel¬ 
lations quelconques, pour lefquelles 6c fans prejudice d’icelles 
ne voulons eftre differe. Et parce que de ces prefentes on 
pourra avoir affaire en divers lieux, voulons qu’aux copies d’i- 
celles collationnees par Tun de nos amez 6c feaux Confeillers 
6 c Secretaires, foy foit adjouftee comme au prefent original 
C a r tel eft no lire plaifir. Etafin que ce foit chofe ferme 6c 
liable a toujours, nous avons fait mettre noftre feel a cefdites 
prefentes, fauf en autres chofes noftre droit, 6c l’autruy en 
toutes. Donne a Fontainebleau au mois d’Aouft , l’an de 
grace i 6 6 1.6c de noftre regne le dix-neufieme , fignees, 
L O UI S j 6c plus bas, Par le Roy ,de Guenegaud,& 
fcellees en lacs de foye du grand Sceau de cire verte.Et a cofte: 
Vifa , Seguier:6 c plus bas , Pour fervir aux Lettres fa- 
tentes en forme d’ Edit , fervant de reglemem pur I’avenir ,pour les 
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T) enters quipsurroient efire baille-x^ a confiitution de rente aux Com J 
munautez^ tant Regulieres que Seculieres. Et plus bas, Regifirees> 
oily le Procureur General du Roy 3 pour efire executes felon leur 
forme & tcneur 3 aux charges portees par l’Arrefi de ce jour . A 
Pam en Parlement ce deuxieme Septembre 1661. 

Signe , du Tillet. 


EXTRJ1T DES l^EGlSTRES 

de ‘Tarlement. 

V Eu par la Cour les Grand’ Chambre, Tournelle , Sc 
l’Edit afleinblees, les Lettres patentes du Roy en forme 
d’Editdonnees a Fontainebleau an mois d’Aouft dernier, fi- 
gnees, L O UIS, Sc plus bas, Par le Roy, de Guenegaud, 
Sc fcellees en lacs de foye du grand Seau de cire verte: par lef- 
quelles pour les caufes y contenues, ledit Seigneur auroit 
defendu Sc defend tres-expreflement a tous fes Sujets, de quel¬ 
que qualite Sc condition qu’ils foient, de donner a l’avenir au- 
cuns Deniers comptans, Heritages ou Rentes aux Commit 
nautez Ecclefiaftiques ,. Regulieres Sc Seculieres, Sc autres 
gens de main-morte ,. a l’exception de l’Hoftel-Dieu^du grand 
Hofpital de Paris, Sc de laMaifon des Incurables, par dona¬ 
tions entre vifs, ou autres contrads, diredement ou. indirec- 
tement, en quelque forte Sc maniere, Sc pour quelque caufe 
Sc pretexte que ce fbit, a condition d’une rente leur vie durant,. 
plus forte que ce qui eft permis par les Ordonnances,. ou qui 
excede le legitime revenu que pouvoient produire les Maifons, 
Terres Sc Heritages donnez j Sc aufdites Communautez Sc 
gens de main—morte 3 de les prendre Sc accepter: a peine d« 
nullite defdits contrads, Sc de eonftfcation fur les Donateurs, 
des chofes qui auroient efte par eux autrement donnees, Sc de 
trois mil livres d’amende contrelefdites Communautez Sc gens 
de main-morte, qui les auront acceptees, payable, f<pvoir 
tin tiers audenonciateur , un tiers audit Hoftel-Dieu d.e Paris, 
Sc Hofpital des Incurables, Sc l’autre tiers a 1 ’ Hofpital general:; 
Commeauffi defend a tous Notaires, Tabellions, Greffiers, 
Sc autres perfonnes publiques, de recevoir Iefdits acles, a peine 



1 3 5 

de cinq cens Iivres d’amende, en cas de contravention, appli¬ 
cable comme defTus 3 ainfi que plus au long eft porte par left 
dites Lettres a la Cour adreflantes : Conclufions du Procureur 
General du Roy. Oiiy le rapport de Maiftre Michel Ferrand 
Confeiller du Roy en ladite Cour ^ Tout confidere, Ladite 
C o u k a ordonne & ordonne, Que lefdites Lettres feront 
regiftrees au Greffe d’icelle, pour eftre executees felon leur 
forme &; teneurj6e a la charge que 1 ’Hofpital du grand Bureau, 
jouira de la mefme faculte que THoftel-Dieu & grand Hoipi- 
tal, & celuy des Incurables: & que copies d’icelles feront en- 
voyees aux Bailliages &; Senefchauftees de ce reftort,pour eftre 
pareillement leues, publiees, regiftrees, & notifiees aux Syn¬ 
dics des Notaires, tant de cette Ville de Paris, que defdits 
Bailliages & Senefchauftees, a ce qu’ilsn’en pretendent caufe 
d’ignorance ^ Ians prejudice neanmoins de l’execution des con¬ 
tracts qui ont efte faits jufques a ce jour, lefquels feront execu- 
tez felon leur forme 8c teneur. Fait en Parlement le deuxieme 
jour de Septembrc i 66 i . Signe , du Tillet, 


A PARIS, 

Chez Francois Muguet, ImprimeurduRoy &de M.l’Archevefque, 
nicde la Harpe, a Y Adoration des crois Rois. 1676. 
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redeursenla poflefliondu Chafteau 
de Bifteftre. p. 

Autre Arreft faifant defenfes a tous 
Notaires, Huifliers, ou Sergens, de 
faire ou fignifier aucuns A des de Juf- 
tice, concernans l’Hofpital, ailleurs 
qu'au Bureau dela Pitie, & non aux 
Diredeurs ou enleurs maifons, a pei¬ 
ne de nullite, Sc d’amende. p. 62. 

Autre Arreft faifant defenfes d’em- 
pefeher la capture des Pauvres, Sc aux 
Pauvres derefifter aux Archers, p.63 
Ordonnance du Roy, pour la diftri- 
bution des Soldats eftropiez dans les 
Places frontieres. p. 

Arreft de verification de l’Edit d’e- 
tabliftement de l’Hofpital en la Cour 
desAydes. p. 66. 

Arreft depareille verification en la 
Cour des Monnoyes. p. 68 

Arreft de pareille verification au 
grand Confeil. p. 72 

Arreft de la Cour des Monnoyes 
portant que taxe fera faite en faveur 
des Pauvres de l’Hofpital, tant pour 
les adjudications des Monnoyes que 




pour les receptions des Officiers, en- 
femble les Taxes arreftees &c.pp. 72. 
75- & 77 

Arreft du Parlement qui fait defen- 
fe de donner l’aumofne aux Mendians 
dans la rue, dans les Eglifes, &c. fous 
peine d’amende payable fur le champ, 
&c. & anx Soldats , Bourgeois, Arti- 
fans , Sc autres d’injurier, ny mal- 
traitter les Archers des Pauvres, ny 
d’empefcher leurs fon&ions, permis 
aux Archers de fe faifir s’ils peuvent 
des contrevenans , finon de drefler 
leurs Procez verbaux, 8 cc. defend de 
loger ny retirer les Mendians a peine 
d’amende & confiscation des meubles 
6 cc. pp. 79. &fuivantes. 

Enregiftrementde l’Edit aux Eanx 
& Forefts. p. 81 

Arrefts du Parlementcontre le nom- 
me, Jean Rouvroy, Soldat aux Gar¬ 
des , condamne au foiiet pour avoir 
excite fedition contre les Archers , 
pareil Arreft contre Truffault. pp. 8 4 
&91 

Autre Arreft portantiteratives de- 
fenfes de donner I’aumofne aux Men¬ 
dians , See, Se injondion a tous Va¬ 
gabonds 8 c Mendians valides, de for- 
tirde Paris. p. §5 

Enregiftrement de l’Edit, au Bureau 
des Treforiers de France. p. 87 

Arreft du Parlement, qui ordonne 
quele grand Bureau recevra les pau¬ 
vres femmes groftes atteintes du mal 
venerien. p. 93 

Arreft du Parlement, portant la Ta- 
xe que cliaque Ofticier , Marchand, 
Artifan , &autresdoiventpayer. Sec. 

P-S>4 

Arreft du Parlement, faifant itera- 
tives defenfes de donner l’aumofne 
aux Mendians. p. 96 

Arreft du Parlement , qui permet 
aux Diredeurs d’eftablir dans toutes 
les Paroifles de Paris, une quefteufe 


pour les Pauvres de I’Hofpital. p. 9 S 
Arreft de Parlement, qui fait de¬ 
fenfes d’executer les decrets contre les 
Brigadiers Se Archers de I’Hofpital 
fous le 110m de Quidams , &c. p. 99 
Ordonnancedu Roy qui fait defen¬ 
fes aux Soldats du Regiment des Gar¬ 
des , 8 c a tous autres de troubler les 
Archers dans lafondion de leurs char¬ 
ges , enfuite de laquelle eft le mande- 
mentdeM. le Due d’Efpernon pour 
la publication de cette Ordonnance 
Sec. pp. 102.3. & 4 

Arreft du Parlement, furle Proces 
verbal de defeente faite par Meffieurs 
Payen Se Doujat dans les Maifons de 
THofpital. p. 104 

Edit du Roy portant condamnation 
des Galeres , contre les hommes Se 
Garcons valides Mendians , qui au- 
ront efte pris trois fois Se chaftiez a 
I’Hofpital. p.109 

Arreft de verification eftant enfuite 
avec les Ex traits d’un Arreft de 
8 c des Ordonnances de Henry fecond 
de l’annee 1547. Se de Louis xiij. du 4. 
Juillet 1^39. pp. 109. hi. 112. &115 
Arreft du Parlement qui enjoint a 
tous Soldats qui ne font fous charge 
de Capitaine , Vagabonds Se tous 
Mendians qui ne font de Paris d’en 
forrir , Se a ceux qui font natifs de 
Paris de travailler pour gagner leur 
vie s’ils font valides } finon de fe retirer 
a l’Hofpital , le tout fur les peines 
portees pari’Arreft, 8 ec. P*ii+ 
Arreft du Parlement,faifant defen¬ 
fes a tous Meftagers 8 c voituriers par 
terre, ou par eaue d’amener enfans en 
cette ville fans ecrire fur leurs Livres 
leurs noms , Se demeures deceux qui 
les en ontchargez. Sec. 

Ordonnances de M. le Due de 
Gramont Colonel du Regiment des 
Gardes , Se du Prevoft des Bandes qui 
font defenfes aux Soldats d’empef- 






cher la capture des Pauvres Mendians 
See. pp. 118.&119 

Arreft du Parlement, portant que 
les Greffiers du Chaftelet Sc autres ne 
pourront delivrer aucunes Lettres de 
maiftrife qu’on ne leur ait montre la 
Quittance du Receveur del’Hofpital, 
8cc. p. 121 

Arreft du Parlement, qui fait itera- 
tives defenfes de mendier, ny de don- 
ner l’aumofne aux Mendians - ny a 
quiquecefoit d J empefcher leur cap¬ 
ture fous les peines y contenues , 8 c 
rend les Maitres refponfables en leurs 
noms des violences commifes a leur 
veu 8c a leur feeu par leurs domefti- 
ques,& valets. p.122 

Autre Arreft portant injon&ion aj 
tousSoldats 8c Vagabonds, de fortir 


inceftamment de Paris. p. 125 

Ordonnance du Roy pour empef- 
cher la mendicite, mefmes dans l’e- 
tendne de quatre lieues aux environs 
de Paris , avec defenfes de donner 
conge a ceux qui ont efte pris deux 
fois, 8c pour l’eftabliftement d’une 
Maifon de force, pour y renfermer les 
fiefFes. Lettre de Cachet du Roy aux 
Dire&eurs fur ce fujet. pp. 126. 27. 
28. 8c 19 

Edit qui defend de donner a fonds 
perdu aux Communautez Ecclefiaf- 
tiques regulieres, ou feculieres 8c. au¬ 
tres gens de main-morte al’exception 
del’Hoftel-Dieu , de 1 ’Hofpital ge¬ 
neral de Paris, Sc de la Maifon des 
I Incurables. p. 15© 


Fin de la Table . 
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